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OTTAWA, JEUDI, 30 MARS 1922.

LE SANCTUAIRE DE SAINTE-ANNE N’EST
PLUS QU’UN MONCEAU DE DECOMBRES
 &

  

JOFFRE[ |J

  
LE HEROS de la Marne. qui vient

d'arriver à Victoria, d’un voya-

ge en Orient. 11 porte toujours
son uniforme.
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JEUDI 7

(Spécial au ‘‘Droit’)

Montréal 16:— L'activité sur le
marché du bétail semble reprendre
une activité nouvelle et fait pre;
sager des prix un peu plus rému-
nérateurs pour la semaine prochai-

MARKS 1922

ne et les suivantes, Les prix ont,
fait une légère avance depuig le
commencement de la semaine; - il
faut avouer que la qualité des ani-
maux amenés sur le marché est
supérieure de beaucoup à ce qu’i1|
y a eu depuis plusieurs semaines.
On en était rendu au point que
les bouchers qui fournissent los vi-
andes à‘ la meilleure clefs fai-
saient venir en forte quantité de
bons animaux de Toronto et mé-
me de l’Ouest; ces animaux coi-
faient ici $8.00 et même $8.25,
quand on ne payait pas plus que’
$6.00 et $6.50 sur le marché local.!

Ces jours derniers il s’est vendu
fet plusieurs bouvillons et taures
de trois ans, pesant mille livres et
plus; le prix payé a été de $8.00
a $8.15.

Une vache, pas trop vieille, pe-
sant 1580 a rapporté $7.50 le cent
livres, soit $118.50, c’est le meil-
leur prix payé depuis longtemps.

D'autres bouvillons de bonne
qualité se sont vendus de $7.25 à,
$7.75, Les vaches grasses, ont rap-
porté $6.00 a $6.50.

Les prix courants pour Je bétail
commun sont de $4.00 à $4.50; il
s'est vendu encore plusieurs têtes
à $2.00 et même à $1.50.

Les cultivateurs devraient com-
prendre, par cetto différence dans
les prix, combien ils perdent cn
mettant des animaux maigres sur
le marché. Non seulement les ani-
maux gras pèsent plus, mais en

vendant les animaux vivants, les
déchets, qui sont les mêmes dans
les deux cas, se trouvent vendus à
un prix plus élevé.

Ce qui a contribué à donner cet-
te activité nouvelle au marché lo-
cal c’est le cours de plus en plus
populaire de notre boeuf en An-
gieterre. Les dornières nouvelles
nous donnent les chiffres suivants:

Sur le marché Birkenhead à Li-
Yerpool, il s’est vendu, depuis lun-
di 706 têtes de bétail canadien et
américain, à raison de 20 et 22
sous la livre, argent anglais; on
4 payé un et même deux sous la li-
vre de plus pour le bétail canadien
que pour le bétail irlandais.

Les autres marchés anglais ont
montré les mêmes dispositions que
le marché de Liverpool. Ces condi-
tions favorables qui persistent de-
puis quelques gemaines out encou-
ragé les exportateurs canadiens
qui recherchent les bons animaux

sur tous les marchés. Comme le
passage est payé à $22.50 par tête
on n’exporte que de beaux et bons
animaux, aved cette politique on

réussira sans/douta à créer une
bonne demande pour Jes viandes
canadiennes fn Angleterre.

“ Le prix urant payé pour lez
animaux d'exportation est de $8
00 à $8.50}à Toronto et $7.25 à
$7.50 à Winnipeg.

Le vapeur ‘Turcoman’ qui part
des Portland} Me., le ler avril, aura
à son bord 600 têtes de bétail ca-
nadien et américain; ‘le vapeur
‘’Oseonian’» ‘qui doit partir le 15,
en aura 400% le vapeur “Manches-
ter Corporation” qui part de St.
Jean pour Liverpool le 15 avril
aura à son bord 700 tjtes: et le
vapeur ‘Welshman’, de Portland à
Liverpool, vers, Je 20 avril a dé-
jà 400 places retenucs.

Voilà qui s'annonce assez bien

pour 1e-marcué de Pâques.
se

LE SENAT TIENT
M.J. NURDOCK

SUR LASELLETTE
‘Le sénateur Tanner l’accu-

se de se désintéresser de

la grève au Cap Breton-

|

M. Murdockcen1920.

|

 

M. McLAUGHLIN

Quand le Sénat s'est réuni hier

soir le sénateur Tanner a provoque

un débat sur la grève des mineurs

:de la Nouvelle-Ecosse en posant des

questions à ce sujet. 1] déclara que

 

* ‘la situation est très alarmante au

{Cap Breton où la compagnie Bri-

tish Empire Steel n’est pas parve-

nue à s'entendre avec ses employés.
lL’arbitrage a été demandé mais la

compagnie a refusé d'y prendre

part. Ie ministère du Travail2

{pommé deux arbitres et les greys
es ont nommé un troisième. es

‘deux arbitres du ministère se sont
jentendus sur une réduction de sa-

laire mais le représentant des mi-

leurs estime que cette réduction
lest trop considérable. Les trois ar-

bitres ont constaté toutefois qu'il y

> trop de différence entre le coût

de la production et le coat pout

te consommateur. Les mineurs de

leur côté disent que nuisque les
profits sont si considérables le sa-

'Jaire ne doit pas être diminué. La

entence arbitrale à été soumise au

‘plébiscite des mineurs qui l'ont re-

‘jetée.
M. MURDOCK

Le sénateur Tanner déclare que

la compagnie a manqué de diplo-

matie dans ses relations avec les

mineurs et qu’elle doit être tèhue

responsable de la crise. Le ministre

'a pu trouver du temps pour faire

lune élection complémentaire dans

ila Colombie Anglaise et il a négli-

lgé une crise industrielle de cette

(importance. Il donne des conseils

et critique librement mais accom-

lit rarement quelque chose de pra-

ique. I! aime trop la publicité. Il

a un vieil ami au Cap Breton du

nom de Jas McLaughlin. Au lieu

'd’aller le voir il a engagé avec lul

n duel télégraphique. Ce Me-

,aughlin a émis un ordre pour dé-

larer la guerre de classe, le chô-

mage sur le travail et pour tenter

par ces moyens à réduire les pro-

its et forcer la compagnie à accep-

er un compromis. C’est ce que l'on

eut appeler du sabotage.

se sénateur David: - Est-ce que les

mineurs ‘ont suivi ses conseils? Le

sénateur Tanner: - Je ne saurais le

dire mais je crois que les mineurs

nt accueilli ses conseils avec sym-

athie .

M. McLAUGHLIN

Le sénateur ajoute que M. Mur-
dock semble craindre de rencontrer

M. McLaughlin et au lieu de se
endre au Cap Breton il lui télé-
graphie pour lui dire que ses mé-
hodes sont anti-britanniques. Mec-
Laughlin a répondu que M. Mur-
‘dock s'était rendu coupable du mê-
jme méfait en faisrat déclarer la
grève aux employés des chemins de
fer et en leur disant de ne pas fai-
re la manutention des produits de
a compagnie British Empire Steel.
C'est pour cette raison que le mi-
istre ne va pas au Cap Breton con-
amner ce qu’il a fait lui-même en
920. La grève de sabotage qu’il a

fait déclarer il y a un an n'a pas
été rappelée, S'l y a aujourd'hui

des extrémistes au Cap Breton la
faute en est & M. Murdock. Le se-
nateur conclut que le ministre du
Travail est responsable de la situa-
tion alarmante qui existe au Cap
Breton. Il aurait dû s’y rendre pour
conférer avec ses confrères et ses
disciples au Ifeu de chercher la pu-
»licité. Ses messages ont aggravé la
situation.

Le sénateur, Robertson suggère
fortement qu'une enquête soit faite
de toute la difficulté. Il est injuste
de traiter les écossais de la Nouvel-
e-Ecosse des laches. A la déclara-
tion de la guerre 2,000 mincurs
sont sortis de la mine pour aller a
Valcartier. Le message que l'on a
nvoyé à leur représentant froisse-
a assurément les mineurs. Ils n’ac-
cepteront pas ces remarques même
de la part du ministre du Travail.
Pendant la campagne électorale M.
Murdock a déclaré que la compa-
Enie avait été constituée par le
gouvernement fédéral et que Ja
cause des difficultés était son stock
mouillé, M. Murdock savait alors
que cette déclaration n’était pas
fondée. La compagnie 2 été consti-
tuée par la législature de Ja Nou-
velle-Ecosse et M. McLaughlin l'a
déclaré explicitement dans sa ré-
ponse.

L’INDEMNITE AUX
FONCTIONNAIRES

Le premier ministre a répondu à
M. Garland d'Ottawa que la ques-
tion de maintenir l'indemnité pour
le service civil est actueilement à
l’étude.

 

  

 
 

Tout a été détruit. La statue de l’extérieur, épargnée,!
miraculeusement, par le feu. Les pompiers de Qué-'
bec, à la rescousse, mais impuissants. Le tocsin, son-!

ne pendant quinze minutes avant la chute du clo-
cher. L’aile nouvelle épargnée. Le maître-autel est
détruit, de même que la magnifique chaire. Le R.
P. Bruneau sauve les Saintes Espèces.

POPULATION DE QUÉBEC SUR LES LIEUX

  

Les pèlerinages auraient lieu quand même.
souvenirs historiques ont été sauvés des flammes.
La peinture donnée par le marquis de Tracy. La
voûte. Le vieille statue miraculeuse sauvée. La Ta-
ble-Sainte. Les Reliques. La vieille église.

  

Ste-Anne de Beaupré, 30.—De la riche et spacieuse basilique
de Ste-Anne de Beaupré, de ce lieu, témoin de tant de miracles,
de ce sanctuaire national, de la pieuse sacristie, du magasin aux
multiples richesses, du vaste monastère et du presbytère des RR.
PP. Rédemptoristes, il ne reste aujourd’hui que des ruines enco-
re fumantes, que des cendres encore chaudes. ; ;

En quelques heures, le fléau de l'incendie a rasé ces immen-
ses constructions, a détruit ces lieux de piété et n'a épargné que
ce que des religieux courageux, une population dévouée et le tra-
vail habile des pompiers ont réussi à éloigner de son atteinte.

En quelques heures, les flammes ont causé des dommages qui
s'élèveront à plus d’un million de dollars, ont jeté l'émoi parmi
toute la population de la Côte de Beaupré et de la ville de Québec,
et ont privé de leur sanctuaire les milliers de pèlerins qui, chaque
année, se rendaient aux pieds de sainte Anne pour implorer ses fa-
veurs et exprimer leurs remerciements à la suite de bienfaits ob-
tenus.

Seule, l'immense statùe de la
grande thaumaturge qui domine la
façade de la Basilique, entre les

deux clochers est restée en place.
a vaincu l'incendie et la destruc-
tion, et résisté aux coups d'un vent

parfois trés fort. Seule cette sta-
tue domine les cendres et les rui-
nes, comme pour démontrer que
si le temple et les constructions
voisines ont été détruites, Ste~
Anne est restée au<dessus.des rui-
nes et continue à veiller eur la po-
pulationpulation de ce village com-
me sur celle de tout le pays. Seuls
les murs de ces édifices et une
nouvelle construction que l'on a
réussi à sauver des flammes sont,
les vestiges de ce qui faisait en-
core hier, la gloire et l'orguell de
Ste-Anne de Beaupré et du Canada.
Comme nous le disions hier. la

Basilique de Ste-Anne. le presby-
tère, la sacristie le juvénat des
RR. PP. Rédemptoristes. leur mo:
nastère et le magasin de l’église
ont été réduits en cendres par Nes
flammes, Le village a été épargné
par le fait que le vent soufflait
du nord et portait les tisons en-
flammés vers le fleuve.

LES PERTES
Les pertes causées par l'élément

destructeur s’élèveront à près de
$1.500,000 bien que l’on ait pu sau-
ver le trésor de la Basilique et un
grand nombre d'objets de grande
valeur.

C’est à 9 heures 05 que la pre-
mière nouvelle de l'incendie se ré-
pandit dans le village, mais depuis
quelques minutes déjà les flammes
s’étaient déclarées. dans la sacris-
tic, au-dessous de l'oratoire des
RR. PP,
Ceux qui les premiers ont eu con

naissance de cet incendie affir-
ment que le feu a été allumé par
nn court circuit dans les fils élec-
triques. Des ouvriers travaillaient
à placer tous les fils électriques
dans des tuyaux et on affirme que
c’est pendant ce travail que le
court circuit s'est produit.
En quelques instants, les flam-

mes se répandirent avec -une rapi-!
dité effroyable. La sacristie étant !:  KESEAU D'ETAT
cependant étaient en prière à l'o-
construite en bois. Quelques Pères

ratoire et n'avaient pas été aver-
tis de l'incendie, par les ouvriers
qui s’étaient lancés aussitôt au
combat contre le feu mais. qui mal
servis par un service d'aqueduc
plutôt rudimentaire, n'ont pu ar-
rèter le progrès désastreux des
flammes.
La porte de l'oratoire s'ouvrit

soudain sous la pression des flam-
mes et Jes religieux comprirent
alors que la sacristie était la proie
de l'incendie, En un instant, l'a
larme fut donnée au juvénat et au
monastère. Le recteur du juvénat,
le R. P. Leclerc, ot le Provincial,
le R. P. Pintal, arrivé de mardi
seulement, donnèrent de suite des
ordres pour que les juvénistes qui
étaient en classe et les religieux,
au nombre de cinquante, aolent
protégés.

LES CLOCHES SONNENT
On gonna aussitôt toutes les clo-

ches du monastère et les cloches
de la Basilique pendant plus de
quinze minutes, cette sonnerie tin-
ta lugubre et triste, dans le paisi-
ble village, dont toute la popula-
tion se porta sur les lieux de l’in-
cendie, Em quelques instants, les
juvénistes et les religieux mirent
à l'abri leurs objets les plus pr&
cieux et a’élancôrent vers le sanc-
tuaire où le travail de sauvetage
commença avec ordre et rapidité.

—-1892—
La population de Ste-Anne de

Beaupré était dans l’émoi et on se
  

. (Buiteà 1a page ‘$) '
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Plusieurs

 

LA RIORDON À
HAWKESBURY

(Spécial au ‘‘Droit’”) |

Hawkesbury-30: La Cie

Riordon soutenue par des

avances de la Imperial

Bank of Canada a ouvert

ses portes lundi le 27 et

donne mainteuant de l’em-

ploi à un tiers environ du

nombre d'employés qu'elle |

avait avant le mois d'avril

1921— Le conseil de ville

ne parut pas peu surpris

d'apprendre que la Cie Ri-

ordon lui suggérait de te-

nir une asemblée des con-

tribuables pour demander

d aux marchands en général

de faire moins de profits

sur leurs ventes afin de

permettre à l'ouvrier de

vivre avec le modique sa-
laire qu’il reçoit Le
Conseil a trouvé qu’il n'é-
tait pas sage d'intervenir.

ee5
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LES DEUX SOEURS
SIAMOISES DECEDEES

De la Presse Associée

Chicago, 30. - Josefa et Rosa Bla-
ek, les socurs siamoises, sont mor-

tes ici à l’hôpital, de bonne heure
ce matin. Josefa expira la première

et sa mort fut bientôt suivie de cel-
e de sa soeur. Les médecins a-
vaient prévu ce qui est arrivé; ils

avaient fait part de leurs craintes
à leur frère Frank Blazek, quand
celui-ci refusa son autorisation
pour une opération qui aurait en
pour but de séparer les deux soeurs,

 

velle,

La nouvelle vient de Ro-

me sous toute réserve.

Rien de

grand spécialiste
mand l’aurait assiste.

——

UNE RUMEUR? |

De la Presse Associée
Londres,

Paris annonce que N. Lenine, le pre-
mier ministre de 1a Russie soviéti-
que, est mort. Les journaux de Ro-
me ont annoncé jes premiers la nou-

mais la donnait sous toutes
réserves,
À plusieurs reprises déjà,

  

Un

alle-

confirmé.

 

13. - Une dépêche de

les
journaux ont rapporté que Lenine

était mort ou sérieusement malade.
Une des dernières histoires disait
qu’un grand médecin spécialiste al-
lemand avait été dépêché en toute
hâte auprès du premier ministre
russe, celui-ci souffrant de lésions
internes, résultats de blessures iu-
fligées par un assassin, il y & trois
ans. Une autre version disait qu’il
souffrait de cancer, mais une dépé-
che de Moscou à la Presse Associée
nnonçait quelques jours après qu’il

avait parlé en présence d’une gran-
de assemblée, pendant deux heures.

ttet rer———

LE SALAIRE DU PRESIDENT DU

 

M. D. B. HANNA A RECU $37.000
PAR ANNEE,

 

En réponse à M. O. Turgeon
(Gloucester) le gouvernement an-
nonce que la somme de $35,000 a
été payée à M. D. B. Hanna en
1921 pour ses services comme pré-
sident du Canadien Nord et autres
chemins de fer du Réseau Natio-
nal,. De plus il a reçu pendant la
même année $2,000 à titre d'hono-
raires de directeur de ces chemins
de fer. Pendant la même période
M. A. J. Mitchell, vice-président du
Réseau National a reçu $20,000

de salaire plus $2,000 commo- bo-
noraires de directeur.

DEUX ENFANTS
-BRULES A MORT

Nanaïmo, C. B., 30.—James et
Grace Dibley, âgés resrectivement
de 19 moins et cinq ans. ont été
brûlés à mort, et leur mère, Mme
Victor Dibley, a aussi été proba-
blement brûlée, alors que la mai-
sôn dans laquelle ily demeuralent,
sur l'fie Dogfish. fut détruite par

ON ANNONCE CE MATIN
QUE LENINE EST MORT

220)EELAEI-OWEDLAUS (ARELESesSOMESEPEC£8
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AU PARLEMENT. |

Aujourd'hui—COMMUNES
Débat sur la liste civile

du gouvernement.
Projets à l'ordre du jour. |

LE SENAT

Le Sénat se réunit à trois
heures.

Hier—COMMUNES
La résolution de M. W. D.

| Euler, (député libéral de
| Waterloo-Nord) accordant

le droit de vote sans la for-
malité du certificat aux
étrangères marlées à un su-
jet britannique est adoptée
sans division. Le premier
ministre a déclaré que la loi
électorale sera modifiée dans
ce scns. Les députés de la
gauche s'y opzosent en dé-
clarant que la loi actuelle
etst uno sauvegarde contre
une influence étrangère qui
pourrait se réfléter sur l’o-
pinion publique.
La Chambre ensuite lit

la liste civile du ministè-
re du Travail sans l’adopter.

AU SENAT
Le sénateur Tanner sou-

lève un débat au sujet de la
grève des mincurs au Cap

Breton et tient le ministre
du Travail responsable de la
situation actuelle. Il dit
que M. Murdock a fait de la
propagande en 1920 qui au-
jourd'hui a suscité la grève
qu'il ne peut pas résoudre.
Au lieu de fairo de la cam- iH
pagne électorale dans la Co-
lombic Anglaise le ministre
aurait dû se rendre au Cap
Breton pour chercher à pa-
cifier ses disciples de 1920

==
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CRÉRAR N'IRA PAS
PARLER DANS LA
VILLE DE QUEBEC

PENDANT LA PRESENTE SES-
SION IL N'ACCEPTERA AUCU-
NE INVITATION.

 

 

 

 

L'hon. T. A. Crerar, le chef pro-|
gressiste aux Communes n'a pas
reçu d'invitation pour aller parler
à Québec. A notre représentant
il déclarait, hier que la nouvelle de
Québec qui annonçait qu'il parle-
rait à une assemblée publique à
Québec n’est pas fondée. D'ailleurs
fl est résolu de ne pas accepter
d'invitation pendart la présente
session. Il ne portera la parole a
aucune assemblée au cours de la
session.

——_—_frremmenaenenteu

LA LOI ELECTORALE

M. Marcile, de Bagot,
du premier ministre que le
vernenient à l'intention au cours
de la session actuelle de présen-
ter des amendements à la lo! éten-

 

‘apprend
gou-  un incendie hier matin.

x a ‘

torale.

LESFEMMES
ÉTRANGÈRES FT
LE DROITDE VOTE
Le parlement adopte la ré-
“solution Euler qui leur
cecorde Je droit de vote
comme aux hommes.
—_

—

LE CERTIFICAT

Un amendement de l'acte fédéral
des élections a été proposé hier aux
Communes, par M. Euler, libéral,
de Waterloo-nord, pour donner la
franchise aux aubains. Cette mo-
tion de M. Euler est présentée à
chaque session sans succès depuis
1920 et pendant certaines périodes
elle a soulcvé une violente agita-
ion.

D'après la loi actuelle, que l’on
désire changer, la femme née à
l'étranger, naturalisée par maria-
ge à un sujet britnnique, doit se
procurer un certificat d'un juge

avant de pouvoir voter, et ce do-
cument doit déclarer qu'elle est
personnellement susceptible de na-
turalisation.

11 existe trois exceptions à cette
règle: celles qui ont voté en 1917,
celles qui sont devenues naturali-
sées encore enfants, et celles qui

sont nées sur le continent de l’A-
mérique du Nord. L'effet de cette

loi est qu’une femme née au Mexi-
que ou dans les Indes occidentales,
qu’elle soit ou non éduquée, blan-
che ou noire, mariée à un sujet
britannique au Canada, a le privi-
lège absolu de voter, tandis qu'une
femme née en France, en Italie, en
Scandinavie, en Autriche ou en Bel-
gique, doit se procurer un certifi-

cat avant d'exercer le droit de suf-
frage.

L'obtention du certificat men-
tionné plus haut est assez difficile
dans certains cas, dit M. Euler.
Dans l'ouest, par exemple, des fem-
mes doivent parcourir une centaine
de milles avant de pouvoir consul-
ter un juge. D'autres ressentent
les lois qui les obligent d'avoir à
se présenter devant un juge et le
résultat est que soizante-quinze a
quatre-vingts pour cent des voteurs
sont privés du droit de suffrage.
La clause vient en opposition avec
la loi de naturalisation qui spéci-
fie que l'épouse d’un sujet britan-
nique a le droit de vote.

Mlle Agnès MacPhail, progressis-
te, de Grey-sud, dit que le but pour-
suivi par la femme est le droit de
vote et l'égalité devant la loi. Si

    

|Jl'acte ne donne pas droit égal à
tous il est inutile de le proposer
et de le discuter. La femme veut
être un individu autant que l'hom-
me, ni plus, ni moins. Si une fem-
me est naturalisée il importe peu
de savoir qui elle marie, elle doit
conserver son droit de vote. La
femme doit cesser d’être une bien
mobilier.

——

les Ecoles de Green Val-

ley. Nombreux exemples
de générosité. Des repré-
sentants de toutes les

classes souscrivent.

 

“IN SYMPATHY”

 

La souscription en faveur des
écoles de Green Valley, bat toujours
son plein, et la jouruée d'hier a
dépassé toutes les espérances des
organisateurs. On s'attendait à at-
teindre la somme de $300, et ce
montant a été porté a $366.30.

x x x

Nous ne pouvons donner ici qu'u-
ne liste, froide et sèche, des sous-
criptions reçues. Si nos lecteurs,
si nos compatriotes de Green Valley

pouvaient connaître les circonstan-

ces qui les accompagnent souvent,

ils en seraient profondément émus.
Nous citions hier le cas de ce vieux
patriote qui, avec des précautions
de voleur, nous apportait ses dix
billets de dix piastres. Tout à cô-
té, nous avions le svingt-cinq pias-
tres d'un autre, peu démonstratif
à l’ordinaire, qui s'écriait: Moi, cet-
to affaire de Green Valley me fait
bouillir le sang... A coté de pre-
tres et de religieux, très au cou-
rant du débat et qui voulurent être
parrii les premiers à souscrire,
reus trouvons des hommes d'af-
faires pris par leur besogne quoti-
dienne, de petites employées de bu-
reau pour qui cette offrande est
un gros sacrifice. Une Ontarien-
ne victime elle-méme du régime per-
sécuteur et incapable d’écrire en
français—encore qu'elle sache par-
ler sa langue maternelle—nous
adresse son offrande ‘in sympathy",
avec une critique plutôt vive, on le
devine, du règlement XVII et de
ses auteurs. Un ami, peu argen-

té par le temps qui court, décom-
mande pour faire sa souscription

une collection de Dickens. Un au-
tre. . . Mais il faudrait transcrire
toute cette correspondance, de for-
me bien diverse, mais de fond et
de pensée uniques, OÙ partout re-
tentissent les mêmes accents- de
fierté, de dévouement, de noble so-
lidarité.

Dupuis Frèes, Limitée ..$ 10.00
Anonyme . . . . . . . . 10.00
Employés de la Maison Cha-

put (2iéme versement) . 1.00
Jacques, Aline, Claude et

Gaston Mallette . . . . 1.00
René Leduc, Montréal . . 2.00
Un lecteur du ‘“‘Devoir”

(Pointe Saint-Charles) … 2.00
M. le chanoine F. Boulay,

Louiseville, Qué. . 5.00
Unami . . . . . . . .. 1.00
Armand Lavergne, Québec. 10.00
Abbé Joseph G. Gélinas, Sé-

minaire des Trs-Rivières 5.00
R. P. Alfred Crevier, C.S.C.,

Collège St-Laurent . . . 5.00
E. Bélanger, 685-est, rue

Notre-Dame, Montréal . 5.00

| vernement proposera un amende-  
L'OPPOSITION REPOND J.-B. Cardin, fils, Saint-An-

2 SOUS LE NUMERO
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LE PREMIER MINISTRE de

Y' Ulster, qui en compagnie de plu-
sicurs membres de son cabinet,
est arrivé aujourd'hui à Londres
pour assister à la conférence Ir.
landaise.

ram

LE ROI ALBERT
SE BLESSE AU BRAS
Londres, 50. - Le roi Albert de

Belgique, actuellement en visite à
Rome, s'est blessé au bras droit
dans une chute qu'il fit dans sa
chambre. La nouvelle est annoncée
par une dépéche CENTRAL NEWS,
~itant le journal italien TRIBUNA.

SIR JOHN EATON
FAIBLIT TOUJOURS

Toronto, 50 (P. C.)—A neuf
heures, ce matin, on ne rapportait
aucun changement dans l’état de
sir John Eaton. Il a eu la nuit der-
niére deg faiblesses.sérieuses. 11 ¥
a près de sept ans que sir John souf-
fre de la maladie qui l'a terrassé:
son état se serait aggravé considé-
rablement ces derniers jours.

 ——————————— ¢

    

 
 

L'hon. M. Meighen poursuit le selme (Dorchester) . . 2.00
débat en disant qu’il ne doute pas;Un lecteur du ‘Devoir’,
de la manière dont ont voté les Montréal, . Coe. 1.00
électeurs de M. Jacobs, car les pré-

|

Deux amis . . . . . . . . 4.00
jugés doivent exister chez lui en {Saint-Denis . FE 1.00
raison directe de ses activités po-|F. Théoret. Beauharnois 5.00
litiques. 11 existe u<ze différence |S.-D. Vaillières, Notre-Dame-
légale entre un sujet britannique de-Grâce . . +. . . 10.00
et un autre qui ne l'est pas et tou-|L'A.C.J.C.. Comité Régio-
tes les législations du gouverne- nal de Montréa! . . 10.00
ment ne feront pas disparaître cet- |Section de Notre-Dame-de-
te différence. Grâce, Société Saint-Jean-

LA MOTION EST ADOPTEE Baptiste, par Henri Huot,
L'hon. M. Mackenzie King, pre- trésorier . . , . . . . 5.00

mier ministre, se déclare pleinement
en faveur de la motion de M. Euler Total a date .$366.30
et si la motion est adoptée le gou-

ment a la loi des élections fédé-
rales.

M. Baxier, conservateur. de St-
Jean-Albert, est d'avis que l’on doit
prendre beauc(o ‘- précautions en
cette matière “ ajoute: “Une
loi sera pre. dans quelques
jours d'après iayuelle il ne’ sera
plus permis d'expulser du pays des
agitateurs et des assassins pré-
somptifs. Je ne crois pas que le
sens commun de cette chambre ac-
ceptera une telle mesure”.  Brésil. prLISBONNE-PERNAMBOUC |

Lisbonne, 30.

Le premier arrêt

(P.A.) — Le ca-
pitaine Sacadura et le capitaine
Coutinho sont partis ce matin, à
sept heures, pour leur voyage aé-
rien de Lisbonne à Pernambouc,

Le trajet est de 4,000 mil-
les et les aviateurs espèrent tou-
cher Jour point de destination avec
le 18 avril.

fera aux Iles Canaries.
se

 

Vallée d'Ottawa:- Beau aujour-
d'hui. Vendredi forts vents de l'est
et de l'ouest avec grésil ou neige. 
 

 
LES ARMES DE LA PRINCESSE MARIE ET DU VICOMTE LASCELLES unies pour former ls Biason

"meaaom”

on

° 8 . . a - - a * =

|

LA JOURNEE D'HIER À PORTE LE|
MONTANT À PLUS DE $366.30]

Tout le monde donne pour

lL
Fr.
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JLE TROPHEE STANLEYEST LE DON |
D'UN EX-GOUVERNEUR-GENERAL,

|
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AUTRE PROCES
POUR RICKARD

New York. 29 mars. - La coupe Stanley. l'emblème du

kard, l'impressario sportif internu- chamsionnaz mondial du hockey

tional qui fut acquitté aujourd'hui] professionnel. a été donnée à l'as-

des acusations d'assaut criminel qui! sociation du hockey amateur du

fut portées contre lui, sera peut-|Cunadu, en 1593 par Lord Stanley,

être teuu de subir un procès pour,de Preston. alors -gouverneur-géné-

chaque accusation supplémentaire. ral dn Canada. ‘le devait être

me mise en compétition entre les

champions de toutes les ligues sé-

RUTH FAIT LE niors amateurs du pays, Lue seule

‘rencontre

SEUL POINT cider de la possession du trophée.

| TIONS FONT UNE
| INTERESSANTE.

 

\

; Cod
Tex Ric-,

 

était nécessaire pour dé-

Son premier détenteur. tut Te

IM. A. A. A, de Montréal, le cham-

pion de la Canadian Amateur Hoc-

Ley Association. pour 1883. Osgccd

 

BROOKLYN BAT LES YANKEES

 

ET LE CARDINAL ROSSE LES | Hall, le champion de la Ontario

MACKMEN. Hockey Association, lança un défi

au M. A. A. A, en 1894. La ren-
Galveston, Tex. 29 mars: —Lel contre n'eut pas lieu à cause du

coup de circuit de Babe Ruth aU!mauvais état de la glace. M. A. À.

delà de la clôture du champ droit:A. défit Queen's College en mars

daus la première manche de !a jou-!1895, mais la coupe passe au Vie-

fe avec Brooklyn fut l'unique pointitoria. champion de la ligue à la

des Yankees aujourd'hui et les Dod-! fin de la saison.

gers triomphèrent à un score de, UNE DIFFICULTE

2—1. Le score. Les clubs Victoria, de Montréal

New-York Américain ..1 8 llet de Winnipeg, demandèrent aux

Brooklyn Natiopal ...... 205 0“ fidél-commissaires de la coupe, en

 

Mays, Jolly et Schang: Smith.{4896, de jouer une série de trois

Mamaux et Hungling, Taylor. parties. La permission leur fut

Mackmen écrasés apcordéaccordée.

Beaumont. 29.—Le St. Louis

National écrasa l'Athlétique à un

score de 11—2, aujourd'hui, apres

Les Montréalais gardèrent le tro-

phée en 1896, puis trionphèren*

des Capitals d'Ottawa en 1397. I
 

|
!avoir agraffé dix-huit coups saufs. |v eut pas de matchs en 1898.

St. Louis National....11 18 ; Montréal gagne une partie co” re|
. od ”

Philadelphie Am... - 8 2 {Winnipeg en 1899. Une dispute mit

Haînes. Bailey et Ainsmith, Clé-

menl; Loftus, Naylor et Fuserman,
rerec—————————

L'OUVERTURE
DE LA SAISON

LES PONIES COMMENCENT A

COURIR DANS L'EST DES SA-

MEDI.

fin à la deuxième rencontre. L'ar- |

bitre abandonna le jeu et Winni-,

peg refusa de jouer. La coupe pas-

sa au Shamrock en 1900. Ce club

triompha du Winnipeg et des Cres-

cents, d'Halifax. mais fl fut battu

en 1901, par Victoria de Winnipeg.

L'Ottawa devint champion en 1900.

Il conserva le trophée jusqu'en 1906

alors que le Wanderer remportait

le championna de l'Ontario. L'Ot-

tawa prit sa revanche en 1%05,

EMBLEME MONDIAL

Le trophée Stanley se rendit à

Québec en 1912. Le Québec cham-

pion de la N. H. A, défit Moncton

à Québec, puis Sydney en 1913

La coupe ilevint l'emblème du

championnat mondiat en L914. To-

rontg a été le premier champion

riondial. L'Ottawn le remplaca l'an

  

Voict les dates des réunions du

printemps sur les pistes de l'Est

américain et du Cauada:——

Bowie, Md., 1 au 14 avril.

Havre de Grâce, Md. 15 au 29 avril.

Lexington, Ky.. 29 avril au 10 mal.

Baltimore, Md., 1 au 13 mai.

Yamaica. N. Y., 3 au 24 mai née suivante.

Louisville, Ky.. 13 mai au 3 juin. La coups alla dans l'Ouest en

Toronto, Can., 20 mai au 14 juin.|1916, avec l'arrivee de Portland a

Queene, N.Y., 25 mai au 15 juin. {a tête de la ligue de la Cote du

Ottawa, Can. 39 mai au 6 juin. Pacifique Je dŒauadin gagna à

Montréal. Can. S au 24 juin. Montréal, mais il perdit fa coupe

Aqueduct, N.Y.. 16 juin au 7 juillet l'année suivante aux (nains de

Hamilton, Can., 26 juin au 3 juillet Gsattle. Vancouver a 6 Affait en

1518 par Trronto.

1 a série mondiale 1918, fut sus

epndue indéfininient à cause de

l'épidémie dinfluenza. H'Otawa

Cevint champion en 1920 ‘Toronto

l'a battu cette annco.
Dans la série de 1922. Veanrou-

ver faillit causer un: surprise rusis

Toronto garda la coupe dans l'Est.

Windsor, Can., 1 au 30 juillet.

Fort Erie. Can., 4 aun 11 juillet.

Yonkers, N. Y., 8 au 29 juillet.

Windsor, Can., 13 au 29 juillet.
contpet —————

Le St. Patrice de Toronto a fait

des offres alléchantes à Munro el

à Watson des Granites. champions

amateurs du Canada. mais cer é-

toiles ont. refusé.

es | STECHER L'EMPORTE
| Boston, 29:— Joe Stecher a

.triompbé de Yussuf Mahmout, le

champion des Balkans en obtenant

deux chutes successives, ici ce soir.

Lu première chute vint en 41 mins,

et 8 secs. et la deuxième en 16

ming. 124 secs.

 

 
 

Tout au sujet du

Savon Cuticura
Suggère l’Efficacité

sen nguent, "Taicum 25c fac.
at. Dept. Can. ’

oePre St-Paul, MontréalTo

 

[ses NOMBREUSES PEREGRINA-(,
LECTURE|

SCHAEFER RESTE
CHAMPION Ross, qui sont actuellement cemment a défait Tommy Gibbons,

|sur sa ferme à Laurel. !
—

 

Chicago, 29 mars. - Juke schuef-

== ROSS SERA BIEN

 
fer a ce soir retenu son titre de

champion

‘ce soir, mais Schaeffer avait déjà

un avantage de 48 points, de sorte

qu'il reste champion au score glo-

bal de 1500-1468.

Après la partie, Hoppe déclara

{qu'il n'y avait aucun joueur supé-

rieur à “Young” Jake.

LES VOYAGES DE
LA COUPE STANLEY
DE 1808 A 1907, LE TROPHEEK

APPARTENAIT AUX AMA.

TEURS.—EN (908, ELLE PAS.

SE AUX RANGS PROFESSION-

NELS.—

   

Voici un tableau qui fait voir la

disposition qu'on a faite de la Cou-

pe Stanley depuis l'inauguration de

ligues vraiment sérieuses. On ve-

marquera que jusqu'en 1907. ies

clubs étaient reconnus comme a-

mateurs:—

Amateur

1900—Montréal, Shamiucks

1901—Winnipeg Victoria

1902—Montreal Hockey Club

1903—0O0ttawa

1904—Ottawa

1905—0ttawa

1906—-Wanderers. Montréz!

1907—Keuora et Wanderers

Proïcssionnel

190S—Wanderers, Muutréi

1909—Ottawu,

1910—Wanderers, Montréal

1911—Ottawa.

1912—Quebec.

1913——Victoria. C.

1914—Toronto.

1915—Ottawa.

1916—Canadiens. Montréal.

1917—Seattle.

1918—Toronto.

1919—Pag de

mie de grippe.

1920-—Ottawa.

1921—Ottawa

1923—Toronto.

L’ARRIVEE DES ANGLAIS

Brit.

décision —Epidé-

Si, Patrice.

New York, 29:— L'équipe de

crosse des Universités Cambridge

et Oxford est arrivée aujourd’hui

à bord de l'’Oiympic’’. Les visi-

teurs joueront une série de parties

aux Etats-Unis et si les circonstan-

ces le premetteut ils iront jouer

contre l'Université de Montréal et

celle de Toronto. Il y a quinze hom-

mes dans la troupe dont onze d'Ox-

ford et quatre de Cambridge, Lous

sous la tutelle du capt. Herbert 0.

Hopkins d'Oxford.

VAINQUEURS A JUANA

Candergray, Lang, $41.20, s.où,

6.40: Full Moon, P. Hurn, $11.80,

5.40, 3.20,: Nebraska. Huntamer.

$6.20, 4.00, 2.80; Swenson. Wil-

Hams, $4.60, 2.80, 2.40; Hauri-

gan's Heir Wilson, $9.60, 4.40, 2.

40; Little Orphan Lang. $13.00.

6.20, 4.60; Miss Kruter. Rae. 546.

00, 16.60. 8.60: Harry Rudder,

Williams, $5.80, 4.00, 3.00.

Everett Scott la uouvelle acqui-

sition des New York Yankees par-

ticipa à 138 parties en 1919 et il

ne fut coupable que de 17 erreurs. 
—_
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s BQUIPE DES MILLIONNAIRES qui à donné une (rousse au St-Patvice dans la série mondiale, muviscui er À

ERNIE PARKES, ART. DUNCAN, capitaine
vetourne lA-bas les mains vides. De gauche à droite:

 
 

LLOYD COOK, JACK ADAMS, ALF. SKINNER, HUGH LEHMAN, MICKEY McKAY, CHARLES

HORIN ef FONT NATMAN.

rn

billardiste a 18.2, grace! part a cette clngsique cette année.

son travail serré durant les deux:Il repiend graduellement sa

[premières joutes du match. Hoppe dition et on me dit qu'il a de gros-|our discuter la question avec Greb
» .

!
.

la gagné a un =core de 516 a 500,.ses chances de remporter une qua-

 
!
;
!
i

|

 
|

| . ,
qui est en Europe, on esl a fairejcoureur avec la balle.

1

ailier du Montagnard. cet hiver, fit

‘rer l'équipe cet été. I! agira surtout

Ley

LE DROIT, OTTAWA, JEUDI, 30 MARS 1922.

IGREBETJACK |
REPRESENTE - AUX PRISES

' es !

     

SES PORTE COULEURS SONT,DES DEMARCHES SERIEUSEä

INSCRITS DANS TOUTES LES! SONT ENTREPRISES. — LA

GRANDES EPREUVES. | JOUTE LE 30 MAI. |

Baltimore, Md. 79 — L'entrat-| Philadelphie, 29. - Ou à commen-:

neur Harry McDaniel vient d'avl-'cé à faire des démarches ici pour|

er la direction de Havre de Grâce arranger une rencontre entre Jack |
qu'il y enverra Ia semaine pro- Dempsey, champion du monde. et:

chaine vingt-<ing conursiers de M. Harry Greb, de Pittsburg. qui ré.!

J.K-L.
au Madison Square Gardaèn. On pro-

Lo “

ford Handicap pendant trois an (POSE de fixer la rencontre le 30

nées consécutives rendra encor j mal. sur un terrain de balle-aws cons s Pp A ENCOTÉ champ de Philadelphie.
Des promoteurs sont déjà rendus

con-!, ; A ;
‘à Pittsburg, depuis quelques jours

Billy KeMey, qui a gagné le Har-;

| Dans une entrevue, dounée ré-

icemment, Harry Greb et son gérant

11 est fort probable que Lion d'Or George Engle. ont déclaré qu’ils

prenne aussi part au handicap.'s’attendaient a recevoir d'ici à
L'an dernier on le considérait com-'quelques jours des papiers relati-

me l’un des bons ‘’sprinters” aux'vement à cette rencontre, pour être
Etats-Unis. 11 est en meilleure con-|gignés par eux. Ils ont”déclaré en

dition que ses compagnons d'écurie|même temps que des promoteurs

trième victoire consécntive.

let ses derniers exercices indiquent ‘jeur avaient parlé de la chose avant Blace sera en bou

‘foule ce soir au Rideau. i
qu'il a de grosses chances . eur départ pour le Canada et qu'ils

Le vétéran Bonifuce revient gva-javaient accepté la rencontre.

Œuellement en forme et il se prête| ————prsreumemu

!

a remplir. |

Spanish Maize est inserit ay. _.. : visas
b ¥ niere soirée annuelle au Venitien,

à bonne heurc pour sa campagne de, NOTES DU SPORT

Preakness” et le jockey Clarence, jeudi, 20 avril prochain. l'entré,

1922. 11 a nombre d'engagements

UNE BONNE BETE
t le Moutagnard donnera sa pre-

> A il i i 2,8 a
Turner, qui le fait galoper a tous a été fixée à 50 sous. Comme on a

 

les jours dit Le la de Bre chan-|con de le croire. cette soirée;

ces de décrocher cette classique. Le, emportera tont le succès qu’elle
poulain a beaucoup profité depuis mérite

l'an dernier et i} l'a bâti pour cou- . =: + 1

vrir de longues distances. | Abner Doubleday. un major-ge-|

Marble. un descendande Ballot-inéral dans l'armée américaine tra-;

Tiffany Blend. est un autre cour-ica les premiers plans du jeu actuel

sfer de l'écurie Ross qui promet:de balle aux bases. 1! introduisit

beaucoup. II a gugné plusieurs cou-| son système à Coopertown. N. Y.

pes au Canada l'an dernier et Har-;en 1839. Le jeu d'alors consistait

ry MeDanie] dit qu'il causera bien!à frapper ls balle et à atteindre

des surprises au cours de la saison|un unique but placé à une distan-

1922. ce de 50 à 100 pieds. avant qu'un

Pendant l'absence de M. Ross,

|

joueur du champ puisse roucher au 
de grosses réparations à son cotta- x x X

ge suv sa ferme a Laurel. Tl est at-| Les experts du billard e! des

tendu aux Etats-Unis au milien d'a. P'ÉNEUTÉ aux livres venus de tou

 

vril. !les coins des Etats-Unis sont ac-

. tuollement à Chicago pour le match

| Schaeffer-Hoppe. De nombreux pa-

CHOSES ET AUTRES l ris favorables à Schaeffer ont été

enregistrés.

ee | x x x

Gene Chouinard, le ti 1 Dans le bon vieux temps. Sulli-
; rd, sensation: pa ;

ACIONNEt| Can et Kilrain se battatent soixan-

te-quinze rondes durant pour Un

enjeu d'une cinquantaine de dol-

lars. Aujourd'hui. des citrons dan-

sent pendant dix minutes dans une

arène confortable et on leur versc

un quart de million’
tn. cp

a
—alliseee er

t

Le fo! amour des parents pour

un enfant dont ils font (ear idole

oblige souvent le Seigneur à les

châtier dans cet enfant.Ptéchier

“Evanouladansane plaque
d'eau pendantdes heures”

“J'ai été victime, l'été dernier, d'un
très grave accident.’ écrit Mnse. S. du
Nouveau Brunswick.
‘Au conrs d'une promenade en

voiture l'été dernier mon cheval fit
soudain un écart brusque, et je ne me
rappelle de rien jusqu'au moment où
je repris mes sens avec des douieurs
terribles par tout ic corps.
Un médecin me prodigua ses soins

mais bientôt je perdis de nouveau
connaissance. Finalement je revins
à moi dans des souffrances atroces, et
l’on m'apprit que j'étais restée sans
connaissance pendant des heures dans
une flague d’eau avant qu'enfin on
m’eut trouvée. On m'apprit que
j'avais un avant-bras cassé, une jambe
disloqué et deux côtes fracturées, et que
je devrais rester inimobile pendant un
mois ou six semaines.

EÉtaut d'une forte constitution et
Habituée aux exercises physiques, je
devins rapidement nerveuse et endurai
de violeutes douleurs accompagnées
de maux de tête. J'étais devenue
d’une faiblesse impossible à décrire.
1leureusement que j'étais jeune st que
j'avais une merveilleuse coustitution.
je ne souffris donc pas longtemps des
suitesde mon accident. Ce fut surtout
le passage d'une vie active à l'immo-
hilité complète dans le Jit, cn pleins
chaleur qui m'affecta le plus.
Vous vous rappelez aussi qu'avant

mon accident je n'étais pas très bien
remise de madernière maladie. Avant
d’être malade mon poids était d’envi-
ton 155 livres et j'avais dû perdre
environ 50 livres. Ce qui m’ennuyait
le plus c’est qu’il me semblait que je

ses débuts dans le sport à l'âge de

15 ans. Gene est encore (out jeune.

a » e

Engene Goderre. dont le travail

dans les buts du Hull Athlétique,

a ramené à liull. le championuat

de la Lower Ottawa. fit du.hoquet

avec je capitaine André dans les

glaces du pôle nord, il ÿ a ‘’quel-

ques années’. Gene a aussi joué au

Sault Ste Marie et à Montréal.
e * .

Jimmie Lane. ci-devant arbitre

dans la ligue de la Cité, a été rete-

nu par le Royal Canadien pour gé-

 pv——

 

 
comme instructeur. |

* + - \

Albert Gariépy qui jouait à Pem-,

broke et Arnprior. l'été dernier est :

bel et bien installé a Ottawa. Il a!
une position de conducteur de tran-

wav. Fred Balzana et Bébé Garié-

py travaillent aussi ‘‘sur les chars”.

’ x x x
Eu 1902, les cours de justice de

a Pennsylvanie avaient accordé une

injonction qui empéchait Larry

(Nap) Lajoie de jouer avec aucun

autre club que les Quakers de Phi-;

ladelphie. Napoléon en profita pour

passer it Cleveland dont il devint

plus tard gérant.

x x x

Nous ne comprenobs pus encore

commentil se fait que les comptes-

tendus d'événement sportifs sous

les auspices d'association essentiel-

parviennent en anglais seulement.|

WAGON-LITS DU
NATIONAL CANADIEN

POUR NORTH BAY

Ke National Canadien a mainte.

 

 
 

nant en cirenlation tous les jours
entre Ottwa et North Bay un wa-
“on-lits régulier direct sur les
rains 1 et 2 “Transcontinental Li-
dited*. Le wagon quittant Otta-
va à 12.20 a m., sur le No 1 sera

nis en place pour occupation à la
‘are Union à 9.30 p. im. et lé wa-

son arrivant à Ottawa à 6.40 a.

m. restera en place a la Gare U-
nion et lee voyageurs auront la
nermission de l’ocuper jusqu'à 8

“0 a. m.

E “DROIT” A
ST-FRANCOIS D’ASSISE

—eee

Toute personne désirant rezevoir ,

- “Droit” ou ne le recevant pas à

ause de quelque difficulté avec le,

petit porteur est priée des’adres i

ne pourrais jamais reprendre mes
forces. -Je ne mangeais pas parceque
je n'avais pas d’appétit. Fressavai
piusienrs remèdes. mais ils ue rue
frent aucun bies.
Une nièce en visite cliez moi, me

racouta comment son jeune [rère était

devenu fort et bien portant ep prenant
du Carnol. Elle me dit: ‘‘Ma ante,
pourquoi n'en prendriez-vous pas, je
suis sûre qu'il vous ferait dn bien?”.

| Les paroles de cette enfantétaient uné
véritable prédiction, car à la première
bouteille de Carnol, je constatai nne

réelle amélioration

et

aujourd'hui je
mis forte et bien portante, grâce sur-

tont au Carnol. Je pèse actuellement
160 livres et j'ai de nouveau reconquis

mes forces et mon énergie, et je peux

maintenant vaquer À mes occupations
sans ressentir la moindre fatigue”.

Le Carnol est en vente chez votre

pharmacien. Si vous pouvezaffirmer,
en toute conscience, après l’&voir
essayé, qu’il ne vousa fait aucun bien,

renvoyez la bonteille vide au pharma-
cien et il vous remettra votre argent.

‘ 12-108

 
K. MARTEL, restaurateur |

1022 rue Wellingron.
12992.Tel. 8.
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tous les jours,

 

LA FINALE DANS
COLOMBIENNE

HULL ET BAYSWATER SE REN-|

’
1

 

CONTRENT CE SOIR POUR LEj

CHAMPIONNAT,

 

Après avoir lutté durant quatre

parties sans pouvoir régler la ques-

tion de la suprématie. les Conseils

de Hull et de Bayswater en vien-:

dront aux prises ce soir à 9 heures

à la patinoire Rideau dans une jou-

te qui décidera des honneurs de la

igue Colombienne.

Il est entendu qu'au cas d'unc é-

à l'expiration du temps ré-,

glementaire, les équipes joueront|

jusqu'à ce que le point décisif ait

été enregistré. MM. Oscar Lépine’

et Bill O'Hara arbitreront.

Deux coupes sont en jeu ce soir:

a coupe O'Callaghan sera donnée,

aux champions et la coupe McCaf-

ery sera offerte au joueur qui:

omptera le dernier point. Comme

c'est à peu près la dernière partie

du hoquet dans la localité et que la

étay, il y aura”
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SERVICE DE TORONTO |
DU PACIFIQUE CAN.;

Un excellent service est fourni

par le Pacifique Canadien entre :

Ottawa et Toronto. Les horaires

sont fixés pour assurer le maxi-

mum de confort aux voyageurs fai-

sant le trajet aller et retour. Le
service actuel est comme suit:

Départ d'Ottawa à 9.350 am.

tous les jours excepté le dimanche.

via Peterboro. arrivée à Toronto à:
6.30 p.in. '

Départ d'Ottawa à 10.15 a.m
tous les jours. via Belleville. avri-
vée à Toronto à 6.15 p.m., avec
raccordement direct pour Chicago.,

Départ d’Ottawa à 1.00 p.m…
tous les jours excepté dimanche.

via Belleville, arrivée à Toronto y

 

9.30 p.m. ;
Départ d'Ottawä à 11.00 p.m,

tous les jours. via Peterboro. arri-
vée à Toronto à 7.45 a.m. Ce train:
comporte un wagon-lits direct d'Ot-
tawa à Hamilton, tous les jours ex-
cepté samedi.

RETOUR :
Départ de Toronto a 8.50 a.m.

8.05 a.m, tous les:
jours excepté dimanche. 1.00 p.m.
tous les jours excepté dimanche. et,
11.15 p.m. tous les jours. Remar-'
quez l'heure commode du départ
du train du soir, qui donne ample-!
ment du temps pour jouir des
théâtres et des fêtes sociales avant’
de retourner à Ottawa.
VOYAGEZ VIA LE PACIFIQUE

CANADIEN.
etretron

La naissance fait moins d'hom-

ter sa race. c’ést louer le mérité

d'autrui. Mme de Lambert

! chaive saison,

—
—
—

 

PENDANT QUE LATERRE

 

S'il est permis d'en juger par

l'entrain des ligues d'amateurs qui

sont à s'organiser ici pour la pro-

la menace du pro-

fessiounalisme ne leg effrayve pas

beaucoup. l.e maire Plant. le pré-

sident de la ligue de la Cité a con-

fiance dans l'avenir.
2 = >

Depuis 1914. ta Ville de Toron-

to a décroché trois fois le cham-

pionnat de la ligue professionnelle

de hoquet et trois fois ses porte-

couleurs remportèrent la palme

mondiale. C’est un record assez

satisfaisant. Tous les clubs de lu

N. H. L., d'ailleurs ont eu leur part

du melon. de sorie qu'autune ville

ne peut être jalouse.
- * s

Un jour. feu Georges Kennedy
t

dn Canadien de Montréal, demand,

aux directeurs du club Ottawa de

lui envoyer un gardien de

après, Kennedy télégraphia ce qu:

suit aux locaux: “Je vous ai de

mandé un joueur de hoquet. vou

m'avez envoyé un joueur de poker:

Goderre prétend que Lalonde e’

quelques autres lui doivent encots

| des shekels,
- - .

La première partie sans

sauf, sans point et gans qu un jou

eur adversaire puisse atteindre !

1er but, fut lancée Je 12 juillet 1°

sh, quand J. Lee Richmond du club

Worrester battit Cleveland a un

cour

 
buts.

.
}

On lui envoya Gene Goderve, Peu
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Mérest Resavez tout simpi

une donne tasse de Caczo
chadËe: e+ les ravigoter
(ite « enregenr de faim) et
diner e' ‘e souper 1 sans

  

  Oh, maman, le FRY a

bon goût quand on a froid !

Aus enfants qui reviennentde l’ééole,donnez

tasse de FRY oi Cecile « faire renferme tous
les elements d une complete nutrition-

   
    

  

   

     

émeat de qui suit ;

FRY pour les ré- donnée
C est fe temps on
¢ est tong entre le
compter qu'une est délicieuse,

Si puissiez acheter

‘Rien ne peut remplacer le FRY ”

Hauteurs de Ceylan
serécoltent les meilleurs thés.

THÉ PRIMUS
Il atteint la perfection.

votre enfant est nerveux pale anemique

Tous vous apercetrez qu une tasse de FRY,

régutiéroment

tonique merveilleux 1
tout le monde sime le FRY

nourrisure la plus économique que vous

 

 

—

 

TOURNE
score de l-—t Charlie Bennett qui

perdit les deux ja:xbes dans un ar-

cident de chemin de for était son

réceveur.
. - -

Nung osons croire, selon les appa-

-ances, que te Cav:d:cy et le Hull

Athlétique seront les concurren(s

les plus formidables au champion-

nat de la ligue Interprovinciale.

rv... deux rives de la rivière, nous

arrivent ja rumeur de préparatifs

rec. danires pour la prochaine

campagne.
. J s

Avant 1910, il n'y avait pas de

limite an nombre de parties que

deux équipes pouvaient jouer dans

la mème journée. Cette année-là,

sur motion de Gev. I. Moreland, le

président de ja ligue Pennsylvanie

et Ohio. I! fut décidé que deux

parties seulement pourraient être

jouées le même jour.

AVIS
Pour quelle raïson boîter ef

faire tort à votre santé?” Consul-

tez un spécialiste. Je garantis

ajuster les pieds déformés peu

importe ce que peut être la dff-

tormité.
Patronné par 'e Dunc de

Devonshire
Venez ou écrivez—

E. JOSEPH
Spécialiste en Orthopédie

815, RUE BANK - OTTAWA

nr
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agira comme un
va sans dire que

. 1a saveur en
et réellement cest la

Rappelez-vous que :
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HURTEAU & LEMIEUX
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Immeuble-—Assurance Feu et

Bureau: 93 rue George, Ottawa, Ont,
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La paroisse canadienne

 

LA VOIX D'UN EVEQUE DE FRANCE.

 

Mgr Landrieux, évêque de Dijon, a écrit son mandement de
Carême sur la paroisse canadienne dans la province de Québec.
Il a comparé la paroisse canadienne, pleine de vie, maintenue
-dans sa forme presque parfaite, libre de toute ingérence civile et
politique, abritant des familles nombreuses, avec la paroisse fran-
çaise, démantelée et affaiblie.

On se rappelle Mgr Landrieux. Il était l’un des membres les
plus distingués de la mission Fayolle qui, l'an deruier, visita le
Canada au nom de la France. La vie catholique de la province de
Québec, la vitalité de la paroisse canadienne-française le frappè-
rent, et il ne crut mieux faire, à son retour en France et après
avoir étudié l’évolution et l'oeuvre de cette paroisse, que la don-
ner en exemple à ses diocésains, et ainsi stimuler le mouvement
de réorganisation paroissiale que, depuis quatre ang, il dirige
dans son diocèsc,

L'étude de l’histoire du Cariada, le récit des luttes héroïques
de nos ancêtres contre les Iroquois d'abord, ensuite contre l'An-
gleterre persécutrice et protestantisante, sont, pour Mgr Lan-
drieux, la confirmation deg multiples témoignages qu’il a enten-
dus, au cours de son rapide voyage au Canada: ‘‘Oui, la paroisse
a fait le Canada et elle l'a conservé. — Pas de doute que la pa-
roisse ait sauvé la race. — Elle a déjoué tous les assauts politi-
ques. — Elle nous a faits ce que nous sommes, — Elle a été une
force de conservation nationale, sociale ct religieuse. — Elle a
maintenu l'unité de vues et de croyances. — Elle a groupé toutes
les énergies. — Elle a assuré l'intégrité et l'expansion de la race,
sa cohésion et sa vitalité, — Ellc a éié le rempart de la foi, de la
langue et des traditions, — la pierre angulaire de j’édifice natio-
nal, — l'arche du salut pour l’ame canadienne. — Nos vieilles pa-
roisses ont été, aux mauvais jours, de véritables citadelles contre
les assauts du dehors et du dedans. —Si le Canada a pu survivre
à ces épreuves, c’est parce que l’Eglise ne l'a jamais abandonné
et qu’il s'est toujours fié a 1’Eglise. — Vous voulez savoir ce
qu’ont fait nos curés pour la race? Mais que serait devenu le
peuple canadien sans le dévouement héroïque de ses prêtres? Se-
lon tous les caleuls humains, il devait périr. — Tout chez nous se
rattache à la paroisse et part de la paroisse. Sans elle, on"peut
dire que rien ne réussit; avec elle, tout marche à merveille.’

Mgr Landrieux expose ensuite la constitution de la paroisse
canadienne, et son fonctionnement, énumère les conséqueuces mo-
ræles qui découlent naturellement de cette organisation: la prati-
que de la religion, le bonheur et la fécondité des familles, la séeu-
rité publique ct la paix sociale.

Mgr Landrieux, avant de faire un appel direct à ses diocé-
sains, prouve que la paroisse canadienne, à l’état actuel, répond
toujours à l’idée de la paroisse, telle que voulue par l’Eglise, que
l’organisation intérieure a continué de s'améliorer, et qu’on ob-
tient ainsi une action directe sur chaque catégorie de paroissiens,
action qu’exigent les conditions de la vie actuelle, et la lutte con-
tre les idées modernes.

Mgr Landrieux avoue que les pasteu . rencontrent quelques
difficultés dans les grandes villes, et que le dépeuplement des
campagnes et l'encombrement des villes sout des maux à combat-
tre dans l'intérêt même de la foi catholique, et de la préservation
de la nationalité canadienne-française,

Si notre paroisse est donnée en exemple à nos cousins de
France, par un évêque français, avec quel soin ne devons-nous ! à dire que ni la France, ni l'1-
pas travailler à la protéger, à la fortifier, à agrandir son champ ;talie, ni les Etats-Unis, ni le Ja-
d’action! Nous avons dans le passé grandi et prospéré à l'ombre
du clocher. Nous ne serons victorieux du présent et de l'avenir
qu’aux mêmes conditions.

? Charles GAUTIER.
 

“se

Laloides aubaines et le droit de vote
La séance hier n'a duré que

l'après-midi mais la discussion
n'en a été que plus vive. Une à
une toutes les pierres que l’an-
cien gouvernement avait accu-
mulées avec l’idée de s’en faire
une forteresse inexpugnable sont

renversées. Hier ce fut la loi des
élections fédérales qui reçut le
coup de mort sous la forme d’u-
ne motion de M. Euler, député
de ‘Waterloo-nord, demandant
que l’une des subsections de la
section 29 de l’acte de 1919 soit
enlevée des statuts. Le député
de Waterloo est un fort avocat
constitutionnel et son argumenta
tion était solide et serrée. La
motion qu’il a présentée hier
n’est que le dernier anneau d'u-
ne longue chaîne de protesta-
tions et les sessions de 1920 et
de 1921 ont été témoins de plus
d’une discussion sur ce sujet qui
souleva de vives passions.

D'après la loi telle que cons-
tituée actuellement la femme
d’an sujet britannique, née à
l’étranger, doit obtenir, avant
de pouvoir voter, un certificat
signé par un juge et elle se trou-
ve ainsi placée dans un état d’in-
fériorité manifeste, L’embarras
est surtout patent dans l’ouest
où les distances à parcourir sont
immenses et les tribunaux ra-
res. Comme d'habitude la dé-
fense de M. Meighen a été habi-
le, mais il ne possède plus com-
me autrefois le haut du pavé ct
ses paroles ont perdu de leur
portée comme ses attaques de
leur justesse et de leur préci-
sion. Il a répondu à M. Euler
que Ja mesure avait surtout été
un preventif contre l'influence
vengereuse d'un élément nocif
de la population et il est d'avis
“ue les méthodes d'éducation et
les manières de vivre des fem-
mes nées à l'étranger sont tel-
lement dissemblables des nôtres
qu’il necroit pas à la pleine in-
telligence de leur suffrage.

l'avantage des Américaines, mais
par prudence, le gouvernement
conservateur n'a pas voulu dési-
gner de pays ct il s'est contenté
d’assigner l’Amérique du Nord,
ce qui a porté M. S. W. Lyons,
élu par un grand mombre de
personnes d'origine juive et asi-

Mexicaine et de la Française, la
première jouissant des pleins
privilèges de la citoyenneté et
la seconde ostracisée par la loi. Et M. Meighen de lui demander
combien de Mexicaines ont voté
pour M. Jacobs, Les reparties à
certains moments ont été très
piquantes et M- Meighen s'est
fait amplement répéter que la loi
des élections telle que présentée
par M. Hugh Guthrie, alors sel-
liciteur général, avait évidem-
ment pour but de favoriser les
conservateurs et les unionistes
dans leur campagñe politique.
Les passions patriotiques ou
pseudo-patriotiques que le gou-
vernement d’alors pouvait faci-
Jement exciter appartiennent au-
jourd’hui au passé et nous avons

bravades de jadis, La motion a
été adoptée sans vote et un re-
tentissant ‘‘carried” a été pro-
noncé par M. Gordon, qui oceu-
pait aujourd’hui encore le siège
de l’orateur. Le premier minis-
tre a laissé entendre dans une
réponse 4 M. Marcile, de Bagot,
qu’un amendement serait propo-
sé à la présente session à l'effet
de rappeler cette clause de l'ac-
te des Elections fédérales.

LA THESE FEMINISTE
Mlle MacPhail a fait au cours

de la séance son acte de foi fé-
ministe et elle a déclaré sans
arabages que le but convoité par
la femme est l’égalité sociale
avec l'homme. Il ne faut plus,
à son avis, qué la femme soit
considérée plus longtemps com-
me bien meuble et qu'elle chan-
ge de nationalité par le maria- Une distinction est créée pour re, Elle a. suivant sa thèse. un

atique, à comparer le cas de la|

à payer par d’énormes taxes nos|

droit inné de voter qu'elle tient
de sa nature et qu'aucun acci-
dent humain ne peut lui enle-
‘ver, Certains diront que la fem-
me, avec des aptitudes diffé-
tentes, possède des fins dissem-
blables de celles de l'homme,
qu’elle a d'autres occupations à
accomplir que de monter sur les
hustings et haranguer scs congé-
nères, tandis qu'elle peut tra-
vailler à la maison à parfaire cz
chef-d'oeuvre, un hommie tel que
le concoit le plan divin, mais
Mlle MacPhail n'en semble rien
soupeonner.

M. Tommy Church, de Toron-
to, a pris la peine d'avertir la
mandataire de Grey-sud qu'’elie
ne représente pas l'opinion de

La première fois!

Le maréchal Joffre est en ter-
re canadienne depuis quelques
jours. Sa mission d'Orient ter-
minée, il va visiter de nouveau
les Etats-Unis et le Canada; il
profitera de sun voyage pour
prononcer, dans les principales
villes où il passera, des discours
sur la paix. Une dépêche de la
Presse Canadienne, en date du
27 mars, datée de Victoria, C.
B., annoncait que le maréchal
mettait le pied au Canada pour
la première fois. Le correspon-
dant de notre ageqee a la mé-
moire courte, ou n'est pas très
au courant, It n'y a pas si long-
temps, cinq ou six ans, environ, toutes les femmes du Canada.

Voild une déclaration de 1ex-
maire de Toronto qui contient!
sans doute plus de vérité qu'il
n'a voulu y en mettre, mais Dieu
merci, Nous avons eucore une
partie de notre population fé-
minine qui seit comment penser
en ces matières ct ce n'est pas

celle-là qui viendra discuter aver
nos parlementaires le sarguties

légales quandle ciel a destiné la’
femme au noble de rôle de mère.
Les crédits de M. Murdoek ne

lui ont point encore été votés ot
il a beaucoup d’obstacles à ren-
verser pour obtenir son argent.

Le débat sur ces crédits se pour-
suivra cet après-midi,

Fulgence CHARPENTIER

 

Au Jour le Jour

 

Indépendance

Le Marquis de Curzon, le se-
crétaire d'Etat anglais pour les
Affaires Etrangères, vient d'en-
voyer certaine communication à
tous les ambassadeurs britanni-

i lose vient de publier

que le vaitqueur de la Marne
visitait ce pays. Il est étonnant
que la Presse Canadienne, qui
se donne pour si bien informée,
n'en ait pas entendu parler.
‘Marshal Joffre, 1élégraphie
sou représentant, ..stepped

for the first time on Canadian
soil.” C'est peut-être une dis-
traction; on ne pourrait croire,
cependant, qu'un correspondant
de la grande agence ne saurait
combien de fois est venu au pays
sir Arthur Balfour, ou lord
Northeliffe, ou encore le prince
de Galles:

La tuberculose

l'Association Canadienne de
Prézervation contre la Tubereu-

l'édition
francaise de son vingt-et-unième
rapport, contenant les Travaux
de la Convention Annuelle te-

nue à Toronto il y a bientôt près
d'un an, le 21 mai 1921. C'est
une brochure substancielle de:
100 pages, qui étudie sous tous
ses aspects l'une des maladies|
qui font le plus de ravages par-,
wi notre population. La tubereu-

 

 

 
ques, leur disant que la fin du
protectorat anglais en Lgyptei
n'entraine aucun changement;
dans Je statut de ce pays, quan
au rôle que peuvent y Jouer les
autres puissances. Ccei revient 
pon, ni aucune autre nation. à
l’exception bien entendu de la
Grende Bretagne, ne peut se mé-
ler des affaires du peuple égyp-
tien. Toute tentative, dans un

.sens ou dans l'autre, de s'inté-:
resser aux affaires égyptiennes.
scra considérée, par le gouver-
nement britannique, comme aec-
te hostile. Toute agression en
territoire égyptien encourra l'ire
de la nation anglaise, et tout
agresseur devra compter avec
les forces à la disposition de
l’Angleterre. On ne voit plus.
après les déclarations de lord

! Curzon, en quoi consiste l'indé-
pendance accordée à l'Egypte.

Prudence de règle

L'Evénement commente ver-
taiues paroles récentes de l'hon.
Charles Stewart, le ministre de
l’Immigration. Celui-ci s’est pro-
noncé contre l'immigration in-
tensive, pour cctte raison qu'il
y a déjà trop de sans-travail
dans le pays et qu’on n'a pas

lose, comme le concer, est cause
rhez nous de milliers de morts
chaque année. On ne peut trop
prendre de précautions contre
elle. La lecture du raport de l’-
Association de Préservation ne
peut rendre que des services vé-
ritables, mettant en garde contre
les diffévren‘rs façous de cou-
tracter la tubereulose, indiquant
les différents moyens de s'en
préserver. Le rapport est envo-
yé gratuitement, sur demande à
l'Association, Bank Street Cham-
bers, Ottawa.

HP,

 

L'INCENDIE DE
STE-ANNE DE BEAUPRE

Nous offrons toutes nos sym-
pathies aux RR. PP. Rédempto-|
ristes dans le malheur qui les ;
frappe. La perte de la magnifi-|
‘que basilique de Ste Anne de:
Beaupré ne touche pas seule-!
ment cette communauté qui, de-!

: puis cinquante ans, s’est dévouée
‘au soin spirituel des pèlerins et,
avec le concours divin, a fait de
ce sanctuaire le lieu de pèlerina-
ge le plus célèbre de l’Améri-
que du Nord. Les catholiques de
toutes langues sont aussi pro-)
fondément peinés de la catas-
trophe qui en quelques minutes,
à fait un monceau de ruines de,

 

 

 besoin d'ajouter à leur nombre
par l'arrivée des
d’autres pays. Comme dit l’Evé-
nement, M. Stewart aurait pu
trouver d'autres bonnes raisons

tout de même se réjouir de ce
qui est.

; “Il vaut mieux, ajoute, le jour-
nal québécois, attendre et choi-
sir nos sujets que de nous lais-
ser envahir de notveau par le
flot dangereux d'une invasion
qui ne nous vaut guère que des
ennuis- Si nous en jugcons par
les trois quarts des arrivées de
l’été dernier au port de Québec.
te sont des parasites dangereux
que nous laissons débarquer sur
nos bords, et la meilleure preuve
de l’indésirabilité de cette popu-
lation est dans les nombreux cas
de fraude que l'on constate lors-
qu’elle se présente’.

Voilà qui est frapper juste. À
cette ‘époque où lcs Etais-Unis
d’ailleurs refusent d’admettre
chez eux les étrangers, nous
sommes exposés, nous, à recevoir
toute la lie des pays d Europe.
Notre situation particuliére, plus
les conditions de travail, nous
oblige à être, en matière d'im-
mirratinn doublement prudents.

 
à l'appui de sa thèse; on peut;

cette basilique où par millions,
désocuvrés'ils avaient obtenu le soulage-

iment de leurs douleurs physi-
ques et morales-

que la basilique renaîtra de ses
cerdres. L'activité des RR. PP,

qui vont immédiatement s’accu-
muler, en reconnaissance pour
les bienfaits passés, nous assure

l'ancien, ouvrira ses portes a
la dévotion des fidèles, et que le
flot incéssant des pèlerins
.touiours grandissant.

Cc. a.
———————

Trois sont asphyxiés,—
Trenton, 30.—Trois jeunes gens

; ont été trouvés asphyxiés ici hier
dans un wagon de marchandises.
L'un des cadaïres a été identifié
comme étant celui de George Cook,
âgé de 25 ans, et une lettre ‘rouvée
dans sa poche indique qu’il était
en route pour Toronto, pour assis-
ter aux funérailles de sa soeur et
se rendre au chevet de sa mère ma-
ade.

 
 

Acceplé avec courage, couservé

Mais ce qui nous console, c'est

Rédemptoristes, bénie par la
sainte patronne du Canada, et|
jointe aux millions d’aumones

déià qu’un nouveau temple, plus.
riche et plus majestueux que

ira | §

LE SANCTUAIRE
DE STE-ANNE

Suite de la 1re
 

 

demandait si; la conflagration de
1893, alors que tout le village fut
détruit, ne se répèteiait. et, pen-
dant que iles hommes so dirigeaient
cn hâte vers la Basilique, les fem-
mes se pressaient avec leurs en-

fants pour sauver les objets pré

cieux de leurs demeures et les pa-

piers de valeur.
DU SECOURS

Les autorités du monastère aver-
tirent aussitôt par téléphone el
par télégraphie, les paroisses en-
vironnantes et la ville de Québec.  Le Père Recteur et le maire do la
paroisse, M. R. Fortier, deluan-
daient au maire Samson, de Qué-
bec. d'envoyer du secours à Ste-
Anne do Beanpré. Le premier appel

au secours, arriva à Québec vers
9 heures 30 et vers Il heures une
équipe de vingt pompiers, sous la
direction du sous-chef Bélanger.
partait par train spécial, pour le
lieu de l'incendie, où elle arriva
a 1! heures 30.
Allumé au centre des construc-

tions, l'incendie progressa des deux

côtés à la fois. De la sacristie et
de l'oratoire, il se communiqua en
même temps, au magasin de la sa-
cristie et au presbytère. Les pom-

piers volontaires. dirigés par 1e
maire de Ja paroisse, firent vail-
lamment la lutte contre un élec-
ment cent fois plus fort qu'eux.

Mal éguipes pour la lutte contre ies
flammes, ces combattants n'eurent
aucun succès et l'incendie s'étec-

dit bientôt au juvénat et au mo-
nastère, puis à la Basilique. Tout

l'intérieur de ces dGd‘fices n'était
plus qu’un brasier ardent: à tra-
vers le crépitement des flammes,
on entendait le fracas des plan-
chers et des murs qui s'écroulaient
ie bruit sourd du vent activait l'in-
cendie, et le pétillement ue l'im-
mense foyer que formaient tous cos
édifices en boir. (est alors que le
mur du presbytère s'écroula,
Les flammes avaient complête-

ment détruit la sacristie, le maga-
sin, le juvénat et une partie de la
Basilique at l'incendie s'attaquait
au monastère. A ce moment 175
jompiers de Québeo -r-ivèrent à
Ste-Anne.

LES POMPIERS
(es derniers avaient

rapidement à l'appel qu'on leur

avait lancé. mais l'organisation
d'un train spécial demande un cer-
fain tempg et il était 11 hres 30
lorsque les pompiers descendirent

à la gare de Ste-Anne. La pompe
à vapeur du poste no. 5 avait été
réquisitionnée et 3,000 pieds de
boyaux avaient été apportés. En
quelques instants, l'installation de

la pompe fut faite ct bientôt qua-

tre puissants jets d’eau s'unirent

aux faibles jets d’eau que les pom-

piers volontaires avaient lancés
contre l'élément destructeur. Le
sous-chef Bélanger réalisa très vi-
te la position, T1 vit que le vent
soufflait du nord et que la partie-
nord du village n'avait rien à crain-
dre de l'incendie. I! constata que

les flammes faisaient rage dans la

basilique et qu’il était inutile et
téméraire de tenter de sauver le

répondu

 
sanctuaire: d'autre part l'incendie i

‘ravageait le monastère des Pères|
Rédemptoristes et menacait de s'at-
taquer à une construction ouvelle :
attenant à ce monastère. De cette
construction, les flammes auraient
fort bien pu être transportées par
des tisons enflammés à la partie
sud du village et c'est cette par-
tie qu'il importait. en ce moment,
de sauver. Les écuries, les usines
et le serre n'avaient pas encore été
atteintes par les flammes: c'est
vers cet endroit que le sous-chef
dirigea les efforts de ses hommes.

Pendant que les pompiers tra-
vaillaient au sud, les flammes fai-  saient rage à l'intérieur de la ba-
silique. Dans un fracas tevrible.

}
+

 

 
avee une fidélité religieuse, le deuil

du coeur est une vertu.
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tomba, entraînant, dans sa chute
le merveilleux orgue de cette é-
glise.

UNE CLOCHE TOMBE
L'incendie s'était communiqué

aux deux clochers et bientôt il sem-
blait que deux brasiers ardents.a-
vaient été allumés au-dessus de la
façade de la basilique, de chaque
côté de la statue de la grande thau-
maturge. Vers midi muins dix mi-
nutes un craquement se fit enten-
dre au clocher de l'ouest et quel-
ques secondes plus tard, la flèche
s'abattait dang le chemin, entrai-
nant la grosse cloche du temple,
sans cependant la briser.

STATUE INTACTE, .
Quelques minutes s'écoulèrent

et à midi moins trois minutes, l’au-
tre clocher tombait dans le parter-
re en face de l'église, On avait
craint que l'un des clochers. dans
sa chute, fit tomber la statue de
Ste-Anne, au centre de la basili-
que, mais les clochers se sont com-

me écartés pour ne pas toucher à
la statue, qui est restée intacte,
dominant ces ruines et la paroisse,

Ste-Anne, portant la Ste-Vierge,

dans ses bras. protège encore le
village de Beaupré et le pays tout

entier. Les pèlerins reverront cet-
te statue, à la mème place qu'ils
Ja voyaient autrefois, lorsqu'ils
faisaient leur promenade dans le
parterre de la basilique.

A ce moment, l'inimense terrain
que couvraient toutes ces construc-

tions ne présentait plus que l'ima-
ge d'une ardente fournaise. aux

portes multiples, à une chaleur é-
crasante et dégageant une fumée

suffocante. De tous côtés dans le
ciel rouge, s'élevaient des flammes,
partout du feu et des ruines: par-

tout la dévastation et des cendres;
au milieu des murg écroulés, des
morceaux de tôle suspendus, Je ta-
page, le fracas et le bruit des flam-
mes.

L'AILE NOUVELLE
Les pompiers, aidés de la popu-

lation, faisaient un travail effectif.
Ils réussissaient à sauver de l'’incen-
die l'aile nouvelle que M, E. Moris-
sette, entrepreneur de Québec, était
à construire.

Cette aile nouvelle est évaluée à
$125.000 ct déjà deux étages a-
vaient été construits. Une cinquan-
taine d'ouvriers travaillaient a cet
endroit et ont afldé à combattre les
flammes. Les pompiers ont sauvé

uussi les usines et leg écuries. La
serre, où le feu avait commencé à
se déclarer, a été épargnée &n par-
tie.

Les flammes avalent été vain-
cues à la partie sud du monastère.
Elles s'éteignaient lentement dans
tout le reste de l'immense brasier.
Il était midi 55 et des ruines, des
cendres avaient remplacé les édi-

fices qui s'élevaient, quelques heu-
res plug tôt sur ces terrains.

Tout était rasé, écroulé: L'’in-
cendie faisait encore rage, mals

dans des ruines geulement. Les murs

des édifices étaient encore debout, à
l’exception du mur de l’est du pres-
bytère. Sur la façade de la basili-

invocatio-que, l'inscription “sub

ne Sanctae Annae M. B. M. V.”

apparaissait en lettres moircies.

Au-dessous de la statue de la pa-
tronne de l’église et sur les por-
tiques Voisins, on lisait les dates
A. D. 1876 et 1884, dates de ia
construction et de la réparation
de cette basilique.”

L'AUTET;

A travers la porte centrale de

la basilique, on pouvait voir. au
fond du sanctuaire, les Tuines de
ce qu'était autrefois cet autel ma-
gnifique, une réplique de l'autel
de St-Pierre de Rome. Le balda-
quin était consumé et un amas de
débris s'étendait autour de l'autel
en marbre dont plusieurs morceaux
avaient été cassés. De l'autel de St-
Joseph, à l'ouest de l'église, on ne
voyait plus aucun vestige, mais du
côté est apparaissaient encore sur le
mur les cadres en marbres qui
renfermaient autrefois deg offran-

{1a voûte de l'immense sanctuaireldes faites a la Ste-Vierge.
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LA CHAIRE

ment artistique, dominait encore

les autres débris, des blocs de mar-

bre avaient été briség ot détachés de

cet objet de valeur. Le baldaquiu

était disparu. ;
Partout dans l'église apparals-

sait la destruction, Les flammes

achevaient de consumer les ceN-

dres de ce temple.

De la sacristie, du presbytère, du

juvénat et du monastère, il ne reste

vien. les murs, dominés par quel-

ques cheminées qui menacent de

s'écrouler, forment les débris qu'a

laissés l'élément destructeur.

Les pgmpiers continuent a arro-

ser les cendres et leur travail s'est

prolongé toute la nuit.
LES PERTES

Devant un tel malheur, on se

demande jusqu'à quel montant peu-

vent s'élever les pertes causées par

les flammes. Interrogé par notre

représentant, le Père Recteur, a ex-

primé l'opinion que les dommages,

s'élèveront à environ $1,500900.

Il fait remarquer, cepeudant qu’il

est très difficile actuellement d'é-

valuer les dommages, surtout si
l'on tient compte du fait que la 
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Basilique contenait des valeurs ines-

timables. Le Père Recteur nous

» faisait remarquer aussi que dans la

! restauration de la Basilique, i!l a
| été dépensé environ $600.000. Ises
» assurances sur toutes ces construc-

tions sont au montant de $300,000.

M. LE MAIRE

M. R. Fortier, interrogé à son
tour, comme maire de la paroisse,
estime que les pertes s'élèvent au
bas mot, à deux millions. Il ex-
prime la douleur que lui cause cet
incendie désastreux.

Le Rév. Père Bruneau, le ci-
ceronne qui dirige les pèlerins et les
touristes en visite à Ste-Anne de
Beaupré, ne veut pas faire d'éva-
luation. Il était très ému lorsque
nous lui avons parlé et c'est en
pleurant qu’il nous dit: ‘C’est un
grand malheur qui vient de nous
frapper.”

Le malheur qui vient de frapper
les RR. PP. Rédemptoristes et le
village de Ste-Anne de Beaupré a
causé un deuil national. De toutes
les parties du pays sont arrivés des
témoignages de sympathie.
La population de Québec s'est

portée, très nombreuse sur les lieux
de l'incendie et ce voyage vers le
sanctuaire de Ste-Anne, l’arrivée
de ces nombreux pèlerins indi-
quaient aux RR. PP. que la popu-
lation de Québec éprouve un deuil
profond à la vue du temple incen-
dié.

Mgr ROY
A trois heures et quart. un train

entra en gare. Parmi les passagers
qui descendirent, il y avait S. G.
Mgr P.-E. Roy, accompagné des ab-
bés E. Chouinard et Desrosiers. Le
R. P. Leclerc était à la gare et
recut Mgr Roy, qui lui exprima tou-
te sa sympathie. Plusieurs autres
membres du clergé étaient sur le
même train et en compagnie du

Père Recteur, ‘ls firent la visite
des ruines.

LES PELERINAGES
Le grand malheur qui vient de

frapper le village de Ste-Anne de
Beaupré empêchera-t-il pour un
certain temps le mouvement des

pèlerinages? M. Everell, gérant de
ce service pour le Québec Railway,
nous affirmait, hier qu’il y a ac-
tuellement douze pèlerinages orga-
nisés aux Etats-Unis. Il dit que
ces pèlerins vont venir, au cours de
l’été à Ste-Anne de Beaupré. Il
croit que les RR. PP. pourraient
se servir de l’ancienne chapelle

| pour les offices religieux. La fou-
[le, qui ne pourrait entrer dans le
‘sanctuaire assisterait à l'extérieur
a ces offices.

Le R. P. Recteur n'a pas voulu
nous donner des détails officiels à
ce sujet, mais il a laissé entendre
que son intention est de recons-
truire le plus tôt possible le tem-
ple détruit et de recevoir les pè-
lerins au cours de l'été. Il compte 
   

      

“ A

NI

 

4,&

 

Au centre de l'église, à droite. |

les ruines de la chaire, ce monu-;

 

 
     

; reconstruction du suuctuaire du Ste-!
Anne de Beaupré.

11 est consolaut d'apprendre que
les religieux et la population de
Ste-Anne ont pu sauver les objets

les plus précieux, avant que l’in-
\ cendie ait atteint la Basilique. Nous
donnerons ici après quelques détails
concernant les objets de grande
valeur qui ont pu être enlevés à l'”
lément destructeur.

OBJETS SAUVES
Une peinture. donnée par le Mar-

quis de Tracy, en 1666. Cetle pein-

ture qui représente Ste-Anne, pore
tant la Ste-Vierge, et deux pèlerins
agenouillés, avait été placée en ar-
rière de l'autel. Elle est évaluée
à $75,000. C'est le Rév. Père
Bruneau, qui, après avoir sauvé
les saintes Espèces, a fait transpor-
ter Ia peinture dans la vieille cha-
pelle.

LA VOUTE
Les flammes ont épargné la voû-

te qui contenait le trésor de la ba-
silique. Parmi ce trésor, il y a un
calice, évalué à $7,000 et fait avec
des offrandes des pèlerins. Il y
a aussi une chasuble, travaillée et
offerte par la reine Anne d’Autrie
che.

STATUE .
Une vieille statue de Ste-Anne s

été sauvée. Cette statue avait été
donnée au sanctuaire de Ste-Anne
par Mgr de Laval.

STATUE MIRACULEUSH
Au centre, en avant, dans la nef

de la Basilique, il y avait une sta-
tue de Ste-Anne, placée sur un pié-
destal en marbre. Ce piédestal est
vn don d’une dame de New York.
La statue est un don d’une famille
de la Belgique. Ces deux pièces
sont d’une grande valeur et les ci-
toyens de Ste-Anne so sont empres-
sés de les mettre à l’abri,

TABLE-SAINTE
La Table de Communion—eette

pièce est d’une grande richesse.
malheureusement, on n’a réussi à en
sauver qu’une partie seulement.

Toutes les stations du Chemin
de Croix à l’intérieur de l’église
ont été sauvées.

LES RELIQUES
On a sauvé la relique de Ste-

Anne et la châsse précieuse qui la
contenait. Plusieurs autres reli-
ques de Ste-Anne ont été aussi
épargnées parce qu’on les avait en-
levées de la sacristie et de la Ba-
silique.

TA VIEILLE EGLISE
Employée jusqu'em 1876, cette

église reste maintenant comme une
relique que les pèlerins peuvent v!-
siter dans leur pèlerinage. Elle
est située au nord de la Basilique
et les flammes n'ont pas été pous-
sées dans cette direction,
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Ie cabinet manitobain.—

Winnipeg, 30.—L3 Nomination
du premier ministre Martin à la
Cour d’Appel de la Saskatchewan
n’est plus qu’une question de jours,
et il n’y à pas de doute que l'hon.
Charles Dunning, trésorier provin-
cial, ne soit le prochain premier
ministre, d’après une dépêche spé-
ciale reçue hier soir de Régina
par le Free Press. M. Dunning
prendrait comme procureur géné-
ral soit le col. J. A. Cross, C. R.,,
D. S. O., soit le lieut-col. C. E. Gre-
gory, C. R.
La dépéche mentionne M. Pickel,

de Battleford et M. Gardiner, de
Qu’Appelle, comme d’autres mem-
bres possibles du cabinet. “On con-
cède généralement dans les cercles
politiques qu'il n'y a que Régina
qui soit un siège sûr pour le gou-
vernement. Les fermiers semblent
déterminés à contester tout siège,
et il est possible que cela ait quel-
que influence sur le choix final du
personnel du nouveau cabinet.”

Tn nouveau site pour Ford.—

Southampton, 30.—Les représen-
tants ici de Henry Ford ont con-
senti à acheter de la municipalité
un emplacement pour la construc-
tion d’une manufacture d’automo-
biles au coût de 500,000 (livres,

sur la générosité publique pour lasterling.
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En parlant l’autre jour de la publication d'un livret-guide de
8 ville de Hull, nous avons voulu jeter la semence d'une idée qui

 

« tara sans doutepar germer et s'éclore en un résultat pratique.
En attendant, examinons une initiative, semblable à celle

À dont nous parlons, qui va se produire ailleurs. Elle fait partie et
est probablement la suite du sentiment de patriotisme régional
qui, depuis quelques années, tend à se faire jour. avee cette For-

{ mule: caltivons l'amour de la petite patrie afin de mieux aimer lu
grande. ‘’L’annnaire de Chicoutimi’, tel sera le titte de la pu
lication nouvelle, et il indique par lui-même en quet endroit et

, à l’avantage de quelle région l’édition s'en fera.
Voici en quels termes M. Omer Téroux, du ‘Devoir. ap-

préciait l'apparition future dn volume: ‘L'annuaire de Chicouti-
mi comprendra, avec une liste complète de tous les citoyens de

‘ Chicontimi, Jonquiéres, Kénogami, St-Alphonse, St-Alexis, Port-
Alfred, Ste-Anne, St-Honoré, St-Charles, St-Fulgence et Lafer-
rière, toute une collection de notes statistiques et historignes.

“‘Le partie renseignements commerciaux offrirait a elle seu-
le nn intérêt considérable ;car on sait avec quelle rapidité se dé-
veloppe ce pays. Intérêt pour les gens du dehors, aussi bien que
pour ceux de la région. La partie historique et statistique s’adres-
sera à un public plus vaste encore. Même pour ceux qui n'auront
jamais l’occasion d’entretenir avec le Saguenay la moindre rela-
tion d’affaires, il sera fort utile d'avoir sous la main une série
d’indications qu’il faudrait autrement chercher en maints volu-
mes ou plaquettes. Il serait à souhaiter que le même travail fût
tenté, avec le soin et l’ampleur qui paraissent devoir caractériser
celui-ci, pour les différentes régions de la province,

“Nous saluons avec joie toutes les manifestations d'activité
proprement régionales. En tout pays. elles témoignent d'un état
de sunté heureux. Elles sont particulièrement récontortantes chez
nous, où les régions forment souvent de véritables pays, avec des
intérets différents et très nettement caractérisés,

“‘Plus se développera le sentiment de la fierté régionale, plus
se fortifiera le souci des intérêts locaux, mieux s’en trouvera le
pay. tout entier.

“L’Annuaire de Chicoutimi sera, dans sou genre, un bon
moyen de stimuler cette fierté, d’éveiller et de fortifier ce souci,
et c'est une excellente raison de souhaiter, méme de loin, bon suec-
cès à l'intéressante initiative sagnenayenne. ’

Ces excellentes paroles peuvent tout aussi bieu valoir pour
notre regiou, et c'est pour cela que nous avons tenu à les rappor-
ter. Il suffit qu'un ou deux hommes de bonne volonté entre en-
nent lc travail, et se trouvent des collaborateurs, si néce: "aire,
pour les aider, collectionner les renseignements. On peut bien se
récrier que ve n'est pas si facile à réaliser qu'à le dire, mais ce
qui peut s’accomplir ailleurs peut certainement l'être ici. Tous
ont salué avce joie la publication de l’Annuai statistique de la
province de Québec, il y a quelques années. Pourquoi? Parce qu’il
allait combler une lacune existante jusque-là. Nous -avions bien
l’Annuaire du Canada pourtant. Oui, mais ce volume d’intérét
général ne pouvait parler de chaque province en particulier avec
autant de détails. ni dans le même but, ni dans le même esprit.
L’annuaire provincial vient de le compléter, ajouter des notes
spéciales, faisant ressortir davantage ce qui le caractérise le plus.

L’annuaire régional jouerait le même rôle et serait dans le
même cas vis-à-vis l’annuaire de la province. Il amplifierait, don-
nant surtout ce qui lui est plus propre et peut plus directement
intéresser ses lecteurs de distriet, ce qui n’empêcherait nullement
ceux du dehors, comme le fait remarquer M. Héroux, d'en faire ;
aussi leur profit de légitime curiosité et d’érudition louable.

I! est certain que le jour où un livret-guide ou un annuaire
sera publié sur Hull, peu importe le titre qu’on donnerait au vo-
tame, tous seront satisfaits, auxieux de se le procurer, de le lire
et de le conserver. Une fois qu’il en aura été édité un, il sera fa-
cile de modifier plus tard les changements apportés par les an-
nées. Le fond historique sera toujours le même, d'autres rubri-
ques ne demanderont que quelques additions, de sorte qu'ici com-
me dans d’autres entreprises, le premier pas, s’il est le plus coû-
teux et le plus laborieux, sera en même tempsle principal, le plus
important.

Quel bon moyen d'attirer et de retenir les voyageurs et les
touristes; quel bon moyen de propagande et de publicité: quel
bon moyen de nous renseigner nous-mêmes sur notre ville et de la
faire connaître à nos enfants nous aurons alors!

Henri LESSARD.

POUR L'HOPITAL
DU SACRE-COEUR

 

 

CETTE ATTITUDE
SERAIT ETRANGE

Una rumeur veut qu’il circule de
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‘port de M. l'inspecteur Maltais sur

{personnel enseignant

  

SCOLAIRE|
A ILA REUNION D'HIER SOIR, ox]
A ENGAGE DEUX GARDIENS
POUF. ECOLES ET PRIS CON-
NAISSANCE D'UN RAPPORT

DE M. L'INSPECTEUR MALTAIS.!
LA FREQUENTATION SCOLAI-|
RE SE CHIFFRE A 92.75¢ |

   

Un Zraud nombre de citoyeus a-i
vaient déjà présenté des requêtes.
pour obtenir le poste de gardien à!
l'école Laroeque. Wrightvilie, et les,
commissaires ont pris connaissance
hier soir de nouvelles demandes.

Après délibération, on a décidé dej
retenir les services de M. Adélard
Gaumont, pour tenir l'école Laroc-

que, avec le Salaire habituel de
%V200 par année. Tl entrera an fonc-
tion après un avis de la Commis-

sion scolaire à cet effet. On a aussi

engagé comme gardien de l'école
St-Joseph, M. Chs. Bisson pour rem-

placer le gardien actue! dont les
services ne seront plus vequis à
partir gu ier mal '
On a pris connaissance di rap-

sa dernière visite des écoles de no-

tre ville. M. Maltais vante de nou-

veau Uhabile administration qui

préside à nos destinées scoluires,

ainsi que l'excellente organisation

pédagogique et la compétence du
tant laïque

que religienx. Le chiffre de la fré- 
| cription.

Nous espérons que les damea ré |par ls ville une requête qui serait
envoyée au gouvernement provin-
cial dans le but d’empécher devant
la Cour la continuation des causes
de parjure prises contre MM. Du-
suay, Talbot et Patry.

Il serait regrettable, non pas
tant pour les individus, mais pour
la société en général, que le gou-
vernemeut acquiescât à pareille re-
quéte, ou mame que les citoyens
de la ville y unissent leur signatu-
ve. On se plaint du nombre sans
cesse grandissant des parjures de-
want les différentes cours, au point
qu’on semble se faire un jeu du
serment. Que dira l’opinion publi-
yue si ces causes entreprises sont
retirées, si ca n’est qu’il y a deux
poids et deux mesures? Pour les
accusés comme pour tous, il est im-
portant gue la chose se vide et se
tire au clair devant la Justice, puis-
que telle chose est entreprise et
maintenant publique. « Si les accu-
sations sont fausses, tous s'en ré-
joutront pour l'honneur des accusés
et celui de la ville; si elles sont
fondées, on ne dira pas qu'il est
permis d'être protégé indûment.
Que les procédures et la loi sui-

vent leur cours, c’est la seule ma-
uière de donner et de rendre à
chacun ce qui lut appartient.

Si la rumeur n’est pus fondée,
tant mieux, st elle l'est, qu'on y
songe tien avant d'approtiver pa-
reille démarche.

pondront nombreuses à l'appel de
la charité lancé hier et que nous
répétons aujourd'hui. L! s'agit de
l'organisation de la prochaine col-
lecte publique (tag-day) en faveur
de notre hôpital et de nos mala-
des. Une réunion a lieu se soir
dans ce but, chez Mme J.-E. Gra-
velle, 116 rue Principale. Que les
dames qui peuvent disposer de quel-
que temns s’y rebmdent, dans la
préoccupation du bien à faire par
cette belie oeuvre.

ATTENTION
Ceux qui veulent acheter ou ven

dre une propriété.—C’est le temps.

VENEZ NOUS VOIR

DALPE FRERES

213, rne Montcalm, .. Hall, Qué.

EQUIPEDE BALLE
AU CHAMP

CHEZ NOS OUVRIERS SYNDI-

QUES. Large
Tous les ouvriers des syndicats

catholiques et nationaux que le
sport intéresse, sont priés de ne
rendre à une assemblée spéciale,
demain soir. vendredi, à la Bour-
se du Travail. Le but de la réu.
nion est l’organisatian d'une équi-
pe de balle au champ parmi les

  

J ouvriers. Cette équipe fera par-
itle de la ligue. Nous comptons
sur la présence. d'un grand nom-
Te,35cts PAR SEMAINE!

achètent un terrain de 90 x
36 au nouveau PARC IN.
TERNATIONAL, Chemin
de Chelsea.

800 lots sont déjà vendus, dont
154 pour 5 manufactures proje-
tées. Belle localité et place d’a-
venir. Téléphonez pour appoin-

Oscar DOUCET,
secrétaire du Conseil Central.

GRANDE VENTE AU
PRIX COUTANT

Ayant vendu ma propriété sur
la rue Laurier je suis obligé do
tout vendre pour le 15 avril,

(l’est à vous d'en profiter. tement à QUEEN 3826 ou écri- Ovila Joanetie velle batterie. venez me voir. J.
ves i JEAN 0. D'AQUST, Iron. 67 Laurier! Hilton. Garage Macionald, "295
rides, Qué. Hull. rue Montcalm. Hall,

quentatien scolaire est très bon.

puisqu’'il s’éleve a 92.75% de l’ins-

On s’adressera à la ville pour o>-

‘tenir la construction d'un trottoir

sur les rues avolsinant l’école La-

rooque. L'état de ces rues est déplo-

rable, en temps de pluie et à l’épo-

que de la fonte des neiges. de telle

sorte que les enfants pataugeraient

dans la houe, se salissant et salis-

lsant l’école ce qui serait très dé-

sagréable, peu hygiénique et con-

tribuerait à détériorer plus vite l’é-

difice,
Le scerétaire provincial a fait

parvenir un rapport touchant la mi-

se en vigueur de la nouvelie loi de

l'Instruction pubique récemment a-

doptée à la session de la Législatu-

a. Désormais, il n'y aura plus que

deux nominations des écoles. Les

écoles modèles et Jes académies

disparaissent. Il n'y aura que les

écoles primaires élémentaires et les

écoles complémentaires. Les pre-

mières absorbent les écoles modèles |

tes secondes remplacent ce qu'on;

appelait jusqu'ici les académies. Le

cours, dans les premières, durera

donc six ans, dans les secondes.

deux ans. T1 est cependant pourvu

à l'établissement d'un cours prépa-
| atoire de la durée d'une année. Le
cours primaire élémentaire com-
© enfira des matières communes, va-|
riables et facultatives. Dans les
matières variables sont incluses.
selon les roûts et les aptitudes des
élèves, des sections dites agricole.
commerciale. industrielle, ménagè-

re (pour les filles).
Ceci est la loi générale de lu pro-

vince, qui entrera en vigueur au

mois de septembre prochain en tou-
te probabilité.

 

 

BICYCLES A GASOLINE  
prix.

Présente adresse 99 Laurier Huli.|
ler mai prochain 175 Tue Princi-|
pale, !
Tel.

FEU

Sh. 4009 Huit.

 

MME E. LATOUR |
Nous apprenons la uouvelle de,

la mort de Emilie St-Louis. épouse ‘
de Emery Latour, rue Champlain.
359, mort survenue hier. Le dé-
funte était âgée de près de 87 ans et
6 mois. Les funérailles ont lien de- |

 

main matin. !

UNE AUTRE |
ARRESTATION

Le détective Daoust à upèré une
nouvelle arrestation, hier soir. en
rapport avec le vol Commis dans un
char du C. P. R., avant-hier, à
Hull-ouest.

PT2e0arme+

DE PASSAGE
M. JosephM. Dumont, de Rimous-|

ki, est actuellement de passage en
ville, en visite chez des paren:s et
amis.

  

——_

ATTENTION
——,sr !

Venez acheter un lot dans le parc

Barette à Wrightville, près de l’é-

glise de Wrightville.

 

COMMENCEMENT

une poursuite
Réparages de tous genres. Pneus:des. Liqueurs ont été remises au 6

de petites voitures ete, à très bas avril.

D’INCENDIE
A LA PRISON

ALARME DONNEE PAR LE GOU.-
VERNEUR JOSEPH MOUSSET-
TE, LE SANG-FROID DE (CE.
LUI-CL EVITE UNE PANIQUE
CERTAINE, PROMI'TE INTER-
VENTION DES POMTIERS,
SOUS LES ORDRES DU SOUS
CHEF BOND.—AVEC DES EX-
TINCTEURS CHIMIQUES,—

 

Ce makin, vers quaire heures of

quarante-cing minutes, une alarme

a été donnée partélénhone appelant
les pompiers # la prison où ur com-

mencement d'incendie venait de se
déclarer, Ms se randirent en toute
hâte sui les licux, ot en quelques

instants,

de) ost inoffensive pour lestomac,
avec des extlucteurs chi-

L'Acidité d’ Estomac
Causede "Indigestion

Créd les Gaz, In Sensibilité et
la Douleur.

COMMENT LES GUERIR

  

ies autorités medicaies établis-
sent que près des neuf-dixièmes des
cas de malaises d’etomac, indiges-
tion sensibilité, brûlemeut, gaz,
gonflement, nausée, etc, sont dus
à un excès d'acide chlorydrique
dans l'estomac ,et non pas, conime
plusieurs l'imaginent, aux seuls dé-

pôts de fermentation. La délicate
membrane de l'estomac s’irrite. la
digestion s'alourdit, et s'accompa-

gne de gonflements bruyants:
symptômes désagréables et que
connaissent fort bine ceux qui suuf-

frent de l'estomac.
Les digestifs artificiels ne sont

pas nécessaires en ces circonstan-
ces; ils peuvent meme être nuisi-
bjes. Luissez de côté tout excitant
à la digestibilité. et à la place. pro-
curez-vous dans n'importe quelle
pharmacie quelques onces de Ma-
gnésie Bisuratée et metez ule

cuillerée à thé dans un quart de
verre d'eau, après le repas. Cette

médication adoucit l'estomac, pré-

vient ln formation d'excès acide, et
chasse le gonflement, le gaz et la
douleur. La Magnésie Birurat5e
(sous forme de poudre où de nas-

tille-—jamais comme lajr ou liqui-

pa coûteuse àemployer. © la for-
nie la pius effective nour les soins

|LA CAUSE CONTRE

 

CONTRE DESCHAMPS

AUCUN VERDICT ENCORE. —UN
AUTRE CORPS DE JURE EST!
FORME. —UNE AUTRE CAUSE,

J
À la réouverture de là Cour des!

    

 

 

iveau la formule antique et solen-

Assises Criminelles, ce matin, vers!
0.20 heures, on a entendu de nou-

Yelle du '‘Oyez'! Oyez!” suivie d'u- M T

ne belle formule en français. Les! IV}, J.- .

jurés qui sont demeurés toute lal
nuit au Palais. parce qu'ils n’é-|
talent pas encore parvenus A s'en-‘ EST MORT HIER
tendre, bien que la Cour ait siégé|
très tard hier dans la soirée, n’ont;

AGE DE 82 ANSpas non plus rapporté progrès ce) ;

pas arrivés davantage à une déci- |
matin. C’est-à-dire, ils n’en sont

sion. La Couronne a alors soumis teen !

à Sa Seigneurie, le juge Cousineau,!_ Un des anciens du canton de!

CONTRIBUTICN
POUR LES AFFAMES

DE LA RUSSIE
La presse du Canada prend uae

part active dans la propagande du
comité capadien pour sauver les en-
fants russes qui périssent de faim.
Le Times de Victoria a fait parve-
nir la somme de 34,000 au comité

que les jurés actuels devaient être

"levés de leur serment et de leur
charge dans la cause pour être rem-
placés par un autre corps. Sa Sei-

gneurie a acquiescé à la requête.
a libéré les jurés, et alors on a Com-
mencé la formation d'un nouveau
groupe de douze jurés dans une au-
tra cause.

La Couronne semble contraviée

Gloucester, qui a été témoin de la}; Ottaws. Le “Sun” d'Owen Sound
construction des édifices parlemen-a aussi fait parvenir sa contribu-
taires en 1860 M. Jean-Baptiste tion.

Potvin, âgé de SZ ans, est mort! D'autres jouruaux ont déjà Iar-
hier soir à la demeure de son fils.gement contribué au fonds de se-
|M. R. Potvin. 14 rue Heney. Son Cours. ’
ipère a été l'un des plus anclens' Les députés progressistes par
habitants du district. Il vint a Ot- Vintermédiaire de Mlle MacPhail et
tawa encore jeune et mit en opé- de M. H. E. Spencer ont envoyé 

de la prolongation de la cause, tan-;lins de battage dans I” centre de la,
dis que la défense en paraît satis-!yille, I! avait Un moulin an carré’
faite. On s'est montré sévère sur le:Cartier. un autre à Ashburton Hill”

 

‘vation un certain nombre de mou-;$470.

LE CHANGE
choix des jurés, en ceci que des
nombreux noins soumis, on en a re-
fmsé plusieurs. tant du côté de la
Couronne que du côté de la défense.
Lea “stand aside” et les ‘challen- miques, réussirent À éteindre le L :

foyer de l'incendie. de l'estomac. Des milliers de per-

IL DONNE L'ALARME |sonnes s'en servent qui mangent

C’est 1P gouvernesr Josoph Mous- ; depuis a leur goût sars craindre

setré, de la prison de Hull, qui
s'est aperçn le premier du feu. En
s'éveiliant. vers quatre heures et
demie, une odeu: de fumée lui fit
bientôr deviner qu’il v avait quel-
que chose d'anormal. 1 sauta hors
de son lit. et courut voir ce qu’il
v avait. En arrivant dans le cor-
ridor, celui-ci était rempli de fu-

mée. Il n’en fallut pas moius pour
le convaincre qu'il y avait un dan-

ger évident.
Sang froid remarquable

Tl crut préférable de ne pas son-
uer l'alarme générale. mais Lien de

téléphoner, afin de ne pas mettre

en éveil. tous les voisins et le per-

sonnel de la prison. Ceux-ci furent
sur les lieux en quelques instants,
et déjà les gardes de nuit, MM. Jo-
seph Myre et Pâquette, accompa-

gnés du gouverneur Joseph Mous-
sette qui les avait appelés, avaient
trouvé 1e foyer de l'incendie et tra-
vaillaient à l’éteindre.

Origine du feu

Celui-ci avait originé daus une
hoite de bois placée dans la cuisi-
ne.

Le poste 1 des pompiers a ré-
pondu à l'appel et leur prompte in-

tervention a fait éviter un désas-
tre. de même que le sang-frold du

l'Indgestion.
 

UNE CAUSE QUI
SE PROLONGE

LES JURES. DANS LA CAUSE
DE CAMILLE DESCHAMPS, NE
PEUVENT S'ENTENDRE, ET
DOIVENT PASSER LA NUIT EN
RECLUSION. ~

-—es

 

La cause du Roi contre Camille
Deschamps, accusé d’inceste. mena-

e de se prolonger

ment, Commencée mardi matin, le
28 elle se continue depuis, les té-
moins ont été entendus, et les ju-
rés ne peuvent parvenir a s'enten-

dre sur le verdict à rendre. Ainsi.
hier après-midi. la Cour a siégé

Te pris de décision. la Cour a été

jnge Cousineau.

jurés ne rapportaient pas encore de
verdict; un autre ajournement eut

lieu et quand les jurés revinrent de

\clusion encore.

rie ordonna de garder les jurés gouverneur Joseph Moussette, de

nique certaine.
meres

DEVANT LE MAGIS-
; TRAT ACHIM

PLUSIEURS ACCUSES COMPA-
RAISSENT ET LEUR SENTEN-
CE ENT REMISE.—

 

Plusieurs causes ont été fixées
ce matin, à plus tard par le magis-

trat Achim. Les accusés devront

comparaître à la date qui leur est

assignée par le magistrat, pour ré-

pondre aux accusations protées

contre eux.
——poutres

REMISES AU 3 ET

 

——rrrrem rer

BICYCLES AU 6 AVRIL

Cm (. C Mi Les causes de Lecompte et de

el Dumont, accusés de parjure dans
de la Commission

Deux individus, accusés de vol
H. LAFLEUR ET SCTE avec effraction dans une cour du

Pacifique Canadien.
causes remises au 3 avril.

ont vu leurs

Alexandre et Augustin Robillard
jsur qui pèse une accusation de voi
|de foin à Maniwaki sont également
renvoyés au 6 avril.

maman merite agp tearn,

ATTENTION !
N'oubliez pas que si vous avez

besoin d’un noêle & boïs ou charbon.
venez nous voir car nous avons un
gros stock de poêles BELANGER

 

: qui sont les meilleurs et les plus
beaux.

Aussi les poéles Electriques HOT
POINT, HUGHES. Poêles à l'huile
NEW PERFECTION.

Aussi ferronnerie de toutés sor-
tes, aux plus bas prix.

DALPE FRERES
215, vrac Montcalm. - Hull, Qué.

Téléphone: Sher, 21014.

 

 

 

Poissonnerie a Hull
Tout le monde est shtistait

de la Poissonnerie de Huli, pour
le service, la qualité et le prix.

Poisson frais, salé et fumé. Hui-
tres fraîches reçues tous les
Jours. Livraison dans toutes les
parties de la ville.

#. LEGARE
Angle rues St-Jacques et Wright, Grandeur 32 x 109. Prix $200,

termes $10.00 comptant et balan-

te facile.

DALPE FRERES,

213, rue Montcalm, —— Hull, Qué.

POSTE DE SER- |
VICE WILLARD!

 

Batteries Accumulatrices Wil
lard rechargées et réparées,

Batteries pour Ford 1920-21;
Chevrolet 490. McLaughlin, Gray-
Dort, Overland 4. $30.70. Batte-
ries pour Studebaker. Hudson.
Reo ct Chevrolet Baby Grand, $36; 95. Si vous avez besoin d'une nou-  

Hull. Tél. Sh, 4139-1,  

it3s pour une ciuse no peuvent com- |
1vuniquer avec personne, si ce n'est
etre eux, fant que le verdict n'est
tas sorti de leurs lèvres. C'est ce
"qui explique l'ordre de la Cour.

BIÈRE et PORTER
DE TOUTES SORTES

D. CHAREST Tél. Sh. 2454
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A. M. BELANGER
Spécialiste-
Optométriste

561, RUE SUSSEX
Tél. R. 4606.

SPECIALITE:—
La correction de tous les

défauts visuels. $
TOLOLCPIPTEIOPPOOLEPLOENe

 

SSVVCMMMSANBANNANANY,

CAPITAL TAXI
217, Dathousie. Tél. R. 584

Service de limousines Hudson
Jour et Nuit

Dans Ottawa . . . .
Entre Ottawa ot Huil
«a . . $1.00 et $1.25
Chauffeurs costumes.

Service spécial pour Bapté.
mes. Mariages et Sépultures.

GEO. MONTPETIT, Gér.
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Spécialiste dans les $

Maladies des Pieds
Pour ongles incarnés des doigts
ie pled. Otgnons, Cors et tous
les maux de
pleds.

85. Sparks,
Ottawa

    
  

|
|

EL ta t®

Tél. Queen 2154
PATRONNE par 'a ROYAUTE.

mars - e "… saaAMMPP93
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|. | LE MEILLEUR REMÈDE POUR

' BN MIGRAINE .NEVRALGIE,
8 RHUMATISME AIGU

LA GRIPPE
de 6100—t0 £r cides wide

| A. R.FARLEY
Na 4 HULL QUE.

 

   

considérable-!

très tard; le jury n'avait pas enco-.

ajournée a 7 heures du solr, par Je
A la reprise, les

nouveau à $.15 du soir, aucune con--
Alors, Sa Seigneu-.

pour la nuit au Palais. jusqu'à l'a-
sjournement, ce matin, à 10 heures.

la prison de Hull, a évité une pa-; On sait que les jurés assermen-!

i “4

ad by prisoner’ ont plu trés drus
» unglais, si bien, u'à 11 heures

vait à peine réussi à tomber
“ord sur ia nomination de huit
nenf jurés,

FEU DE CHEMINEE
metres

7

 

A 4.20 heures. hier après-midi.
les pompiers ont été appelés chez
M. Théodore Barette. 121 Boule-
vard St. Joseph, pour éteindre un
feu de cheminée. 1! n'y a pas eu de
dommages.

Les postes | et 2

l'appel.

ont répondu à
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Macaroni au

 

  

et un troisiéme rue Wilhrod. { Angleterre—Sterling, 4.37

H laisse pour le pieurer quatre: France—le franc 8.9
[tils, John. James et Richard, d'Ot-, !talie—la lire 5.091%;
itawa et Arthur, de Minneapolis: | Àllemagne--le marc 0.31

Canada—le dollar

 

deux filles Mme P. Collins, de| ANA” >, s'escompte A
Windsor el Mme Frank Sabourin,! NW-York à ZM p. 100. à la terme-
d'Ottawa: un frère. Augustine! Lure hier l’escompte était de 2 13-16

d'Ottawa Eg et une so~ur. Mme: 100. ;
Maurice Beaudry. de Rice Lake | Brats1 nis. LeONE américain
- ° "y van ranes cms.Wisconsin. | Re

———--— | Une société sans préjagés fait

LES SITES HISTORIQUES ‘un monde sans scrupules, De Ho-

 
 

———— E nald.
| L'hon. M. Copp dit à M. Baxce:! ald ones
(que des soumissions on‘ été de-: =
mandées par la commission des.

parcs nationaux pour les monu- À LOUER
 

ments sur les emplacements histo-} HOTKT, DESMARAIS, situé angle 
  

 

Cherchez l’HIRONDELLE sur la Longue Boîte Verte

   
Les deux plus grands aliments

—en un plat succulent!

Hacaroni
au Fromage

Tous les éléments nutritifs qui font du lait et du blé les
eilleurs aliments, vous les retrouverez dans les nouvelles

recettes économiques de CATELLI.

riques. Ces monuments seroOR! des rues Notre-Dame et St-K…u-
faits en bétons. Aucune entrepri-', ent, Hull. S'adresser 252 ve
se n'a encore éié accordée. Champlain, Hull, 74

aee EEE T————

 
Fromage

Dans de l'eau bouillan-
te, jetez lu quantité
voulue de Macaroni Ca-
tell. Du sel à votre
goût. faites bouillir un
quart d'heure. Quand
un peu plus d'à moitté
cuit (10 minutes) vides
Peau. Meitez le Maca-
rout dans une casserole
et vecouvres de last.
Beurrez bien un plat
4 pudding, seupoudrez
de fromage haché, met-
tez le macaroni dedans,
un peu de poivre blanc,
un bon morceau de
beurre, ejoutez du fro-
mage, recouvrez de
mies de in. Faites
roussir dans un bon
four. Servez chaud. Ir-
rémistidle!

pas son pareil en valeur nutritive.
se digère le mieux.

Quand vous y ajoutez du fromage,
ajoutez un assaisonnement. Vous y

plet en un seul plat, appétissant,
quelques sous.

MACARONI SPAGHETTI

pâtes alimentaires en Amérique.

 
Demandez

les 100 Recettes La Compagnie C. H. CATELLI,
GRATUITES Limitée,

de Catelli MONTREAL.
Apprenez à anprêter !-
Macarons avec la vian-
de, le poisson, les légu-

,Ç mes, le fromage, les
oeufs, ete.

 

Ie Macaroni, fabriqué avec le meilleur blé d Canada, n'a
Et c'est + #7 ‘iture qui

vous faites plus qued’y
ajoutez un aliment riche

en vitamines si essentielles à la croissance et la santé.

Préparé selon les recettes CATELLI, c’est un repas com-
facile à digérer — pour

Essayez-le aujourd’hui.

VERMICELLE

CATELLI
Fabriqué avec le blé le plus riche en gluten du
Canada, le Macaroni CATELLI a des parois si
minces qu'il cuit plus vite. Il garde sa forme. 11 est
lus tendre et plus appétissant. Il est fabriqué par
es plus grands et les plus anciens fabricants de

    

  

  

    

  

 

eG

 

  

   

Recettes Gratuites
La Cie €. H. Catetli. Limitée, |

Montréal, Qué.

Envoyez-moi, CRATUITEMENT, les
de CATELLL aur Ig façon de préparer à peu de frais d'ex-
veilents rene aver le Macaroni, fe Spaghetti et le Vermicells
e Calclli.

100 Recettes  
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LE PROGRAMME
DE LA SEMAINE

SOCIALE A OTTAWA
a——

Ce programme n'est pas définitif.
1! y manque encore Quelques noms,

en particulier pour les présidences

des grandes réunions du soir. La

Commission des Semaines soclales

& cru être utile au public en le lui

faleant connaître aussitôt, tel quel.

Tous les cours de cette session se

Fapporte au capital el au travail, ils

exposeront leurs devoirs mutuels

d'après l'Encyclique Rerum nova-

rum.

LUNDI. 28 AOUT.

8 h. 50 Messe d'ouverture. Alio-

eution par Sa Grandeur l’Archevê-

awe d'Ottawa, ou sou représentant.

10 h. Les Classes sociales, —

R. P. Archambauli, S. J., président

des Semaines sociales du Canada.

$ h. 30 La vertu de justice. na-

ture et divisions. — R. P, Marcotte.

O. M. |, veceur de J'Université

d'Ottawa.

& h. Veillée religieuse. Ser-

mon par le R. P. Pintal, provincial

des Rédemptoristes.

MARDI, *9 AOÛT.
9h Le Capital, sa légitimité,

son rôle. — Abbé Arthur Robert,

de l'Université Laval.

10 bh. 30 Conditions matérielles

de l’usine. — Dr. Hector Palardy.

du durean provincial d’hygiéne.

4 h. 30 Heures de travail. —

Arthur Saint-Pierre.

§ h. Manifestation ouvrière

à Hull. Orateurs: Le président de

Ja Confédération catholique des

Travailleurs du Canada. le prési-

dent des Syndicats catholiques de

Hull, le R. P. Bourassa, O. M. L,

curé de Hull, M. Gérard Tremblay,

des Syndfcats catholiques de Mont-

véal, M. Chas. Leclerc, d'Ottawa;

MERCREDI, 30 AOÛT.

9h. Conditions morales de l'u-

sine. — Mille Marie Claire Daveluy,

de la Fédération Nationale Saint-

Jean-Baptiste.

10 h. 30 Le Repos du dimanche.

principes, avantages. — R. P. Rou-

* leau. provincial des Dominicaîns.

4 h. 30 Le Repos du dimanche

dans notre industrie. — Mgr Eugè-

ne Lapointe, vicaire général

Chicoutimi.

& h. Un Tatron catholique:

M. Féon Harmel

JEUDI, 51 AOÛT.

2 hb. Le Salaire et la famille.

~- Abbé Emile Emile Cloutier, cu-
ré à Grand’Mère.

10 h. 30 Le Travail, son rôle, son

organisation. — Abbé J. A. My-

rand, curé de Sainte-Anne, Ottawa.

4 hn. 30 La Conscience profession-

nelle. — M. Antonio Perrault. pro-

tesseur à l’Université de Montréal.

8 h Compétence profession-

neïe, — M. Edouard Montpetit.

akecrétaire de l'Université de Mont-

“réal.

VENDREDI, ler SEPTEMBRE.

% h. Les Revendications ou-

vriéred. — Abhé Edmond Lacroix,

assictant-directeur des oeuvres socf-

ales du diocèse de Montréal.

10 h. 30 Conciliation et arbitra-

ge. — Le Juge Constantineau.

4 h. 30 Législation industrielle.

M. Léon-Mercter Gouin, profes-

seur à l’Eniversité de Montréal.

8h La vertu de charité, son

rôle. — M. C. J. Magnan, président

du Conseil supérieur de la Société

Saint-Vincent de Paul.

Ammer

FUNERAILLES DF
MLLE H. RAUTNE
pete

$9 MARS, 1922.

Les funérailles de Mile Hectori-

ne Baulne, fille bien-aimée du Dr.

J. Baulne et de Ang. Martin, ont

eu lieu mercredi le 23. Le convoi

funèbre laissa la demeure de son

père à 9 hres pour ze rendre à l’é-

xlise paroissiale. La levée du corps
fut faite par le curé de la paroisse,
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de|

Rés. J. A. Bélanger. Le service fut

chanté par M. le chanoine J. P.

| Bélanger, ancien curé, assisté de

"MM. les abbés Dubeau, curé de

Boileau, et Cadieux curé de N-Da-

me de la Paiz. comme diacre et

sous-diacre. Assistalent au choeur:

MM. les abbés J. A. Bélanger, Guay,

Guillaume, Major. Béchard. Label-

le.

La chorale de St-André. assistée

ide quelques amis des paroisses voi-

sines MM. Raymond, H.

A. Boulet. Dr. H. Baulne.

M. le curé Chéné de St-Emile de.

Süffo)k. Mlle Brisson accompagnait |

au violon et exécuta aussi un solo

'avec béaucoup d'âme. Un choeur de
: unes filles, sous la direction d'u-
ne religieuse du couvent. rendit

un Pie Jesu après la messe. À l'of-

fertoire, M. H. Labelle chanta le

Crucifix de Faure.—

Les porteurs: H. Gatien. A. Bo-

rer, H. Racine, A. [Laniel, N. Char-

on, A. Lafontaine.

Le deuil était conduit par son |

ere. Suivaient le cortége: Ailes I.

d. E., M. A., A. Baulne, ses soeurs.

M. et Mme S. A. Baulne, Mlles G.|
|. J. et V. Baulne, Georges Baul-'

ne, H. Baulne, Dr. et Mme Barolet.
M. et Mme O. Archambault, M. et

Mme H. Pagé. M. E. Pagé, Mme

J. Levert, M. A. Pilon, Mlle C. Pi-

lon, Mlle E. Allard, Dr. H. Baul-

ne. les religieuses et les élèves du

couvent, et un grand nombre d'a-

mis de la famille.

La famille recut beauconp de té-

moignages de sympathie,

; Bouquets spirituels par:

i Famille R. Z. Biglne. Miles

G.. YŸ., G. J. et V. Bailne. le per-

sonnel du couvent St. A. Avellin, le

personnel du couvent de Lachine,

Miles Madeleine Quesnel, Madelei-

ne Trudeau, Clémentine Pilon. Eva

Boyer, Mme M. Leroux. famille J.

M. Robert, Albert Boyer, famille

4 H. Lemire, Famille A. Pourgeoler.

‘famille C. Leclerc. Familie Chéte-

Jain. M. L. Comeau, famille P. Bo-

(yer. famille Dr, Robillard, famille

G. Lalande. familla B. Pilon, fa-.

mille Ad. Quesnel, M. et Mme L.

Quesnel, les enfants de Marie du

jcouvent St-A. Avellin. famille G.

Laniel, Mlles Berthe e: L. Quesnel. |

{Hortense et Jeanne Séguin. M. et

[Mme B. Périard, M. et Mme Wil-
| tria Séguin, Mlles Germaine Char-

‘trand, Antoinctte Goyette. Mlles

Giroux, Mlles Berthe Whissell, Lu-
icienne Labrèche. Laurette Robert,

i Yvonne Gourd. Rosette Richer, A-

Hine Séguin. M. et Mme O. Richer,

{M. et Mme L. Major, Mme A. Wbis-
sell.
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Messages de sympathies:

‘M. le chauvoine J. P. Bélanger.

MM. les abbés H Yelle el A. Ba-|

zinet, R. P. Chéné, Fr. Paul Ques-

nel, Sr. Fédicité, sup. provinciale

des ars de la Providence, Sr. M. de

St. P. Canisius des srs Ste Croix,

Sr. M. du S-Coeur des srs Ste Anne

Sr M-Ange de l’Incarnation des sis

Ste anne, M. et Mme J. L. St-Jac-

ques, famille Dr. d’Amours, Dr. P.

E. Pager, Dr. L. P. Sauvé, Dr. et

Mme J. A. Charron. M. et Mme L.

Gamache, M. et Mme Raymond, M.

et Mme J. Leroux, M. et Mme U.

Bussières, Mme et Mlle Major, fa-

mille Caron. famille F. Aubry. M.

et Mme Eugène Courtois, Mlles Bé-

lisle, M. et Mme H. Sauvé, M. et

Mme J. E. Hudon, M. et Mme G.

Paqueite, M. et Mme L. de G. Ra-

by. Mlle Raby, famille L. A. Les-

sard, Bélfisle Frères, M. et Mme

Nap. Laplante, Mlle E. Pager, Mlle

A. Bilodeau, famille H. 0. Wait,

Mme Z. Rivard. Mme Bilodeau,

Mille G. St-Jacques, Mlle E. Roy,

Mlle Julienne Benoit, Mlles M-R.

Hayes ef Blanche Quesnel, M. et

Mme Georges Méthot, J. Jacques

d’Amours, GG. Desjardins, J. A.

Langlois, Mile R. Richer, Mlle Ju-

liette Riverin, Mme A. Paquette,

Mlle I. Paquette. M. O. Quesnel,

M. et Mme N. Paquette, Mile de

Varennes, M. Benoît.

, Offrandes de messes:

Mme O. Archambault, M. et Mme

KR. Z. Baulne, Dr. et Mme L. J. Ba-

rolet, famille Arthur Gatien, MM.

Georges et Homoré Baulne Mile
Marie de Lourdres Boucher, quel-

ques élèves du couvent de Lachine,

MM, Aimé et Honorius Pilon, M.

Théo. Corbeil, Mlle Aline Corbeil,

famille P. De Varennes, Mlle E-

milienne Bélanger. M. Ubald Bo-
yer, M. G.-E. de Varennes M. et

Mme L.-G. Raby, Mlle Raby. M. at

Mme Jos. Martel, les enfants de

Marie du couvent de St-Andr- A-

vellin, MM. les abbés II. Yelle, A.

Bazinet, C. Guillaume, W. Cadieux,

un trentain grégorien par la famille

Dr. Jos. Baulne.

Offrandes de fleurs:

M. et Mme S. A. Baulne, une cou-

ronne, M. et Mme Léon Gamache,

une gerbe, M. et Mme Raoul Ray-

mond, une gerbe. La famille Baulne remercie’ sin-
cèrement les personnes qui ont

Labelle,|

U. Bo-;

er, était sous l’habile direction de »

itin,

res passants ne soupçonnèrent pas

LE BUDGET POUR

LE DROIT, OTTAWA, JEUDS, 30 MARS 1922.
= Ra: =

ON CELEBRE
LE CENTENAIRE

| D'OCTAVE FEUILLET
| LA VILLE DE SAINT-LO VIENT

DE CELEBRER LA FETE LA

NERVOSITE DEFEUILLET.

 

 

 

La ville de Saint-Lô vient de cé-

ébrer magnifiquement. le centenai-

re d'Octave Feuillet.

L'Académie francaise étail re-

réprésentée à cette cérémonie par

M. Henry Bordeaux. qui a été reçu

à son arrivée par le représentant,

du préfet, divers conselllers muni-,

cipaux et des membres de la Soci-

été locale d'archéologie.

Dès neuf heures et demie du ma-

M. Henry Bordeaux était reçu

solennellement à l'Hotel da Ville,

d'où partait ensuite le cortège offi-

ciel pour se rendre, à dix heures, à

:la mafson natale d'Octave Feuillet.

sur laquelle une plaque commé-

morative était alors posée. L’inau-

guration de cette plaque n’a duré

que quelques minutes: après quoi

le cortège officiel, suivi de l’immen-
se majorité de la population, s’est

rendu au cimetière, où avait lieu

une dernière cérémonie sur la tom-

ve d'Octave Feuillet. La, M. Leva-

tois, avocat à la cour d'appel de Pa-

ris, délégué des ‘Normands de Pa-

ris’, a prouoncé un très beau dis-

cours dans lequel il a retracé la

vie d'Octave Feuillet.

Après le déjeuner, M. Henry Bor-

eaux a été solennellement reçu par

la Société d'archéologie et s’est en-

suite rendu au théatre, où il a fa

une merveilleuse conférence sur

“Octave Feuillet écrivain”. Ce fut

une page littéraire d’une haute te-
nue qui fut vivement gottée par

l'assistance el chaleureusement ap-

plaudie.

La nervosité d'Octave Feulllet

était extrême. Un propos innocent

l’impressionnait autant que le cou-

rant d'air imaginaire contre lequel

il luttait, même par les fortes cha-

leurs, au moyen d’un gros foulard

de soie blanche.

La correction de ses épreuves é-

tait pour luf une souffrance aigüe.

Il souffrait pour une virgule oubli-

ée. pour une ligne mal espacée. pour

une lettre cassée. Il corrigeait, re-

corrigeait et recorrigeait encore ses

épreuves, en demandant sans cesse

de nouveaux jeux. T1 ne pouvait se

décider.a donner son bon à tirer.

Et il ne finissait par le donner

que las de lutter contre la légiti-

me impatience de son éditeur.

Une fois un roman tiré et publié,

1 le relisait avec une fiévreuse mt-

nutiè. comme s'il avait le doulou-

reux espoir d'y trouver une faute

échappée a sa surveillance.

Et quelquefois il la trouvait' Ce-

la lui gâtait le plus éclatant suc-
cès!

Un de ses vieux amfs rapsile un

petit fait qui confirme ce qui pré-
cède.

L'auteur de “Monsieur de Ca-
mors’ avait du bruit une horreur
que les fatigues de la création ro-
manesque avaient: exaspérée. La
moindre rumeur devenait une tor-
ture pour ses nerfs trop sensibles.
Pour fuir les échos de la vie extéri-
eure, Octave Feuillet loua. dans un
quartier élégant, alors fort palsi-
ble, nor pas “un’’, mais deux ap-
partements, l'un au premier éta-
ge. l'autre au second du même im-
meuble.

Octave Feuflilet choisit pour ca-
binet de travail une pièce qu'il fit
capitonner: fit condamner la niè-
ce du second étage qui se trouvait

exactement au-dessus.

L'écrivain avait compté sans la
malice du hasard. Sous le cabinet de
travail capitonné s'ouvrait une bou-
tique: le fleuriste qui l’occupait
mourut, et un marchand d'instru-
ments de musique Jui succéda. On

pense si le recueillement du roman-

cier fut cruellement troublé. Oc-
tave Feuillet n'hésita pas. Après a-
voir, par un important sacrifice,
décidé le marchand de pianos et de
violoncelles à quitter la plage, il
ourut chez son propriétaire.....
Et, pendant de longues années,

que le locataire de cette boutique,
ont Îls remarquaient les volets é-
ernellement clos, était un illustre

nembre de l’Académie française.
! Ett ett——

LA VILLE D'OTTAWA
Au nombre des sommes allouées

dans le budget pour la ville d'Ot-

tawa nous relevons les articles sui-

vants: édifices administratifs, $75

000, salle d'exercice, réparations

es

trandes de messes, triuts floraux. sien vouly lui témoigner des mar-

ques de sympathies. soit par of-
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au toit, $1.200, imprimerie nalo-!
nale $5,000. pour l'achat ae l'im-

meuble Daly $154,000. La ville

d'autre part reçoit aussi $159,000

pour son embellissement et une |

comme de $75,005 qui va à la mu-|

nicipalité, Ces sommes sont auto--

t'rées par la loi.

"+7 édifices publics de ru ville

vont recevoir d'autre part les allo-

cations suivantes, Service géodési-

que 35.000. Jépartemeu: de l'eau

$42,000, préposés aux ascenceu:s

$70.000, éclairage v compris ponts

et chaussés 330.009, chaulfage, v

compris salaires «es employés,

$285,000. ministères en généra). v

compris le uettoyage es édifices

et $100 pour le tir du canon, $385,

000. réparations. ameublement,

—
—

 
inettoyage et entretient des vues.

i $700,000, Rideau Hail, amaéliora-

tions, entretien, $60,000, Rideau

Hall. chauffage et éclairage $19,

000. Service téléphonique $93,600

Les édifices publics fédéraux

vont recevoir les sommes qui sui-

vent: immigration, $18,000. sta-

lion do quarantaine fédérale $5.

000. installation, ameublement,

$155.000, chauffage $420,000. é-

clairage $195.000, énergle électri-

que pour ascenseurs, $70.000. loy- ers, 31,250,000. salaires des gar-

diens, mécaniciens, chauffeurs,

| ete. 3823,000. fournitures aux  | gardiens $40,000. eau. $60,000.

| La somme totale allouée l’an

dernier pour la ville entière et

pour les édifices tant municipaux

que fédéraux s'élevait à $5,310, |

400. Cette année Ottawa recevra |

$5.152.500, ce qui laisse une dimi- |

nution de $157.600.
ter

CE QU'A RECU
M. DOHERTY

M. Roch Lanctôt, député de La-
prairie-Napierville. a l’intention
de poser différéntes questions au
gouvernement sur la carrière de

;'hon, C. J Doherty, ex-ministre ;
de la Justice. Il désire savoir com- -
bien M. Doherty a reçu d'argent!
comme juge, comme juge en re-.

traite, comme frais de déplacement
et autres frais à titre de juge, com-
me indemnité parlementaire, com-
me frais de déplacement et autres
frais en qualité de membre du
parlemeni, comme ministre de la
Conronne et comme frais s'y rap-

portant, soit comme ministre, soit
comme représentant diplomatique
an Canada où aux Etats-Unis, com-
me procureur dans l'arbitrage des
frontières entre le Canada ou aux
Etats-Unis, comme procureur dans

l'arbitrage des frontières entre le
Canada et Terre-Neuve sur le lit-!
toral du Labrador, et comme avo-
cat ou procureur dans d'autres
affaires à lui confiées par le gou-
vernement canadien.
Le

PPORT DE
LA CONFERENCE

Le rapport de la conférence des:
lers ministres et des représentants
du Royaume-uni, des dominions et
de l'Inde, tenue à JLontres au cours
de juin, juillet et août 1921. vient
d’être distribué à la députation. 11
contient les discours prononcés au
cours des séances publiques mais
non le rapport secret et confiden-
tiel de ces conciliabules. ]

SIR HENRY DRAYTON
ET LE PORT DE QUEBEC
Sir Henry Drayton demandera

jeudi au gouvernement combien
d’argent le gouvernement cana-

dien a-t-il déjà avancé à la com-
mision du Havre de Québec et
quelles sont les dates de ces avan-
ces. 11 demande aussi quel est ac-
tuellement l'outillage de tête de
ligne et de quaiage du port de

Québec: leur capacité et leur servi-
ce quotidien, Ces avances portent!-

elles intérêt et quel montant d'inté-
rat a été payé.

LE GOUVERNEMENT
ET MacKENZIE-MANN

CRAEt wren

les intérêts Mackenzie-Mann se-
rout le sujet de plusieurs questions
de la part de M. Irvine, de Calgar”.
Il désire savoir combien ils ont re-
çu du goüvernement canadien de-
puis que ee dernier a acheté leurs
lignes, combien le gouvernement a
payé de déficits pour l'exploitation
de leurs chemins de fer et à quelle
date il a versé le premier subside :
à cette compagnie, |

DEUX MINISTRES
FERONT DE LA BOXE.

Topeka, Kansas, 29. — Une pro-
nosition de partie de boxe entre
le rév. A. Blackman, de Chanute,
Kansas. chapelain national de la
Légion Américaine, et le chapelain
Berd. de la Légion de l’Etat de
Washington, comme numéro du
prochain congrès de la Légion est
approuvée par le champelain Black-
man. a-t-on annoncé aujourd’hui.

Sevas—

LISTE DU SERVICE CIVIL

Le gouvernement dira jeudi pro-
chain en réponse à une question
de M. Black, député du Youkon,
ei la Commission du Service Civil
se propose de publier de nouveau
1a liste du Service Civil,

rm—s vscop——

Le christianisme a été préché par

t

 

 

 

 

 

 

  

  b“uquets spirituels, visiles ou as-

sistance aux funéraitles.

2 rue 0 rames AMeee AORNSet

des ignorants et cru par des hom

ressemble % rien de conau.

 

L'ENSEIGNEMENT
DU FRANÇAIS EN
NOUVELLE-ECOSSE

=.-

ON DEMANDE LA TETE DU DR.
A. H. MACKAY, SURINTEN.
DANT DE L'INSTRUCTION, —

 

(De la Presse Canadienne
Halifax, 28—La démission du

Dr A. H. MacKay. surintendant de
l'Instruction publique de la Nou-
velle-Ecosse, parce qu'il encoura-
geait dang la province l'enseigne-
ment confessionnel, a été deman-
dée par une délégation d’orangis-
tes, présidée par le rév. F. C. Ward-
Whate. de Lunenburg, qui s’est pré-
sentée devant le gouvernement. au-
fourd'hui, Les délégués ont deman-
dé une commission royale pour en-
quéter dans le cas deg écoles con-
fessionnelles et bilingues et un mi-
nistre de l'instruction publique res-

ponsable à l'électorat.
La délégation a soulevé un dé-

bat assez vif en présentant sa re-
quête.

M. Ward-Whaite a dit que dans
certaines écoles de la Nouvelle-E-
cosse. l’enseignement se poursuit
en français jusqu'au quatrième de-
gré. Le premier ministre Murray a
déclaré que pour un enfant qui ne

sait pas un mot d'anglais il vaut
mieux qu'il soit d'abord enseigne

dans une langue qu'il entend. quit-

te à lui faire aborder l'étude de
l'anglais* graduellement.
En réponse à d’autres questions

de M. Ward-Whate, le premier mi-

tm
—

| mieux qualifié pour sa Tosition
qu'aucune autre personne occu-
pant le même office au Canada. M.
Murray a ajouté que la population
française de la province est paisible
et observe la lot.
Le Rév. L.-J. Donaldson, de la

Trinity Church, Halifax, a parlé du
regpect qua tout écolier montre aux
tats-Unis pour le gouvernement

et a dit que les diverses nationa-
lités qui habitent ce pays sont sou-
dées en une seule race de langue
anglaise.

L'honorable R.-M. MacGregar.
ministre sans portefeuille, répon-
dant au Dr. Donaldson, lui a dit
que tandis que les nationalités aux-
quelles un fait allusion aux Etats-
Unis sont nouvellement arrivées eu
terre étrangère, les Français du

bitants du pays.
L'honorable E.-H. armstrong,

ministre des mineg et des travaux
publics, ne peut voir pourquoi
l'anglais et le français ne devraient
point être appris,

dit que l'établissement d’écoles bi-

tre les lois scolaires de la province
et déclare «que la violation des lois
scolaires doit être traitée comme
la violation de toute autre lof.

CE QUE DIT LE DR MACKAY

Halifax, 2%.—Le Dr A. H. Mac-
Kay. surintendant de l'Instruction

de la Nouvelle-Ecosse. a déclaré
aujourd'hui qu'il n’existe pas d'é-
coles séparées dans la province de

la Nouvelle-Ecosse, Des syndics ont
cependant. dans différents districts,
la permission de sron»ser les élèves

selon la localité on :a religion. com-
me ils l'entendent.

Il n'y a rien dans la loi scolaire,
a-t-on dit. qui emyèche celu. Touis
école est gouvernée dans la Nou- 
Canada sont {ct les plus vieux ha-:

M. W.-B. Parker, de Newport. a.

lingues et confessionnelles est con- |
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Notez Bien!
Votre Sauvegarde est le Nom

"SALADA"
C'est vraiment “le thé des thés™

3i vous n'empleyez pas le Salada adressez-nous una
-arte postale pour en avoir un échantillon gratuit, en
ayant soin de dire si vous buvez présentement du
thé noir, vert ou mélangé, et combien vous payez.

| Adressez: Salada, Montréal 1825

: =
chacun sept pieds de longueur, calf-

DES EPAVES D'UN bre trois pouces, ont été trouvés. Ils
out une monture de chèue massif

NAUFRAGE QUI "arccecomen
DATERAIT DE 1641 |de guerre hollandais qui, avec trois

vaisseaux indiens de l’Est, fut atta-

“qué par dix vaisseaux armés de Dub-

kerque (alors espagnole) dans le

Londres. 29— Des épaves d'un |détroit de Bressay, le 13 juin 1641.
naufrage que l'en croit remonter à [Après un combat acharné, deux vafs-
1641, date d'une bataille hollando-

espagnole, ont été ramenés a la sur-

face de l'eau dans le port de Ler-

wick.
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seaux indiens furent coulés et ls

troisième fut mis en fuite ,tandis

que le vaisseau hoMandais fut forcé

de se rendre.

LA LIGUE DE
L'AVE MARIA

Case postale 5854-Ottawa, Ont,

 

Quatre canons anciens, mesurant
 

 

çais, la langue française peut être

employée jusqu’au quatrième degré,
avec instruction d'enseigner l'an-
£lais durant l'intervalle. Les ins-

 

  
 

 

nistre a déclaré qu’il trouve le pré- velle-Ecosse selon 1a loi, dit le Dr tituteurs doivent. cependant faire{ Son orga”e: Ls ‘‘Petit Journal
sent régime scolaire meilleur que} MacKay: aussi tout changement subir les examens en anglais aussi bleu.
celui que la délégation préconise |au système actuel doit venir par bien qu’en français, et ainsi fis ont r ., , - Lo , 7 oste: 25 souet qu'il considère le surintendant. l'entremise de la législature. Dansien mains l’enseignement des deux Abonnezuent par p
le Dvr MacKay comme l'homme le! les écoles fréquentées p. r les Fran-! langues, a ajouté le surintendant. par année.

: —

“Combattez les couches pelliculaires sur vos dents”
Les dentistes réputés dans presque le

monde entier, conseillent maintenant une
nouvelle méthode pour nettoyer
Des millions de gens s’en

propres.

Ceci est pour ceux qui n'Y sont pas en-

offrons un

Vous constuterez alors les

core au fait. Nous
dix-jours.
sultats unlques et
gnifient pour vous.

déciderez ce

La guerre à la pellicule

Notre grand objectif est de combattre
la pellicule sur les dents.
sentir maintenant —
queuse.
entre les dents et y reste.

Vous

Les pâtes dentifrices
combattent pas effectivement.

des millions de dents brossées quotidien-

nements continuent à se décolorer et à s4

carier.

servent
Vous en voyez les résultats partout au-
jourd'hui, en dents plus blanches et plus

une pellicule
Elle s'attache aux dents. pénètr

Et elle form.
la base des couches sales et dangereuses.

ordinaires

 
me des acides. Elle

les dents.
déjà.

la carie.

germes. Ceux-ci,

plupart des maux de

te pellicule.

de
ré-

qu'ils si-

essai

La science dentaire a maintenant Lrou-
vé deux effectifs combattants.
rités compétentes les
soigneux essais.

Une nouvelle pâte
fectionnée, pour com
cessités modernes.
Pepsodent.

tants de la pellicule

pouvez la

vis-

ne la

Partan*. ,
races s'en
nement.

dentistes.

vous serez au fait de

plusieurs d’

Produit d’autres résultats
La pellicule absorbe les taches, donnant

une sale apparence aux dents.

le est la base d utartre.

Pensa
REG. IN

La pellieu-

Elle maintient la

subatance alimentaire qui fermente et for-

fets que désirent mal
ll

l'ait au Canada

CANADA

Le Nouveau Dentifrice
“eténant conseillé par les dentistes réputés dans presque le monde

entier, Tous les pharmaciens vendent les gros tubes.

Présentez le coupon cette semaine aux pharma-
cies suivantes

DENMAN & MUNRO LIMITED

271, rue Dalhousie.

180, rue Sparks,

Rues Elgin et Waverley.

WALDON J. GRAHAM

90, rue Sparks,

 

PHARMACIES LIGGETT

39, rue Sparks .
Rues Sparks ct Bank,
Rue Bank et Nepean.
Rue Bank et Gilmour.
Ave Lanrier ct rue Waller.

Rue Bank, entre la 2ème et Ja

3ème Avenue.

en contact avec les dents pour en cause"

La pellicule engendre constamment des

avec le tartre,
cause principale de la Pyorrhée.

Comment la combattre quotidienne-
ment

Elle porte le nom de
Ces deux excellents combat-

Les gens soigneux d'une quarantaine de
servent maintenant quotidieu-

Vous ferez de même quand

Le P:psodent produit deux autres ef-

multiplie le digestif d’amidon dans
ia salive. qui se trouve là pour digérer les

eni

 

 

GRATIS
Chez les Pharmaciens

Cette Semaine

Un Tube de 10-Jours de Pepso-

dent. Présentez le coupon au.

jourd'hui, Surveillez les heureux

effets durant dix jours, puis dé-

-cidez si vous en voulez toujours.)
À. —_”

dépôts d'amidon. Ceux-ci encerclent les

dents. pénètrent entre les dents, et sou-

vent fermentent et forment des acides.

    
 -

 
M multiplie l’alcalinité de la salive.

C'est le neutralisateur de la Nature pour

les acides qui causent la carie.

Ainsi chaque usage donne un pouvoir

multiplié à ces deux grands ageñts pro-

tecteurs de dente dans la bouche.

maintient les acides

sont la
Ainsi la

dents sont dus à cet-

 

Des auto-

ont éprouvés par de

Pour la beauté
dentifrice a été per-

prendre les cinq né- L'enlevement de la pellicule signifie
dés dents plus blanches. Les couches pel-

liculaires rendent les dents sales. Par-

tant. tous les Amateurs de dents brill&n-

tes devraient combattre la pellicule quoti-

diennement.

s'y trouvent.

après le conseil des

les résultats vous enchanteront et Vous

convaincront. Présentez le coupon pour

avoir un Tube de 10-Jours. Commencez

à vous en servir ce soir,

ses propriétés.

ntenant les autorités. Notez comme vos dents paraissent pro-
pres après son usage. Remarquez l'ab-

sence de la pellicule visqueuse. Voyez
vomme les dents blanchissent à mesure

que les couches pelliculaires disparaissént.

l.a bouche alcaline normale, après sov

usage, est des plus rafraîchissantes,

Voyez et sentez ces résultats durant dix

jours Puis regardez vos dents dans votre

miroir. Alors vous saurez ce que signi-

fie cette nouvelle méthode pour vous et

les vôtres. Découpez le roupon pour ne

pas oublier.

 

 

A cer|
TUBEGRATISDE 10-JOURS

Présentez ce coupon, avec votre nom ot adresse y ins.
critscrits, 2 n'importe quelle pharmacie mentionnée. Il
est bon pour nn Tube de 10-Jours de Pepsodent.

Votre nom .. ..

«es 24 oa ofAdresse .. | ,.

Ceux qui demeurent en dehors de la ville devraient
adresser ce coupon par la poste à The Pepsodent Com-

pany, 118 rue Sherbourne, Toronio, Ont. et le tube

leur sera expédié par la poste.
Seulement un tube a chaque famille.

“Le Droit”. Ottawa, Ont.
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 Chapeaux pour

Dames qui

Evoquent de

l’Individualite,
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' Vente Annuelle deCorsets

de Freiman
Mille corsets de promicr choix, laçant en

avant et en arrière, tous des nouveaux modèles,
se vendant à moins du prix de production. Ven-
dredi, la paire,

 $2.95, $3.95 et $4.95
Aubaines de vendredi chez Freiman, constituant de tres

bonnes nouvelles avant Pâques. Nous avons préparé 500 nou-

veaux Chapeaux de Pâques pour vendre aux prix modérés de

$6.00, $7.00 et $8.00
i ”

«

Nous les avons cotés à la portée de toutes les bourses, afin

que vous puissiez avoir un nouveau Bonnet de Pâques ici à bon
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marché. Mais il vois faudra venir de bonne heure le matin tan- .

dis que le choix est bon. Les dames ct demoiselles, ainsi que les . sn 0 e es en ue our es
dames d'un certain âge seront enchantées de ces valeurs. Tous so. > , Corsets — Au Rez-de-chaussée.

les 1nodèles les plus avenants de la saison dans la série. Venez PAR . P e J d Pri

de Lunne heure.
.

t D

Chapeaux pour Dames — Au Deuxième. remiers ours u rin em S a Bouffantes de Soie Lavables.
Qs Bouffantes de soie lavable nouveauté, faites avec
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,

gousset, roses, blanches et bleu ciel. Au-
baine de vendredi, la paire, $198
Gilets Tricotés pr Danies. Camisoles de ‘Soie,

600 gilets de coton de 500 camisoles de Soie
choix, en modèles enco- et Satin, en une grande

lure pointue haut opéra variété de modèles gar-

 

Bas de Soie de Choix fanLaine aaeDao, a ¢ 8 y : Les Plus Nouveaux Prix Populaires

pour Dames. 1, ; …. Toutes les tein- ; I 9
Régulier jusqu'à tes. Valant jusqu'à y/ | Modèles Elégants en
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Toutes les teintes. $1.50. Ven- $1.25. Ven- y

Valant jusqu’à $2.  dredi, la p. 69c $1.25. n 75¢ y I
) dredi, la p. ¢

Vendredi, $1 12 Toutos lcs tointes. Spé- | |
la paire, © rial, vendredi, $1.19

. : la paire. . .
Bas Bruyère Gants de Soie Epais

. a Manchettes. |
de Choix pr Dames. Valeur courante. Toutes les teintes. Va-

Valeur courante la paire, 49c. Ven- lant jusqu'a $3.00. Ven-

Bas de Coton et
Cachemirette de
Choix pr Dames.

Costumes pour Dames

$45.00

oy Costumes chics ol tres {ascinants,
7 . “ .

confectionnés de Tricotine, Gabar-

dine, amples et à ceinture, carrés et

Costumes

à la Mode, à $25.00

Élégants modèles tailleurs ou gilets carrés

et barrdelettes épaulières,
unis et garnis de
dentelle. Vendredi, 59c
Vêtements de Lingerie
Blanche” de Choix.

Ecoulement de lingeris
blanche garnie de dentel-
le et de broderie de ckoix,
robes de nuit, jupons,
chemises enveloppe et ca-
leçons. Valant jusqu’à

nis de dentelle et fron-
cés. Valant jus-

qu'à $1.50. Vend. 19c
Bouffantes Tricotées
pour Dames.

Bouffantes de Jersey
de coton rose, avec élas-
tique à la taille ct aux
genoux, tailles amples.

me1 112 39C
Gants ct Bas—Au Rez-de-chaussée. attrayants tailleurs, artistement juvéniles, avec collets Peter Pan faits de Tri-

$3.98. Vendre-
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one49¢ 1EP 25C 1paire, .. . $2,.19 - \
Lingerie Blanche—Au

di, . . - $1.99 Rez-de-chaussée.

  

  

  

   
   

   
  

  

  

  

     

  

 

  

  

  

  
  

  

  

   

 

  

 

    
  
   

 

  

 

  
  

 

  

  

garnis de ‘broderie, soutache, piqûres, frange, cotine, Serge, Gabardine, Jersey Bruyère,

boutons, ete, doublés de soie, dans les coloris  

     ELOUSES Costumes de = \ de brun foncé, marine et noir. coquettement garnis et élégamment finis.

’ ROBES DE BEBES

DonANT avsortimont de ‘ Manteaux M R A t R b P tiq + PS robes de bébés da

bl de fantaisie et blouses . . anteaux avissantes obes rratiques oile blanc, finies avec broderie

dedessus, attrayants modèles Serge Botany de Laine Garnis Manteaux
stdentelle, tailes 6 mois à 98c

brodés a la main, perlés, gar-
nis de dentelle et tailleurs, de

Georgette, Crépe de Chine, et

ie Habutai. To les plus . °

nonverux colors auchoix Va- Française wm $18.75

lant ’ 5.98.

Vendredi.» Ce. $2.98

BLOUSES DE
SOIE BLANCHE

Robes Marines de Serge
pour Fillettes

Faites de Serge tout laine de
choix. péolets marins.serais de

. , ; soutache rouges; emblème sur la
et Soie drole modèles ligne manche. Tailles G à 14 $5 95

“ roite avec collet haut, ans. Vendredi, . . . . .
; à revers de Duvetine op- Middies pour Fillettes,

Présentant les plus POsition, ou genre ligne Avec Collets Détachables
droite, ouvertes à l'enco- de Flanelle

Sportifs Evases Sportifs et

Les plus nouvelles teintes Manteaux pou.’

Attrayants manteaux Burbury à la du printemps, coquets modè-

En effets tailleurs unis en vo- mode, confectionnés de Homespun, Co- les, faits de tissu Polo en Tous les Usages

LICE . ,., vogue, manteaux d'une bel-
gue ou cvases ou genres pe lums vert, P Twecd, aussi manteaux élé- .

° pep » Polo et ’ € le apparence de tissu Covert

Robes de Lainc de Serge
Genre Masculin

Blouses de soie blanche, en , ss Sant . oo Manteaux sportifs de nouvelles conceptions, = illettes à 1
une variété de modèles à plas- Îroncés, joliment garnis de sou- gants de Velours, ainsi que des Capes ul- ct de Tweed, en bon modèles confection juvénile et à jolis modèles, confec- a couleurs dou fairerREdo diapass
trons à remplis, avec manches A . . ; ; . . . ; ind élégante ceinture. Man- ; ; on ’ fa: js y >

tache, piqûres, broderie, boutons. tra chics de Gabardine, très fascinantes, Prâtiques pour l'usage géné- {raux de tous les temps  tionnées de Tricotine, robes de soirées sans °C collet détachable de Plane)longues. $1 59 ] ; Lo. 8 ps , le tout laine. Vendre-
Vendredi, ral, se présentant aussi à ce de Tweed caoutchouté Taffetas et Crépe Can- manches de soie pastel di, .. $1.49  bien doublés et joliment finis, se présentant dans ce grou-"$35.00 prix
Blouses—Au Rez-de-chausséc. Tailles 16 à 38. ped...   . $18 50 pA “Ton modèles ton .. ... 29 95 siretrouvant dans Vêtements pourFillettes.—

° gueur. $995 PAPE . Res - $5.00 Au Deuxième.

Robes de Maison Nouvelles Robes

d’Attrayant Taffetas
Trés juvéniles, en élégant effet bas-

que, drapé et longue taille, froncées en
entier ou à bordure festonnée, man-

 
 

 

 ,

Une Bibliothèque Lit de fer grandeur Elegantes Jupes
réguliére avec garnitu-
res de cuivre, un som-
micr à mailles d’acier,
notre matelas spécial
Restwell de Feutre de

i Comprenant un Coton recouvert de . , . . ,
\ hapiteau, une base, coutil artistique et Joliment eonfectionnées de Serge,

Bh} ine petite section, bord impérial, aussi Jersey, Gabardine, Taffctas, ete. A jo- , . ches courtes, exquisement agrémen- P
87 une section moyen- deux oreillers de bon lis remplis garnies de poches pouveu Attrayants modèles, faits de Guin- tes de fascinants Tuchés à piqûres ar-, - ,t un nde coutil et remplis de ; LL . . : .ne e e gra té, piqûres, boutons, ete, ou en popu- San en dispositions rayées et quadril-

|

Bentéecs, fruits ou fleurs, pendants de Pardessus de Pric-
é aillesSh Rh80 Fmt| nn Filan, soutache nouveauté

temps pr. Hommes

à Sections Macey

Sépareesde Chêne Fumé.

et de Portique

_ Pour .. $ 5 lées, toutes joliment garnics, en tail- 16 à ?9, $ 5,

Meubles-—Troisième ; ; $17.65 6. 0 les pour dames et demoisel- $2.95. Pour ... ... ... ... 14. 0  
Mobilier de

Chambre à Coucher A 57, > z -

piefeea35€ Véritable Crème Canton Tout Soie

Teese is © $1QFAEE Français et Armures Francais Printemps pour
40 pes dc largeur. Une belle qualité dra- - Lee ; | 7

; . . . . A Ze “VHS g

Mattes Coloniales Aubaines pante qui ne se plissonnera pas, pour la Hommes et Jeunes Gens A a
cadie pour Cham- . sa nrôe midi 2 ep 4 Ÿ$ ER

. bre à Coucher Ç _ vue, l'après-midi et la soirée, en 20 diffé- Dans des modèles sl'p-on en vu- 75 re

| Ces nattes coloniales de Vendredi rentes teintes, comprenant noir, marine et ue, garnitures de soie, coutures Il- Ë SI CAUT À
ot FN res attraayantes et . ,L sérées, poches plaquées, en unc Le

à on lots Donsiesacuetons Di blanc; aussi tous les coloris attrayants qui . — grande variété de dispositions, tis- € V4 4,

. «0 qui expilgue les prix en Disques jouissent actuellement d’une si grande vo- sus tout laine en Tweed Herringbo- al
0 M spéciaux. Dans les colo- @ ne, Tweed Donegal, Jersey Knit et verita- Hl
es vis de rose, bleu, vert, Votre choix de tout disque gue. La verge ... ... Cee ee a ble Homespun écossais. toutes les tailles. Le A ;

9. 3 |

Manteaux — Rez-de-chaussée.

Voici un spécial dont pas un homme nc devrait
manquer de profiter, s’il a besoin d’un Nouveau
Pardessus de Printemps. Un autre de ces achats
spéciaux qui ont rendu ce magasin fameux.

250 Pardessus de
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avec bordures de fantai- sur nos tables. Dans ce lot sont des pardessus qui furent confection-
sie.

nés pour se vendre cette saison à $30.00.Dim. No 1. \ vous trouverez des Disques

SPECIAUX Special, 31 25 Columbia de 10 pes et de 12 Athetez-les à la moitié du prix. vendredi #
Dim. No Votrechoix à

LA

DE VENDRED! Spée : ; pes, valant jusqu'à $1.65. Au-

1.400 Torghe 48 couver Dim No 3. i> baines de vendre, 40c A Notre

o
n
e
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. Aubaines cn. Lampes Nitrogène, Vend. . x

Services a Eau
Ampoules Nitrogène de 100 75

Cc

 

  
 

tures À planchers garan- Spécial, . cha Watts, Rég., 31.10. Vendredi.

ties être d'un aussi bon Dim. No 1. 2.0 cup ... Rayon Ampoules Nitrogène de 75 65 Services à eau de ver-
userque Shanesere, Spécial, $ 0 Boîtes de 200 vigui-21 d Watts. Rég. 95c. Vendredi, Cc re dépoli, verts et.

Vendredi, la ve- A6 TapisctDraperics— les. Vendredi .. C des Jouets Worleyd Nitrogenedo40 55~ blancs, 7 morceaus, pot.
C Fenêtre Complète, Paquet de 100 siguil- Services de jardi- Ampoules Nitrogène de, 25 de 3%: pintes et 6 e

CEETONNES : 5 verges, étamine les. Vendredi... . C nage miniature, com- Watts. Rég. 7ôc. Vendredi, 50c grands verres, Le scr-
11 y a plusieurs années  (Scrim) américaine de prenant 3 morceaux vice, P al Dé ] H

que l'on ait vude laCre- choix avec borduresà dis- Répètographe, facilement une pelle, un râteau 0 antalons Declasses p. riomines

dispositions 0 Tes plus loris unis, toute bla, ne ajustable à tout phonographe. et une ’ bêche, en à Tweed anglais tout laine, épaisseur forte en un
50 lori hol vee b . t neae Répète le disque automatique- 3 bean fini, confection de premier ordre, cinq ro

récents coloris au choix. avec bonne tringlette pla deux formats A, le © e ches, un bon chaix de dispositions, tailles 32 à
1,000 verges au plus. te à rideaux, une vérita- ment. + , e ' ; ‘ar

A Vendredi, la ver- 19 hle occasion. Le 99¢ Rég. $5.00, pour ° Service, 40. Grande aubaine à $4.50. Spécial, $2.95
» , le ‘ . Yo. . . ; : dredi, . .; Re, .... KJC tout completa . . C . te Vaissellerie vendrect,
A Musique — Au Troisième. 25c et 50c Limitée Au Troisième “Le Foyer ‘des Vêtements ‘de Qualité"

Vêtements pour Hommes—Au Rez-de-chausséc.  
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- cessaire de lui apprendre que mon

SeApres eM et ben com ae——

CALENDRIER
VENDREDI LE 31 MARS 1922

fMème jour de l'année ‘

|
l.avet du soleit ....... 5 bres 451

woucher ... ....,.. 6 hres 26

Lever de la lune... ...... 7 hres 09

Coucher ........... 9 hreg 48

Nouvelle lune du 28 mars an 5 a-

vril.

 

QUARANTES HEURES

Diocèse d'Ottawa

Couvent de la Pointe Gatineau 29,

30 et 21 mars.

College Notre-Dame

mary, ler et 2 avril.

de Huit. 31

Diocèse «de Mom Laurier

Séminaire Salnt Joseph”... 3v. il

mars et ler avril.

SAINTS DU JOUR

Saint Acace:—Evêque d'Antioche,

résista pendant longtemps à la per-

sécution de Déce. et refusa de sa-

crifier aux idoles. l.'empereuy frap-

pé de cette fermeté, le laissa en Il-

berté.

sainte Corneille, martyre.

 

POUR LA MENAGERE

pas des plus actifs.

veau.
patates étaient en abondance,
même que les choux.
Choux
Patates, le sac de 90 lbs 1.50 à 1.60

LE POIVRE ROUGE AR-
RETE LE MAL DE DOS
La chaleur du poivre rouge fait

disparaître le mal de dos. I! ne
peut vous fairr de tort et mettra
certainement fin immédiatement à
lu torture.

Si vous avez peine à vous miou-
voir à cause de la souffrance, es-

sayez simplement le Red Pepper

Rub et vous en recevrez le plus
rapide soulagement. Rien ne pos-
sède une chaleur aussi pénétrante.
attssi concentrée que le poivre rou-
ge.

Dès que vous appliquez le Red
Pepper Rub vous sntez une chaleur

ardente. Fn trois minntes, il ré-
chauffe de part en part la partie

endolorie. Ja douleur et le mal
disparaissent.
Demandez à n'importe quel phar-

macien un pot de Red Pepper Rub

Rowles. Assurez-vous que vous

avez bien le véritable, par le nom
ltowled imprimé sur chaque pa-
quet.

LE MARCHE D'OTTAWA

marché de

  

Le malin n'était
11 y avait ce-

beaucoup de porc et de
Le boeuf était assez rare. Les

de

ve

pendant

la douzaine . 1.00 à 2.00

Pour nettoyer les gants sans les Oeufs. la douzaine .32 à .35
; ants 4 Pore léger L171 a 20: ants de fa-}.. r pemouiller: Mettez 1es g 3 1 veau. arrière . dit

con à être tendus, faites un mMé- Veau. avant ; 1 9 à 10

lange de terre à foulon séchée et |Volaille, la paire 3.00 à 4.60

d'alun en poudre, frottez les gantsjBeurre,  . . . . - . HD à .40
Pore, medium, arrière 19 à 22partout avec une brosse rude: é-

poussettet-les et saupoudrez-les

bien avec du son et du blanc d'Es-

pagne et époussetez. S'ils ne sont

pas extrémement graissés. ce pro-

cédé les rendra tout à fait pro-

pres, mais s'ils sont trèg sales, en-

levez la graisse avec de la mie de |

pain grillée et de la poudre d'os

brûlés. Passez dessus un morceau

de laine trempé dans la terre à fou-

lon ou de la poudre d’alun. De cette |

façon on peut les nettoyer sans les |

mouiller, ce qui vant le mieux, car;

l'humidité tes rétrécit et les abime |

souvent.

CE QUESTLE PRIX |
D'UN CARGO DEPUIS

L'ANNÉE 1900,
(Servicedede la Rente)

‘Le Jounal de la Marine Marchan-!

da, publie d'après son confrère an-
glais, Fairplay, les fluctuationc sui-’
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CARNET MONDAIN |
Mila  Donohue de Québec. qui

était en vieite chez Muie A.-J. Ma-
Jor, est retournée dernièrement
fans la Vieille Capitale.

Bélisle et Y. Clément JeMiles T.

Papineauville, sont les invitées du
docteur é1 Mme J.-E. Longpré de
Winnipeg.

Thomas

a Ottawa.

9 e .

L'honvrable sénateur
Chuapais, est de retour

Mlle Ethel Denauli, est actuelle-
ment en voyage à Toronto.

© à a

M. René Morin, M. P., est revénu
de Si-Hyacinthe accompagné de
Mme Morin qui passe quelques
temps à Ottawa.

. oo ©
Mlie Parizeau de Montréal, oui

a passé quelques semaines ‘dans
la Capitle, l’invitée de Mile Pagé,
retourne chez-elle aujourd'hui.

e 8 a
Mme Jacques Bureau de Trois-

Rivières, passe la semaine en ville.
Mme Ernest Lapointe regoit inti-
mement cet après-midi à l'heure du
thé, en l'honneur de Mme Bureau.

x x x

Mlle Luceite Bourget a recu mar-
di après-midi, à la salle de thé,

chez Murphy: Mlle Françoise de
la Gieclais (Winnipeg), Mlie Marie
Garnean (Québec), Mile Marielle
St-Laurent, Mlle Madeleine Primeau
et Mlié B. Bourget.

» + 9

Mlle ldola St-Jean de Montréal,
est retournée dans la Métropole
après un court séjour ici. .

= *

M. et Mme Henri Mackay et
leurs enfants, passent le temps de

la session chez M. ét Mme L. J.
Mackay, rue Besserer.

i 2 ES =

Mme Adolphé Stein passe quel-
| ques jours à Montréal.

rT x x
Mlle Marie Beard d'Otiawa. est

au nombre des nouvelles infirmiè-
res graduées qui ont nbtenu leur

 
diplôme de l’hôpital Victoria de
Montréal, mardi.

« a 0»

Mlle Marielle St-Laurent a reçu
intimement. au tbé. au Château-
Laurier hier, en l'honneur de Mlle
de la Gieclais de Winnipeg.

. * »

Mlle Eugénie Lafleur. intirmie-
re diplômée, doit se rendre prochai-
nement à Rochester. N. Y.. où elle

vient d'accepter une position à l'hô-
pital des “Fréres Mayo’.

{ a e +

Le docteur et Mme Joz Vaillan-
| 7ourt de Québec. ge sont embarqués
“hier a New-York sur le “Rocham-

 
; beau” pour un voyuge de quatre
: Mois en Europe. Le Nr ct Mme
, vaillancourt visiteront la France.
Angleterre et l'Italie.

* * °
M. L.-N. Levasseur de Québec.

ards un voyage à Ottawa et Mont-
i'al est retourné chez-lui.

| e * *
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jouir d’une aubaine en un piano au-
tomatique, $40.09 comptant. $12.

 

par mois.  C. W. Lindsay. 189 rue
Sparks. 71-76

PIANO, 8325.00, Piano à Queue
Régal. chéne mission. bonne to-

nalité forte pour salle ou chambre
de club. $20.00 comptant, $7.00
par mois. C. W. Lindsay Ltd. 189

 

rue Sparks. ; 71-76

3 MAISONS une au No 12 Beech.
$4.200, une autre à 284 Beeze

Hill, $5.200, une troisième à 37 Lo-
retta. $8,500. S’adresser M. E.
Tessier, 37 Loretta. Tél. C. 4009.

71-76
 

PHONOGRAPHE, $125.00. Phono-
la, modèle gros cabinet, acajou,

cinquante morceaux 25 disques
double face) compris. $15.00 comp-
tant. $6.00 par mois. C. W. Lind-
say. Ltd. 189 rue Sparks. 71-76
 

BOIS franc à la corde ou coupé, au
voyage, $3.50. bois mou, $3.00.

J.-D. Hébert. 54 Chateauguay, Hull.
Tél. Sh. 1525. 71-76

PIANO, $98.00. Dominion carré,
bonne tonalité, format moyen.

$10.00 comptant. $5.00 par mois.
C. W. Lindsay, Ltd. 189 rue Sparks.

71-76
 

PIANO, $430.00. Feintzman & Co.
usagé, grand format, acajou. Une

rare anbaine car ce format se vend
$9.00 à $720.00. $30.00 comptant.
$10.00 par mois. C. W. Lindsay Ltd.
189 rue Sparks. 71-76

UN TERRAIN de 60 arpents, à
Blackburn. S'adresser à Pierre

Renaud, Blackburn, Post Office.
72-74

UEUFS d'incubation Wyandottes
Blanches, $1.50 la doz. Tél. Sh.

1437J. 74-76
 

 

 

 

 

 

 

 

 
  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

dre électrique. S’adresser W. E.
H. Richardson Woods Mfg. Co. Ltd.,
Hull,

DES FLLLES d'expérience pour les
pantalons. S'adresser à 147 rue

Albert, 5e plancher. 13-78

UNE BONNE CUISINIERE, petite
famille, références exigées. S'a-

dresser D. J. McDougal, 464 Wil-
brod. 73-76

UN HOMME d'écurie. S'adresser
à 263 Rideun. 13-T5

73-7
 

 

 

 

BOGHEI ‘Rubber Tire” demandé à
acheter. S'adresser Tél. Sh. 220.

73-75

AUTOMOBILES =

POUR VOS REPARAGES de pneus,
et automobiles, adressez-vous à

la Cie Vulcanisation, 122 rue Mont-
calm. Hull, Tél. Sh. 2372.

NOUSACHETONS

MEUBLES! MEUBLES!
MEUBLES: ;

Miller's Furniture Exchange. Tel
R. 636, paie les plus hauts prix

pour meubles, poèles, vêtements,

quincaillerie, machines, articles mi-
litaires d'accasion, etc. 60-84

~ CONTRACTEURGENERAL

M. JOSEPH BENOIT, 15 St-Henri.

 

 

  

 

 

Hull. Transfer des batisses et
solages en ciment ou en pierre.

Tél. sh. 2308W, 68-94

A VENDRE
 

BONNE EXPRESS, en bonnes con-
ditions. S’adresser 183, Du Pon..

Hull. 72-71

CHEVAL, voitures, harnais, cha-
rette, camion automobile, balan-
ve, couteaux à viande, moulin à 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

  

 

 

en voie de réfection au No 55. rue
:|Principale, Hull (angle St-Jacques).

très appropriés aux Dentistes, Avo-
cats, Agents d'Assurances ou au-
tres bureaux d'affaires. Ils seront
neufs et propres avec améliorations

la vapeur et prêt pour occupation le

 

ou vers le ler juin. S’adresser C.
W. Lindsay, Ltd. 189 Sparks. 73-78

PLAIN-PIED (flat) dans l’Edifice
Lindsay, 189, rue Sparks, modifi-

cations exécutées si nécessaires pour
convenir au locataire. S'adresser
C. W. Lindsay, Ltd. 189 rue Sparks.

73-78
 

EMPLOIDEMANDE
 

EMPLOI DEMANDE, homme. 20
aus d'expérience demande em-

ploi sur une ferme. M, T. Côté, 31
rue Clarence. 69-74

mp2 po
COURS DU SOIR
 

PREPARATION des Examens du
Service Civil, Français, anglais,

Arithmétique. Comptabilité, 36 rue
Nelson. 50-74
 
 

PERDUS

PETIT CHIEN de laine blanc (Bar-
bés). disparu le 27 mars. Ré-

 

Verdun, Hull, 73-74

 

 

ASSEMBLEE ANNUELLE
DE LA SAUVEGARDE

La compagnie d'assurance-vie

‘La Sauvegarde’, a tenu, hier ma-

tin dans ses bureaux de la rue No-

tre-Dame, sa vingt-deuxième assem-

 

 

 

 

 

   

 

 

Coin H.-de-Ville et Lava) - Bali
Tél. Sher. 478.
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modernes, comprenant chaufiage à |

compense à qui le retournera a 41

 

POP COPIES

Docteur DE HAITRE
Des Hôpitaux de Paris

CHIRURGIE — Organes Génito-
Urinaires et

Maladies des femmes. $
2 à 4 PM Tél, R. 68
7 à 0 PM. R. 148

110, RUE STEWART
ee
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Waldo Guertin
AVOCAT. AYOUE, $

NOTAIRE 3
Successions, Argent à Prêter :

18, rue Rideau - - Ottawa}
| POCCOPOFOPVOPOGCLCOCHEAOOOMC

  

  

Sauvé & Sauvé
AVOCA'ES ET

NOTAIRES
Argent à Prêter 2?

38, rue Rideav - - Ottawa 3s

 

 

 

 

Séguin, St-Jacques

& Charlebois
3s
:
4

A VOCATS.NOTAIRES
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A VENDRE UN DEMANDE A LOUEG WOOLIICOIS ISTO rOPTI LIEIOIN
; : +

COTTAGEbien fini situé dans une VOYAGEUR pour articles de cons- 2 APPARTEMENTS. S'advesser I e i “a i 3
belle localité, avantage pour prompt, lruction. S'adresser Caster LL 539. rue Sussex. ü5-76 Belcourt & duc { ug. Lemieux, C.R. :

acheteur. S'adresser à la succes-| le “Droit”. Gu- me ! AVO $
; : KE i , ; 7 4 CAT IN:u Mme Louis Gratton, 233 m= —- —| A LOUER, maison comprenant 7 .
Yondefeu fmeLou Bu 49-74 |UN HOMME d'écurie, S'adresser| pieces, grande cour, située dans} AVOUATE Ontaria et Québre à
— ’ : à 263 Rideau. 74-TG|St. Rédempteur. S'adresses 28813 oe 8
PIANO, phonogaphe. cabinets de} —————— ; “| Montcalm. Wrightville, HüH. 69-74}? 18, Rid - - Ottawa . . 7 L

musique à bon marché, 69 rue TE FINANCIERE des plus impor- te — —|; rue ean 18. rue Rideau Otaw
St-Bernard, Hull. Tél. Sb. 280J. tantes, une position à offrir, un| APPARTEMENTS, .à l'Union St-i} (Edit. Banque Nationale) (Edit. Banque Nationale). 5

58-82 homme marié, sérieux, ambitieux.| Joseph du Canada, à partir du! sorseressessaneessssensesvessses” APPIN ors
possédant l'anglais. Ecrire Casiarller mai. Prix: $35.00 et plus. S'a- *

BOIS sec. S’adresser a Joseph 8, Le ‘Droit’. 72-74 dresser 325. rue Dalhcusie. 70-73 ; =
Groulx. 143 Overtown, Eastview. - - ve

‘Tel R. 4770W. 62-74 DES TAILLEURS, s'adresser 199 2 |> GRANDES CHAMBRES à louer|» Tél; R. 2906. 3 rareae
CTO Fords = rue Bank. 74-76 A dans le bas. S'adresser 28,put 3 Consultations: 9 a.m. A 8 p.m. HDDr Adolohehe Droui
£ ‘ord, passagers, modèle per : ndré. 72-75 [3

1913, en bonnes conditions, avec |A ACHETER une MAISON double Tr $ Dr J T Cou al ; P n èpneus et tubes. presque neuf, pour OU épicerie, basse-ville préférée. APPARTEMENT, situé chemin os Bo p Des Hôpitaux de Londres$300.00. Joseph Marte), 48 rue Vie- S'adresser Casier 10, Le “Droit”. d'Aylmer à Tétreauville. L. Le- î CRIRURGIEN- i Paris et Lyon. ’

toria, Hull. Tél, Sh. 2501. 73-76 74-77 OmAU Chemin d'Aylmer. Tél.» DENTISTE à SPECIALITE: Maladie à à
PETS ENS UN La vai - «DJL, M0 * — aladie es

SUPERBE POELE “Gurvey Ox-|UNEE JEUNE FILLE d'une douzai- 3 ia. Yeux. Oreilles, Nez. Gorford", connection eau chaude, ne d'années, comme garde d'en-|.BONNE CHAMBRE, Lonnes condi- $307, rue Dalhousie Ottewa Jonsultatious: 10 a 12> ame2 a2
absolument neuf. Poêle A gaz, aussi [ants. S'adresser 395 Rideau, tions. S'adresser 37, Chateau-| “ rere 135 et 74 8 pm. Le dimanche:
carrosse de bébé. 350 wilbrod, i 2-74 guay, Hull. 14-70 sur rendez-vous.

(2-11 1DES PRESSEURS pour pardessus, 13 ACRES de terre, et bonnes bâ-[$ 770070000000 9 000000004 05, rue Rideau Dtta
UNE GRANDE MAISON avec ter- devront être expérimentés. S'a- tisses, excellents chemins, 3 mil- D P P 3 Tél. R. 4780—Rés. 5. agree

rain, située 294 rue Montcalm, dresser 246 Rideau. 72-76 |les, Est d'Ottawa, 8360. par année. octeur R. . aquin; {lenbe4780-—R6ssave.
Wrightville, Hull. S'adresser 294 TT EC 2. = : S'adresser F. Folley, 230 Bank.
rue Montcalm. 71-76Fe TeRina. 137418 MEDECIN-CHIRUKGIEN à
PIANO automatique, $530.00. Au-|on. Woods Mfg. Co., Hull. 72-74 BUREAUX modernes, seuls et en Successeur du Dr J. A. Ouimet § ve PLL PLPPOPPEProseres

topiano. noyer, une occasion pour 71178 : : enfilades de deux et trois dansie. Heures de bureau: 1g 22 DAL Tel Res. R. aoe‘ FILLES pow les machines & cou-|potre Kdifice, Lindsay maintenant 3 2h 4pm, 7ThRY pm, ; 3 P.M Bur R. 852

2
5
4

J. H. Lapointe, M.D.
Ex-Médecin de l'Armée Can.

Ex-interne de la Materuité Ca$
tholique de l'Hôtel-Dieu, e: de 3

l'Hôpital N.-D,, Montréal. ;
Apt. No 1, Rue Cumberland

Buckingham Apts. Près Rid. ë
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Docteur J. N. Boivini
Médecin Chirurgien 3

Spécialitée: — Accouchements et?
maladies des voies urinaires

A la disposition des ma:ades à;
$ toute heure du jour et de la uit,

Tél. Sher, 2032).
109, rue Du Pont . Hol

Consultations:
49 à 10 am, 1a3et 748 pm.
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Docteur E. H. Dion
Des Hôpitaux de Paris

f
e
w
F
e

o
e

Successeur au Docteur Morin.

:

105, RUE RIDEAC
Spécialité: — Maladie des Yeux,

Oreilles, Nez et Gorge. 2

$Heures de Burcau: 11 4 12 ga. m.,
2 à 4 et 7 à 8 pm.

Ottawa — Téléphone: Rid. 876.
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; ; = our On annonce pour le 4 avril pro- café, différents articles à moitié 1ée générale annuelle. Avgent a Prétervenues depuis 1900 juspu'à ce jou j CHEVAL, d'express à bon marché. cafe, auf ar “. 1 ¢ ge ;
dans le prix d'un cargo neuf de! ” chain,JemariagedeMile Germaine S’adresser LL. Lecompte. 161 Che. | P"!*- S'adresser 167 Laurier. Hull Le rapport présenté par le piési-|¢18, rue Rideau - - Ottawa 3 Docteur J. L. Lamy

f
; - - - - « D A eereeeseeÂes

7,500 tonnes d.w. cnviron. sur le ©. Chalifoux de Montréal. avee M. min d'Aylmer. Tél. Sh. 2659W- i : : dent, M. G.-N. Ducharme a demon -~ : CHIRURGIEN
marché znglais. En voici les princi’ >, }J. P. Biltjes, fils de M. G. Biltjes. 74-76 ; FOURNAISE, moulin à fourrure, {tré d'une façon —saisissante les Co

pales indications: évenement |Beteique, atSime Bilties.de Gand, UN LOT à Tétreauville, près dee | tort ariletesdemaine, d'ici ras beaux progres accomplis par cette ,srorsorenrenereuvenercenssrensess Diplômé des MOpitaux de Paris.
1900 ..... LL. 60.630 Lod on gliSetpeFi bi tramways et du grand chemin. | St-Patrice. 73.75 [compagnie durant 1921. en dépit D E t C ture Spécialités: Chirurgie, Maladies ?
1501: ..... Cee eee 19,230 | , | ce. to.1pthe L. Lecomp- —==- Te m= de la dépression générale des affal- r Lrnes ou des l’emmes. 2

1902 2.111100 220 13,000 OUVES «a « a 2697W. n Ayèmer. ssSERVANTES DEMANDEES res. SPECIALISTEEN i Consultations: 22 4 pm, 3
= 36.500 | AVIS: Toute nonvells concernant à . © YH 6m ol

. 26,000 communiquer. par téléphone le soir Bais ‘comp et, AA65 Blvd| olton. fen iculi ent uligné qe el. Itideau 3666.1208 ..... . .. 36,000 Le 7 à 8 heures à R. 2154W. on |$t-J0seph, Wrightville. 74-76 TE SERUAUER dent a particulièrement souligné 573, rue St-Patrice - OttAWA Cranrannes saone }
g12 58.000 + "par écrit a Case Postale, le ‘Droit’. UNE SERVANTE. S'advesser 154, |l'amélioration croissante en ces der- Tél. Rideau 2806.

oe juillet) 12.300 AGHO Ottawa. FORGE er terrain.  §'a-| Blvd St-Joseph. Wrightvilie. T2-14!nières années de la position finan-
“ebm oes J) i resser 3 _ ~ - . \ ror ,

1904 (dscembre). . . . $0,000 i vière Joseph, Louis Michaud.Ri UNE SERVANTE. S'adresser 9. jcitre de la compagnie. et a démon- m= me ree re

1915 (juin) | 52300, Frownles | MEUBLES d rue Nicolet, Wrighiville. 73-15 |tré, ehiftres en mains, qu'aujour-|iscours du président, suggestion a- Dr J M. Ravary 2SEES eet ' - i : de maison, mobil moe TT — , “1a a. ”" °
1915 (septembre)..... 93.750! | FELIX A. DIGNARD salle à manger, mobilier de sa UNE SERVANTE, S'adresser 10,jd'hui “LaSanvegarde™ es! dans goptée à l'unanimité. Spécialité: — Maladie des Yeux $
1915 (décembre)... 125,000 . vl Embrun, Ont. lon. table et chaises de cuisine, ; ne Kent. Hull. ‘2-2 lune situation rsceptionnelloment| Immédiatement après cetle as-|y Oreilles, Nez et Gorge ;
1918 (mars). ....... 160,000 6 Sede a Emile Ménard. fretdecuisine, chaises antique. UNE SERVANTE. s'adresser 4S1,| brillante. (semblée. les administrateurs sel$ À l'Hôpital Générald'Ottawa ot?

; ; 3 ; a 1sigue, bibliothë [ 1: 13.75 ; sé - , .
1314 (décembre! . te 187,000 ° 1 Agent de compagnies de prêt, ||combinaison, mobilier en cuir de8" vue Cumberland. _ Nos lecteurs seront certainement Sont réunis et ont procédé à l'élec- 3 ; } ?1917 (décembre)... .. 165,000 “ aussi argentprêtéau plus bas morceaux, pole, buffet, tables de |UNE SERVANTEsachant tout fai-ltrèg intéressés par le rapport désltion de leurs officiers: M. G.-N.|a Consultations: ! à 5 hre pm, ecy
1918 (juin)... 180.000 | Yoye ents de toute ospoce. (roseoases d'oster,toilette. car. re. Références requises. 1185 opérations de ‘’La Sauvegarde” que !Ducharme a été réélu président. rootshpPEeau. ) ;
1819 Guin)... 195.000, NgAI ;! Satisfaction garantie. en cuivre, rideau de dentellespor (‘2 Inous publions dans une autre co-!pour la vingt-deuxième fois. les au- 433, rue Rideau . - Ottawa }
f 19 (décembrer..... 232,500 | Tél. Bell No 9. jtières et lit simple, 231 Water. UNE SERVANTE, s'adresser Mme |jonne, car il ne faut pas oublier ‘tres officters étant l'honorable Pé- Féléphione: R. 1485. ;

(ars) PI | 2207200 72-74] Her! Desrosiers. 1867. Prineina. que cette compagnie est une insti-irodeau. ler vice-président; JM. Tan-|‘eessacncsre
y 20 (décenbre)ER 103.000 HARMONITM, $60.00. Caisse de - . = mages pos ame {tion eskentiellement canadienne-:crède Bienvenu, 2ème  vice-preési-

dot (mars) PT 8250012 PEPTONINE cone.Mejor, sixoctaves. Se TAXI) TAXI! francaise, non pas seulement dejdent: M. L. N. Ducharme, secrétai-| seonconrnnsrrrsrssror rwroproess,
3 ; . . ig * ; i : + , N -3 i 2.75 —— , . Mais par ses capitaux, ses as-jre: l'honorable N.-A. Belcourt et
20 Guin)... 53.150 _ L.1dsay Ltd. 189 rue Sparks. 71-76 LAURIER TAXI, $1.00, limite de von me rec i Pi 1 dM. C.-E. Tascherea administra- Docteur M. W. LeBel
#21 (décembrei...... 60.000 ) : . UN " la ville. $2.50 l'heure pour le |gurés. sa direction, et par le grand :M. C.-B. 8 a, $ \

“On voit qu'aprés la vertigineuse Téussira à procurer vigueur steppinAL un attelage et une jour. 13- 97 |nombre de ses représentants dontjteurs-adjoinis; M. Jean Pasquin. BA. L.Pb., LCNIC.

: i i : \ un poulin, cutteret voi.) TTT TET em = lles activités s'étendent partouy on [gérant des agenc2s et M Théo. HIRURGaécensionqui a atteint son point cul! jet santé à votre bébé lors ture d'été, une selle, bon Lure , 105 80 ; \ :
minant dans la première partie de, NETTOYEURS ET | même que toute autre nour- 286 Dalhousie. ! marehé CHAUSSURES! CHAUSSURES! lil y a des Canadiens français. Marot. actuaire. : Attach® ÀpHoplialCanadien 3

120. les prix de vente sont mainte TEINTURIERS Tture aurait failli Ez-oyez UN CAMION Auto-F C'est le temps de choisir vos| L'assemblée s'est terminée par — Récemment chef interne au ;
. vi uto-Ford (1 tonne), CHAUSSURES dans la grande|des votes de félicitations aux ad-’ Un bc-ame v'a pas ae pire eund ; :mknt revenus au niveau de ceux de en parfait ; : Royal Victoria, Montréal. ?

00, de 1812 et de la fin d 1914 200, rue Bay  - Ottawa PEPTONINE. pneus 'nenfs fes conditions avec 5 vente à moitié prix chez J. Lacroix, ministrateurs et il a été demandé(mi que sa propre Inrfounciance Je ’ : 31900. de et de la fin de Tél. Q. 3500, rent. ar odresser 97 St-Lan- 163 St-Laurent. Hull. Sh. 3784. = à arauable| 1 300, rue Nelson. 5897 ?
ds ; u 73-76 71-76 de faire publier e remarquable | l'avenir.  . ced
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ILLETON DU "DROIT"

La Confession de Crésus
PA VIIEE La, ER] PAC

THE MASTER ROQUE

Par David Graham PHILLIPS

ADAPTATION

     
   

DE E, PIERRE LUQUET    ) 
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No 3 ses de façon à laisser croire que eût peut-être évité la catastrophe,
C'était un tableau réduit de la la firme était virtuellement en dé- Mais il n'y eût de toute façon pus

situation socialo. Maig il était confiture, ce qui pour moi ‘était ; gagné grand’chose, car il m'eût o-

faux que je l'eusse dressé à lime

proviste. La vérité est que ce bi-

lan représentait des jours et des

Buts de labeur. Ii n’était pas né-

coup, te coup du mtlion,

pois en ce momen’, étui

té ‘dé longue main.

que je

prepa.  “ Le document présentalt les cho-

pas exact, et À démontrer que, per-
sonnellement, M. Judson était in-
solvable, ce qui ne se discutait pas.

Anticipant sur l'avenir, je laissals

entendre que, M. Judson restant

en position, la culbute était inévi-

table en-dedans de deux ans, sans

que celui-ci pûât cependant m'’aceu-

ser formellement de le pousser de-

hors, Plus perspicace, M. Judson

bligé alorg à employer contre lui

d esprocédés qui lui eussent”paru
moins clémenis: i] me fallait mon

million.

Pendant qu'il parcouralt des

yeux mon travail, je m'étuis assis,

Tout en le plaignant, car après

tout je suis humain. j'évrouvais

pour la première ‘fois l'incffable joie du triomphe, Moi, pauvre

commis, artisan obscur, je tenais
à ma merci. par la seule force de
mon intelligence, cet homme or-
gueilleux, le rejeton de l'une des
Dlus ancieunes familles et des plus
grandy de l'aristocratie commer-
clale de New-York. J'ai deputs
remporté bien des victoires de ce
genre et sur des adversaires bien
supérieurs en adresse et‘en pdsi-

tion 4 Judson, maiz je‘ né crois

pas avoir jamais ressenti rien de

semblable à ce que je ressenit a-
icre. C'était mon premier pranid
aur cds et le point de départ de ma
fritune. Et cepanlant. je la vépè-
te. j'avais pitié Ce ina victime, Ad
fir i mresure qu’il lisait. je voyaie
les rides de son visags se creuser,
je le voyais littéralement viefllir.
tandis que par ses yeur troubles

fuyait peu à peu sa fierté et que

som frout était balgné d'une sueur

d'angoisse.

Quand il eut achevé. il enseve-

lit son visage dans ses maîns:

——"Comprenez-vous maintenant

monsieur Judson’, lui dis-je sans

dureté. comprenez-vous , pourquoi

je n'ai pas voulu contresigner cet-

te traite) C'oût été signer la perte
 de mon honneur commercial, com-

promettre le pain de mes enfants’.

Il se leva frissonnaut de crain-

te, comme si au lieu de lui parler

doucement. je lui eusse adressé de

violents reproches.

—"‘Epargnez-moi”’ fit-il d'une

voix brisée,‘* pour Dicu. éparguez-

moi!” Tl’poussa un soupir, un gé-
Mmissement plutôt. et reprit: “Et

c'ést moi, moi. qui ai ruiné cette

maison fondée par mon aieul, cet-

te maison qui représentait un de-
mi siècle d'honneur. de probité

commerciale!”

11 leva sur moi des yeux ha-

gards. ce n'était plus un homme de

cinquadte-cinq ans, mais un vieil-

lard de soixante-dix. Ses prunelles
étaient profondément enfoncées
dans l'orbite, sa personne entière

pouvait servir d'avertissement et

de lecon. Exemple terrible. en ef-

fet, de ce que peuvent sur le sort

d'un homme d'affaires, la négli-

gence, le besoin de paraître et la générosité mal entendue. Je ne

l'ai jamais oublié.

—~“Je me remets entre vos

mains’, conclut-il. “Que dois-je

faire?

‘ eisbe —

débris de sa fortune,

mais au moins y gagna-t-il de ue

pas s'embourLber davantage.

J'agis généreusement avec lui

puisque je pus, grâce à mon excel-

lent crédit personnel, le tirer

d’embarras et lui constituer, des

un petit a-

voir. suffisant pour vivre et d’une

administration facile. Je le dé-

chargeai de toute préoccupation

d’affaires et pris sur mes épaules,

non seulement les responsabilités

d'une grosse entreprise, mais en-

core un passif qui aurait effrayé et

fait chanceler Ja volonté d'un

homme moins énergique.

Je ne le vis pas à la signature

des derniers papiers: ceux-cf luf

furent envoyés, car il était tombé

malade. Deux ou trois semaines

plus tard, ayant appris sg coava-

lescence. j'allai le voir.

A présent qu'il n’était plus en

travers de mou chemin et que,

dans mon esprit, la dette de re-

connuissdce se trouvait t"snsfé-
rée 7j ma tête sv: la sienne, je

n’aprouvaig plus pour :3i que des

sentiments de cominis“:.:Zon, voi-

re de sympathie. Ces - “jueiques

jours avaient apporté en moi un
 

‘

“
,

profond changement.

di à mes propres yenx, f'étais de-

venu “quelqu'un”. J'avais

pression de siéger à présent dans

une région inaccessible à la masse

de mes contemporains. J'exigeais

déjà une déférence, un respect que

j’estimais m'être dus.
Mes sensations, en entrant chez

lez Judson, étaient totalement dif-

férentes de celles que j'avais é-

prouvées quand le pompeux ma-

jordome m'avait introdui tlors de

ma précédente visite et je vis bien

que cet homme appréciait lul-mê-

me ma valeur nouvelle.

Je ressenti vraiment un pitié

généreuse en me retrouvant en

présence de mon ancien associé.

Cé n’'était plus Un homme, mals

plutôt une énave lamentable, un

triste vieillard frileusement ac-

croupi prés du feu, dans un grand

fauteuil. Lugubre spectacle que

celui de la déchéance humeine et

des cheveux prématurément blan-

chis. Et je mo dis en moi-même:

‘’Quelle chance pour cet fmprévoy-

s'il avait eu affaire à quelque

d'ailais an’inforfmer de tn 
- mdie conto Enamine2prisATIotvotta

santé quand la fermeté inattendue

AE { . i i

oN

l'im-' d'une voix —"Je vous ai reçu’, me dit-il

nette et méprisants,

‘parce que j'ai tenu à fe que vOUR

sachiez que j'ai appris la vérite.”

Il me tcis, Ges pieds a ln tele

et reprit: ‘Mon gendre est. revenu

d'Uurope la seintine derae 2 «i a

examiné Ja situation.”

Il s'attendait probablement à

ce que je montrasse de l'inquiéfu-

de; peine perdue; j'avals ma rons-

cience pour moi.

“Je suis édifié: pouvant me sau-

ver, vous avez précipité ma chule

Vous m’avez jeté dehors. Une seu-

le chose me. gêne, c'est. votre géué-

rosité relative; unautre m'’eû!

peut-être mis sur la paille. N'ayez

donc aucune fnquiétude sur les

suites de votre trahison; vous aver

évité avec soin tout ce qui aurait

pu tomber sous le coup de la lot.

Cette situation que vous m'avez

volée, vous pouvez en jouir en

toute sécurité; Je me gous la dis.

puterai pas.” .

(à suivre)
meme

L'amitié n'est pas faits pour les

Ames indigentes.
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LE PERE DE HON,
R. LEMIEUX EST
DECEDE CE MATIN

Montréal.:— 30:— M. H. A.
Lemieux, père de l'hon, Rodol-
phe Lemieux, président de Ila
Chambre des Communes ct de

M. Auguste Lemieux, C- R,
d'Ottawa, est décédé ce matin à
sa demeure, 11 rue Cherricr,
Montréal. Les funérailles auront
lieu samedi matin à l'église St.
Louis de France.

LA DERNIERE
VAGUE DE FROID

DE LA SAISON
sn————

 

£a vague de froit (peut-être la
dernière de la saison) qui sévit
depuis quelques jours nous est ve-

nue de l'ouest. Lundi elle sévis-
salt dans les provinces des Prai-
ries et mardi elle commençait à se

diriger vers l’est en s’amoindris-
sant. La température s'était équi-
libréde dans tout le pays hier .La
moyenne était plus haute cependant
dans l'est que l’ouest qui manifes-

te de ce matin une tendance à se
refroidir. Ce matin le morcure
marquait 24 à Ottawa soit 8 degrés
de moins que le maximum d'hier.

~t 4 degrés de plus que | mini-

mum de cette nuit.
Québec est le point le plus froid

Jo tout le pays ce matin a huit
heures; sauf White River. Le mer-

cure y marquait 16 degrés. Par
contre Québec a eu hier le maxi-

mum pour la journée avec 36 de-
«rés. Dans l'est la température
n'a pas encore atteint le minimum

le mardi. On peut compter tou-

tefois que la fin de la semaine s2-

ra beaucoup plus douce que le com-
mencement.

L'AN DERNIER
Le maximum de la température

pour le mois de mars l’an dernier

avait été atteint le 27 mars alors
que le mercure monta à 67 degrés

‘oit sept degrés de moins que le

maximum du mois d'avril de

même année. Mais par contre le
79 le mercure était tombé subite-

ment à 19 degrés. Le mois de
mars Cette années aura été assu-
-ément beaucoup plus froid que

l'an dernier. La,moyenne de 1921
tait en effet de 41 degrés et jus-

qu'ici Ta moyenne pour 1922 est

à peine de 35. Avril laisse prévoir

ependant une température beau-

coup plus douce.

LE TELEPHONE
Le téléphone évite bien des pas.

servez-vous en pour vous rensei-

“ner au sujet de la vente à moitié

rrix organisée par H. Gauvreau, bi-

outier, 489 Sussex. Le numéro est
it. 591.

 

——>erereme

DANS NOS-HOTELS
Etaient de passage hier au New

mussel], les Canadiens Francais
“ont les noms suivent.

. J. E. Chénier, Cornwall: Mme
‘1, Nadeau, Montréal; MM. H. Des-
rochers, Québec; J. H. Désorcy. So-
“nl; G. A. Giroux, Montréal; J. E.
Vincent, Sherbrooke.

POUR PAQUES
Si vous vous proposez de faire

“es cadeaux à Pâques, ne manquez
‘as de: visiter H. Gauvreau. bijou-
tier, 489 Sussex. Il vous offre une
réduction de 50% à cette ocrasion.

—> ——
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AVIS AUX CREANCIERS
La Loi de Banqueroute

Re les Biens de Arthur A. Denis,
du village de Lemieux, dans le
(‘omté de Prescott, dans la province
l'Ontario, cédant autorisé (ban-
queroutier).
AVIS EST PAR LES PRESEN-

TES DONNE que Arthur A. Denis
da Lemieux, dans la Province d'On-
‘ario, fit le 27ème jour de mars
1922 une CESSION AUTORISEE
AU SOUSSIGNE.
AVIS est de plus donr* que la

nremière réunion des créanciers
es biens susmentionnés aura lieu
-ux bureaux du Syndic. Immeuble
"a Banque Nationale, 18 rue Ri-
‘'eau, Ottawa, le 8ème jour d'avril,
1922, à trois heures de l'après-mi-
Jd. ‘

POUR AVOIR DROIT DE VO-
TER à cette assemblée une preuve
de votre réclamation doit être dé-
-osée chez mof avant la tenue de
l'assemblée.
Les PROCURATIONS dont on se

<“rvira à l'assemblée devront être
déposées chez moi avant cette as-
-emblée.
BT DE PLUS prenez avis que si

“ous avez des réclamations contre
‘9 déditeur auxquelles vous avez
iroit, la preuve des dites récla-
‘nations devra être déposée chez moi
-2 dedans de trente jours à partir
le la date de cet avis, car à et
‘prés expiration du temps fixé par
a sous-gection 8 de la section 37
‘9 ladite Loi je ferai le partage
‘2 l’avoir des biens du débiteur
‘armi les ayants droit ne considé-
rent que les réclamations dont
j'- "1 alors reçu avis.
“alé à Ottawa, ce 27ème jour de
vars, 1922.
AUGUSTE LEMIEUX, C. R.

Avocat, Ottawa,
Procureur pour le Syndic.

. CHARLES LAPIERRE,) |
Sav, 7,_Syndic autorisd,

z{|tond et avoir jeté de la

— |
LES LIBERAUX

APPUIENT
L'HON. M. RANEY

LES LIBERAUX DONNENT LA
MAJORITE AU GOUVERNE.
MENT SUR LE PROJET RANEY

 

 

Toronto, 30:— (De notre cor-
respondant) Après deux jours de
débat la loi Raney a été adoptée
hier par un vote de 59 à 26— Les
conservateurs s'y sont unanime-
ment oprosés tandis que les libés
raux se sont divisés” Le chef libé-
ral a voté avec le gouvernement.
Le projet de loi Raney accorde

à la compagnie Shevlin-Clarke les
licences qui Jui permettront d'ex-
ploiter certaînes limites de bois.

M. Howard Ferguson le chef

conservateur a repris le débat hier.
Parlant des proces contre la

Shevlin-Clarke, il a déclaré qu’un
certain nombre de témoins qui a-
vaient été à l'emploi du gouverne-
ment et qui avaient visité lo terri-
toire de Rainy River, n'ont pas
été appelés à rendre témoignage
parce que leur témoignage aurait
été contre le gouvernement. Et le
chef conservateur ajoute :‘’En m'’a-
dessant à mon honorable confrère
le Procureur général, je m'en suis
tenu à la stricte vérité, parce que
c'est la vérité qui blesse. Mais lui,
de son côté, non seulement change
ct transforme les faits, mais les
Eupprime quand ses intérêts le de-
mandent.’ '
En terminant, le chef déclare:
“Jamais je n’ai eu connaisance

d'aucune opération douteuse faite
par la compagnie Shevlin-Clarke
ou par le bureau des limites a
bois de Ilainy River,. J'ai ecru et
je crois encore que si la question
avait été mise à l’étude jusque dans
ses détails comme elle aurait dû
l'être, le ministère de cette époque
aurait €! toute justification et le
gouvernement actuel n’aurait pas
eu l’occasion de chercher dans cet-
te affaire sa victoire pour aujour-
u'hui.’7

M. MAGEAU
LT. Z. Mageau, de Sturgeon Falls

met au jour le crédit qui revient
aux libéraux et à leur ex-leader.
M. Dewart, pour avoir fouillé à

lumière
sur certaines parties de cette gran-
de question des limites à bois. I!
ne croit pas quo l’ex-ministre puis-
sc se venger aux yeux de la Cham-
bre et du public. Au sujet de. ia
transaction, le gouvernement, dit-
il, a 1iré assez bon fruit d’une
proposition embarrassante,

M. Sinclair, qui commença la dis-
cussion, hier après-midi, donne des
chiffres qui établissent les opéra-
tions de 1, Shevlin-Clarke. La com-
pagnie a déjà été engagée dans 73
procès du genre de ceux qu’elle a
eu à Rainy River.

M. Sinclair déclare que ce serait
très imprudent d'engager une som-
me de 250,000 dans de telles mains
“Les transactions avec cette com-
pagnie devraient cesser et le pro-

jet de loi devrait être abandonné’*.
M. TOLMIE

‘Nous sommes tous trés inté-
ressés, déclare M. Tolmie, de Wind-
sor, dans cette question des limi-
tes à bois accordées à la compagnie
Shevlin-Clarke mais nous ne pou-
vons nous faire une opinion & ce
sujet parce que nous ne le connais-
sons pas. Les\discours prononcés
par le Procureur Général et le chef
conservateur n'ont pas fournis de
renseignements mais se sont résu-
més a une querelle.” M. Tolmie
condamne ensuite ‘l’attitude du
Procureur Général.

M. Edgar Watson, de Victoria
Nord, approuve le projet de loi du
Procureur Général. Les autres sont
M. Marceau, de Nipissing, M. Hal-
crow, d’Hamilton Est, et M. Cur-
ry, de Toronto S. E.

EPARGNEZ 50 P. C.
SUR UN ACHAT

EPARGNER 50% sur un achat

parmi un assortiment varié, choisi
spécialement à l'occasion de PâA-
ques c’est encore mieux.
Voyez ce qu'offre H. GAUVREAU,

bijoutier, 489 Sussex, durant sa
vente à moitié prix.

NAISSANCE
GODERRE—M. et Mme Anselme

Goderre, un fils né le 18, baptisé
sous les noms de Joseph, Anselme.
Ferdinand, Lionel, Parrain et

 

 

marraine: M. et Mme Ferdinand
Viau. ’ 74

 

“ DECES
LATOUR—Mercredi, le 29 mars

_ est décédée à ga résidence . Mme
Vve Emery Latour, (née Emelio
St-Louis). Les funérailles auront
lleu vendredi matin à 8 heures a
l'église Notre-Dame, Hull. Dé-
part de la deineure mortuaire, 259.
Champlain, Hull, chez son petit
fils, Nelson Provost à 7.45 heures.
Parents et amis sont priés d'y as-
sister. T4

TASSE—Mme Béatrice Tassé, épou-
se de Emanuel Tassé, décédée à

sa résidence, 59 Clarence. mercre-
di, le 29 mars. Funérailles ven-
dredi matin à 8 heures à la Basili-
que et de là au cimetière Notre-
Dame. 74

— RÉMERCIEMENTS
REMERCIEMENTS à ‘St-Joseph

pour faveur obtenue avec promes-

sedepublier. Lyd, © 74

 

  
c’est épatant mais choisir en plus?

à Propriétaires: COLEMAN & CO, Limited,
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LE Dr. MORIN
DIT QU'IL N'EST

PAS COUPABLE
Montréal, 30. (P.C.) — Lors de

l'ouverture du procès ici hier d’E-
lenthère Morin, ex-assistant profes-
seur de langues à l'Université Me-
Gill, accusé d'avoir empoisonné avec
du vert de Paris le puits de la mai-
son de campagne du Dr Herman
Walter, professeur de langues à la
mème Université, témoignage a été
rendu par Marianne Morin, qui était
employée comnte domestique au
camp d'été du professeur Morin,
comté de l'Islet, au mois d'août
1920. Lille déclara qu'elle avait
entendu dire au professeur: ‘Nous
avons mis du poison dans le puits,

mais qui nous a vus? Personne.
11 y avait là des pieds de fram-
boises c: personne ne nous a vus.”

Elle identifia le professeur Mo-
rin en cour comme l’homme qui
avait faite cette déclaration, mais
elle ne put dire à qui il avait
faite.
Le Dr Walter déclara qu'il avait

incessamment été persécuté et qu'il
avait reçu des menaces anonymes,

que ses chiens avaient été empoi-
sonnés et ses urbres fruitiers cou-
pés. Le professeur Morin nia sa
culpabilité. Le cas a él« ajourné
à aujourd’hui.

En,pr.msnES

FAITS-OTTAWA
Feu de cheminée.

Les pompiers do la basse ville
ont répondu à une alarme ce ma-
tin pour éteindre un feu de che-
minée à la demeure de M. J. Bri-
sebois, 37 rue Murray. 11 n'y eut
aucun dommage.

 

 
Tuyau surchauffé.
Un tuyau de poèle surchauffé

de la cuisine, 262 Guigues, a mis
le feu hier soir et a causé des dom-
mages pour vingt-cinq dollars. Les

pompiers des postes nos quatre et
cinq ont répondu à l'appel et ont
rêteint le feu au moyen d'extinc-

teurs chimiques.

Un congrès National.
M. S. L. Squire, de Toronto. pré-

sident exécutif de l'Association Ca-
nadienñe des Bonus Chemins, a pas-
sé la journée d'hier à Ottawa pour
conférer avec le gouvernement et
les autorités civiques, les officiers
du Board of Trade et d’autres au
sujet des arrangements en vue du
prochain congrès national de l'as-
gociation, qui sera tenu à Victoria, |
Colombie Anglaise, 11 a aussi dis-|
cuté les plans du programme de!

sur Vorganisation!

 
l'an prochain

le congrès des cheming cette année|
et les premiers ministres des neuf!
provinces y assisteront. On y étudi-!
era la question des chemins et les
règlements du trafic, les détails se
rapportant aux  octrois fédéraux
accordés aux provinces pour les

mins et des finances. M. Squire a
dit que M. Biggs, ministre des Tra-
vaux Publics à la législature d'On-
tario, a déclaré récemment qu'a-

bon chemin de Windsor à Pointe-
Fortune, via Ottawa. Ce chemin
constituera une grande artère dans

toute la province.
—

SAVEZ-VOUS

que H. Gauvreau, 489 rue Sussex |
offre à moitié prix tout son assorti-
ment de bijouterie à l’occasion de
Pâques?

 

 

 

 

RETOURNEZ
LES BOUTEILLES
Le prix élevé des bouteilles

de l’Ottawa Dairy retenues et
mal placées contribue beaucoup
à la fixution du prix. Retournez
les vôtres immédiatement.

Tél. Queen 1188 |

 
 

  

 

des chemins. Une conférence inter- z'occupera
provinciale sera aussi tenue avec Pyrtula dont les parents sont mélés

dans le cas

être entendu en cou
‘est prouvé que les parents sont mo-
ralement ou financièrement incapa-

j>les de les sustenter, la société s'en
occupera.

chemins et les relations entre les à l’assemblée tenue hier par M. A.
villes, les comtés et les provinces (. Cameron.

relativement au maintien des che-,comparu récemment en cour pour

vol de bioyclette est maintenant à
la maison de détention,

vant l’hiver prochain il y aura un ff

LE DROIT

DEGOUPEZ LE COUPON CI-DESSOUS
BON POUR UNE BOITE ESSAI DE V

| Vous permet d'essayer sans dépense le nouveau traite: INCENDIEE

 

ment externe pour tous
Vicks s’absorbe comme

temps est aspiré sous forme de vapeurs.

 

Des milliers de familles qu; ont
essayé Vicks sont maintenant des
consommateurs continuels de no-
tre produit.
En conséquence, il va sans dire,

que nous désirons que vous en fas-
siez l'essai. Découpez le coupon
ci-dessous et présentez-le à n’im-
porte laquelle des pharmacies
mentionnées. Il est bon pour une
boîte essai de !4 d'once de Vapo-
Rub de Vicks.

Un Cadeau de Dixie
H y a quelques années un phar-

macien du Sud, en cherchant à
trouver une meilleure manière de
traiter les rhumes, inventa une
merveilleuse formule.

Il combina sous forme d'on-
guent les meilleurs remèdes de la
Nature contre les rhumes—le Cam-
phre, Je Mentho!, l’Eucalyptus, le
'Thym et la Térébenthine, avec d'au-
tres précieux Ingrédients.
Quand on applique cet onguent

sur la gorge et la poitrine, non seu-

lement il pénètre et stimule comme
un liniment, mais les ingrédients
sont libérés sous forme de vapeurs
par la chaleur d ucorps, Ainsi la
médication est transportés avec
chaque souffle dans le nez et la
gorge jusqu'aux poumons.
En Usage d’un Océan à l'Autre
Ce remède, VapoRub de Vicks,

jouit dès le début de la. faveur lo-
cale et sa répartition s'est répan-
duc au point qu’actuellement Vicks
est un remede de famille d'un
océan à l'autre.

Plus de 17 millions de pots sont  

 

RCI .ao nes ges

OTTAWA, JEUDI, 30 MARS 1922.

UNE AUTRE
EGLISE EST

  

|GKS

 

maux provénant du froid -
une liniment et en méme | L'EGLISE DE ST-LEON DE STAN-

DON EST REDUITE EN CEN-
DRES HIER APRES-MIDI PAR
LES FLAMMES.—

 

Juste ce qu'il faut peur les

Enfants (Spécial au Droit")
St-Léon de Standon, 30.—Un dé-

sastreux incendie a détruit de fond
en comble, hier, vers 4.30 hres. l’é-
glise paroissiale.

Le curé M, F. X. Côté, et le vi-
caire, M. l'abbé A. Rochette, aidés
de quelques paroissieng ont tenté de

combattre les flammes‘ mais leurs
efforts ont été impuissants.

Cette paroisse compte 1.500 âmes
et avait été fondée en 1871. Cette
église en pierre avait été construi-
te en 1857 par le curé Dubé et res-
taurée en 1896 par le curé Gouin.

L'incendie qui a'commencé en-
tre la couverture et !a voûte de
l'église s’est propagé avec une gran-

Les mères aiment à se servir de
Vicks, paree qu'on l'applique ex-
térieurement.

Il évite le dosage et le boulever-
sement des estomacs des enfants.

Quand les tout petits entrent
mouillés ct enchifrenés, on l'appli-
que pour éviter les rhumes.

Il aide à prévenir les attaques du
croup spasmodique — c'est un
prompt traitement pour tous les

maux provenant du froid.

En plus, ses propriétés rafraf-

t

‘

LE JUGE RESERVE

 

Le juge Latchford a réservé son
jugement à la Cour suprême d'Ou-
tario hier dans le cas de M. W. I1.
Cluff contre le contrôleur John Ca-
meron. M. Cluff, comme contribua-
ble de la ville, a pris une action
contre le contrôleur Cameron ct dix
autres édiles de 1920 au sujet des
dépenses par le conseil de deux
mille dollars accordés au club Ki-
wanis en novembre 1920, pour fins
d'annonces dans la campagne ‘‘Sa-
fety First’ inaugurée par le club
à cette date. La ville était défendue
par MM. Arthur Ellis et Louis Côté.
M. Cluff était représenté par M. F.
H. Honeywell. En réservant son ju-
gement, le juge a déclaré qu'il no

SON JUGEMENT

 

pouvait justifier les dépenses d’a-
près aucune des :octions citées par
M. Ellis pour prouver que le conseil
de ville avait !u droit da voter cet

‘juan
ra

LES DELINQUANTS
 

M. Gauvreau, député de Témis-
couata, demande au gouvernement
s’il se propose d'amender le code
criminel de façon à permettre aux
juges des sessions de la palx dans
différentes provinces ou aux juges
des tribunaux criminels de tout le
pays d'envoyer les jeunes délin-
quants dans des fermes spéciales
ou dans des écoles d'agriculture
particulièrement affectées à ces
fins au lieu de les condamner au

pénitencier. Sir Lomer Gouin ré-

pond que le gouvernement annon-
cera ce qu'il a décidé de faire lors- qu'il présentera les amendements
au code criminel.

_—
A
  chissantes et adoucissantes le ren-

dent utile tous les jours pour cou-
pures, brûlures, meurtrissures,

morsures et affections de la peau.

do rapidité, On a pu sauver les sain-
tes espèces, les bancs, les orne-
ments, les confessionaux et tout ce

qui se thouvait dans l’église à l'ex-
ception de la chaire.

Les pertes sont évaluées à près
de $50,000.

Les maisons de MM. Marcel Roy,
O. Audette et Mme Vve. A. L. Na-
deau out été attaquées par le feu,
mais les pompiers volontaires ont
réussi à éteindre les flammes.
Le çcharnier où on place les ca-

davres l'hiver a été incendié mais
on avait retiré les cadavres aupara-

 

Présentez aux pharmaciens
ci-dessous mentionnés. Bon pour
un paquet Gratis de VapoRub de
Vicks, tant que l’approvisionne-
ment gratis durera, Chaque

paquet contient une boîte de
14 d'once, suffisante pour éprou-
ver Vicks en en faisant fondre
dans une cuillère et en en aspi-
rant les vapeurs. On ne donne

A 8.30 heures p.m.

GRAND EUCHRE
DES ARTISANS, DES FORESTIERS CATHOLIQUES ET

DE L'UNION ST-JOSEPH

Salle Ste-Anne --- Vendredi, 31 Mars |
Prix d'entrée, $5 — Deux premiers prix de $3.

Billet: 25 sous,

 
 

 

  qu’un échantillon à chaque fa-
mille. vant.

rares

ILS RECEVRONTNom . . . . 4 4 424 64e 6

Adresse . . . . +... en usage chaque année.   
Les Coupons ne sont bons que ¢

DANS LA BASSE-VILLE
Pharmacie Brisson, 224, rue llalhousie:

J.-L. Roussel, 319, rue Dalhousie; Pharma-
«ie Payment, angle Dalhousie et Clarence:
Pharmacie Denman, angle Dalhousia at

Patrice, Pharmacie Bélanger, Angle Dal-
huusia et St-Patricc; Ch. E. Eynon, 128,
rue Creighton: John R. Giles, Clarkstown. D

LASOCIETE
PROTECTRICE

DES ENFANTS
La Société de l’Aide à l'Enfance

peut-être des enfants

 

be
d'infanticide qui doit

s peu. S'ilvenu
sa svu

Plusieurs cas ont été rapportés

Un garçonnet qui a

A.-R. Farley, 121, Hotel-de-Ville; H. Thé-

Murray: Pharmacie Fédérale, 518, rue St- rien, 159, rue Principale; Jos. Patry, 82

rue Du Pont; R. Picard, 164, rue Du Poul;

L'EX-EMPEREUR

DEUX MOIS
DE SALAIRE

Les 409 employés congédiés au
ministère de la Milice recevront le
salaire de deux mois. On accordera
une journée de paye pour chaque

mois qu'ils ont travaillé aux em-
ployés qui quitteront le départe-
ment du Rétablissement des soldats
le même jour le maximum étant de
60 jours de salaire.
Le premier ministre a déclaré

hier après-midf en Chambre des
Communes à M. W. F. Carland, dé-
puté de Carleton, que la question
de la continuation du Soni aux em-
ployés civils était à l'étude. M. Gar-
land avait demandé si c'était l’in-
tention du gouvernement de renou-

hez les Pharmaciens suivants:

A HULL.

Hull Medical Hall, 43, rue Principaie.

 

r JB. Millard, Wrightrille.
+

CHARLES PREMIER
-PRES DE MOURIR
a

 

Lisbonne, 30. (P. A.)—On n'en-
tretient plug que très peu d'espoir
de réchapper l’ex-empereur Char-
les d’Autriche. En plus de la pneu-
monie dont il souffrait depuis quel-
ques jours, il est maintenant atteint
d’inflammation au cerveau. Hier
soir il a fait demander l’évêque de
Funchal pour recevoir les derniers
sacrements.

Tard dans la soirée cependant,
on crut remarquer chez le mori-
bond, une amélioration, mais à
onze heures trente ce matin, 1! é- 
tait retombé dans une grande fal-
blesse et baissait lentement.
PEE

 

 
 

“UNE ANNEE

Assuranees en force . .
Augmentation sur 1920 .

Assurances nouvelles .
Augmentation sur 1920 .

Actif Total... 1.2.2. 2 2.

au Grand Livre .. . . .

Réserve pour les assurés . . .
Augmentation sur 1920 

 

t

Chassez la Fatique du Cerveau,
OUS avez besoin de renouveler vos
forces vitales surchargées et insuf.
fisamment nourries. Prenez una

ruiller à soupe de Wincarnis trois fois par,
jour.

Bouteilles de 16 onces, 81.50

 

 

Chez tous les pharmaciens

Norwich. Angleterre.
Buroau Canadien: 67 rue Portland. Toronto. !

Frank S. Ball, Directeur Local.

 

 

 

  TRANSFER i
M. Georges Tio, Chemin Ris |

vière, Clarkstown, annonce a ses ||
amis qu'il fera du transfer. Ser-

?

Augmentation des Re-
: venus . . . . .. . 28%

Profits sur mortalités
prévues . . . . 52%

Surplus de l'année

MARCHE PROGRESSIVE

Hon. N. PERODEAU
1er Vice-Prés.

Hon. Sir H. LAPORTE
M. J. N. CABANA
M. E .H. SOLIS

.  Administrate
Hon. N A. BELCOURT, C.R.   vice prompt. Tél. Rideau 2211.  

 

 

Compagnie d’Assurance sur la Vie

LA SAUVEGARDE
MONTREAL |

Rapport des Opérations pourl’année 1921

 

Augmentation de l’Actif net

Augmentation sur 1920 eo

Profits aux assurés, payables en 1922 sur Dotations de 20 ans

4799 . . . .

 

Conseil d'Administration
M. G. N. DUCHARME,Président

ufs Adjoints

 

M. L. N. DUCHARME, Secrétaire.

N

voler le boni cette année,

|
| Pour immédiatement augmenter l'éner-
gio et mettre de la chair ferme ct Tésis-
tante sur les os, les personnes épuisées
prennent la nouvelle forme pastille des
véritables vitamines-levain connue des
pharmaciens sous le nom de VITAMON de
Maslin. Elles fournissent une dose ap-
propriéé des trois vitamines (A, B. et C.)
et elles sont si hautement concentrées que
les résultats sont prompts ct merveilleux.
Les VITAMON de Mastin se mélangent
avec la nourriture. en stimulant la diges-
tion et fournissent l’aliment vivifiant et
fortifiant quo votre corps doit avoir pour
faire des tissus fermes, des nerfs résis-
tants. du riche sahg et un cerveau actif

Facile à Prendre le Levam en
Pastilles ---- Mastin

Les Pastilles Vitamon produisent des résultats prompts et sûrs
pour les personnes maigres et épuisées — Meilleure

santé à peu de frais.

  

 
et clairvoyant. Elles ne causeront pas de
gaz ni ne. bouleverseront l’estomac, mais,
au contraire, elles sont une grande aide
contre la digestion ou la constipation chro-
nique. Les pustules, clous et éruptions de
la peau semblent disparaître comme par
magie, laissant le teint clair et joit. Si
remarquables sont les bienfaits produits
par ces pastilles VITAMON hautement
conrentrées que toute satisfaction est ga-
rantie ou la somme minime que vous payez
pour l'essai vous sers remboursée. N'ou-

| bliez pas le nom, VI-TA-MON de Mastin—
les pastilles vitamines-levain véritables ct
originales—il n’y a rien de pareil, par-
tant n'acceptoz pas d’imitations.

Vous pouvez vous procurer des Dastilles VITAMON de Mastin chez tous les bone

pharmaciens.
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Les VITAMON de Mas-

tin sont Absolument Ga-

ranties sous Tous Rap-

  

  

 

  

NOUVELLE EMISSION

à Toronto, à T

 

Datées: 14 novembre 1921.

$1,000,000

14: ANS 6%

DE PROGRES”

te ea 4, $11,706,541.00 Bank, Limited, au taux de $4.86 2-3 par
. . . . 215% , Tar 1

’ Banque des Pays du Nord, au taux de

LL $2.187,572.00 yables les 14 mai et novembre.

.. . . 318%

124000 4 . $2,007.244.00 & principal seulement, aux bureaux de la Soci

$ Montréal et à Québec.
co... 144% ”

¢

«.....- . $1,644,320.00 HE

A 14 novembre 1922,
T'aux d'intérêt reali-
sé... 24 2 2. T.01%

Augmentation du re- 2
venu en intérêt . . 42,7% §
. . … $242,433.39

28.1%

DE LA ‘SAUVEGARDE’

M. Tancrède BIENVENU
; 2ème Vice-Prés.

M. Pierre BEULLAC, C.R.
M, Jos. E. LEMIRE, Notaire
M. Donat MARTEL, N.P.

«M. C. E. TASCHEREAU, N.P.     ANNEE RECETTES - ACTIF ASSURANCES
1903 89.565.283 811,129.12 VISUEURnor
1906 886,704.8¢ $119,040.48 82,213,998.00 -
1911 $213,408.25 $706,410.43  $4,766,962.00 rochaine.
1916 $294,709.10 $1,146,440.71  $6,571.548.00
1991 $504,212.73 $2,007,244.41$11,706,541.00

QUEBEC. 
MM. Coudert Frères, Paris et New-York;

MM. Kavanagh, Lajoie & Lacoste, Montréal.

Age Prime payée Profits { * t ancien Ministre ;
5 ....... 843.50 . . : . . 808745 è Sénateur e
3B... .... 4582... .... 30276 :
40 .. . .... 4172... .... 31532
43,2. 21.21€ :. - . 317.09 |

99, rue Saint-Jacques,
MONTREAL.

-

., PRALINELIREEEIEUE ns

VILLE DE SOISSONS, France

LeGouvernement de la République Francaise s’est engagé à payer

annuellement les sommes nécessaires pour le service des intérêts et le

remboursement total de l'émission à son échéance.

Echéance: 14 novembre 1936.

PRINCIPAL ET INTERETS: Payables en or. au choix du porteur,

lars, au Canada, à toutes les suceursales de la Banque Provinciale du ana

he Standard Bank of Canada; en dollars américains, à New-

York, à The National Bank of Commerce: à Londres, Angleterre, y

livres sterling: à Paris, France, à la

5.1826 francs au dollar. — Intérêts pa-

COUPURES DE $100, $500 ET $1.000: Pouvant être enregistrées, quant au

iété d'Administration Générale à

GARANTIE: En garantie de ce prèt. des titres d'annuités de la République

Française ont été déposés et le premier versement de ces annuites sera fait le

FONDS D'AMORTISSEMENT: Le produit de ces annuités. après paiement

des sommes nécessaires pour le service des intérêts courants sur cet emprunt,

sera appliqué au rachat des présentes obligations, sans limitation quant au

prix, ou, au choix de lal Ville, à l'achat d'obligations canadiennes gouvernc-

fnentales, provinciales ou municipales, lesquelles seront déposées comme ga-

rantie de ce prêt en échange des annuités payées.

OPINION LEGALE: Maitre Jean Cruppi, Avocat à la Cour d Appel de Paris,

Prix: 91 et intérêts pour rapporter 7%

Le prix de ces obligations étant sujet à ia hausse du marché, nous conseillons a

uos clients de nous donner leur commande immédiatement

CREDIT CANADIEN Incorperé

LA CORPORATION DES OBLIGATIONS MUNICIPALES,Ltde
116, Côte de la Montagne,

Trust Building, rue Sparks, OTTAWA.

PradesPP EE
ONE

  

en dol-
Canada;

à la LIoyd’s

avant l'augmentation  
7. Places d’Armes,
MONTREAL.  
 

 

     


